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Hom mage  à  Claude  Favet
Dès 1973 Claude a participé aux réflexions préalables à la création du Parc du Luberon, 
en tant qu’administrateur de l’association Luberon Nature (dont il fut le Président de 1976 
à 1978). Il y était à bonne école aux cotés de Gilbert Plat et de Pierre Réal. Le premier 
fut le président fondateur du Parc, le second, naturaliste de renom, fut le premier 
président du Conseil scientifique du Parc.
Elu conseiller municipal de Cabrières-d’Aiguës en 1977, année de la création du Parc, 
Claude fut désigné comme l’un des 2 délégués de sa commune au Comité syndical du 
Parc.
Cette collaboration avec le Parc devint encore plus forte en 1981, lorsqu’il intégra son 
Conseil scientifique après avoir soutenu avec succès à l’Université d’Aix-Marseille une 
thèse d’écologie sur les insectes ripicoles de la basse Durance.
Cette passion de la faune et de la flore et ses connaissances de chercheur, mises en 
forme par ses compétences de pédagogue (Claude était professeur de sciences 
naturelles) l’ont amené à écrire de nombreux articles sur les insectes du Luberon et de la 
Provence.
Il était toujours partant pour partager ses connaissances qu’il agrémentait par des 
descriptions de repas d’une araignée, du vol d’un papillon, de la métamorphose d’une 
cigale ou d’une libellule, etc. Son livre, « Le Luberon des insectes », publié en 1998 par 
le Parc est à l’image de son auteur, riche de sa grande connaissance de son terrain de 
prédilection, très abordable, pédagogique et plein d’humour.
Il a aussi beaucoup compté dans l’action du Parc pour prendre en compte tout ce qui 
concerne l’environnement urbain. Même si tout cela parait presque évident aujourd’hui, il 
fut l’un des premiers à prôner le tri sélectif des déchets, l’amélioration du cadre de vie 
dans les villes et les villages. C’est ainsi qu’il a porté sur les fonts baptismaux le 
programme SEDEL concernant la maîtrise des dépenses d’énergie par les collectivités. 
Claude participait activement à tous les débats concernant le Parc.
Ces dernières années, il était l’un des vice-présidents du Parc, particulièrement en 
charge de la qualité de l’environnement quotidien : déchets, qualité de l’eau, énergie. Il 
avait également mis beaucoup de cœur dans la mission qui lui avait été confiée pour 
faire vivre la Réserve de biosphère du Luberon et il avait ainsi suivi avec beaucoup 
d’attention la mutation vers la Réserve de biosphère Luberon-Lure.
Dans le bain du Parc depuis bientôt 40 ans, Claude était tout à la fois responsable 
associatif, élu communal et intercommunal, scientifique, pédagogue, et merveilleux 
collègue avant tout. Il nous a quittés le 2 janvier 2011.
Jean-Louis Jo seph
Président du parc naturel régional du Luberon
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La  Réserve  de biosphère Lu b er o n -L ure
En 1971, lorsque le Programme « L’homme et la biosphère » (Man and Biosphere, MAB) 
est lancé par l'UNESCO, les nations sont déjà confrontées à un problème majeur : la 
dégradation des ressources naturelles par leur utilisation irraisonnée. La pauvreté et le 
sous-développement n'ont pas pour autant disparu. Ces problèmes restent d'actualité. 
Face à l'enjeu majeur d'engager l'humanité dans la voie du développement durable, le 
MAB vise, dans un cadre intergouvememental, à identifier et expérimenter des formes de 
développement économique et social compatibles avec la conservation des ressources 
biologiques. Il doit fournir des bases scientifiques permettant d'apporter des réponses 
appropriées aux problèmes de gestion des ressources naturelles et de développement.
Le programme MAB s'appuie sur un réseau de sites de démonstration, les Réserves de 
biosphère, au nombre de 580 dans 114 pays à la fin de l'année 2011. Sur ces sites, les 
États s'engagent à établir des modes d'organisation pour :
- contribuer à la conservation des écosystèmes, des paysages, des espèces et de la 
variabilité génétique
- encourager un développement économique respectueux de la nature et la culture 
locales
- mettre en place des programmes de recherche et de surveillance continue de 
l'environnement
- encourager la formation, l'éducation et la sensibilisation aux questions 
environnementales
- impliquer les populations locales dans les décisions concernant leur région.
Début 2012, le réseau français comporte 10 territoires, en métropole et outre-mer: 
Archipel de Guadeloupe, Mer d'Iroise (Bretagne), Fontainebleau-Gâtinais, Vosges du 
Nord (Réserve de biosphère transfrontalière avec le Pfalzerwald -Allemagne), Commune 
de Fakarava (Polynésie), Cévennes, Mont-Ventoux, Luberon-Lure, Camargue (Delta du 
Rhône), Vallée du Fango (Corse). Plusieurs territoires sont candidats. Le MAB France 
anime et coordonne ce réseau national en coopération avec d'autres pays. Il assure la 
liaison entre les équipes de gestion et de recherche, la commission française pour 
l'UNESCO et les administrations concernées.
Le territoire du Luberon appartient à ce réseau depuis 1997. A l’initiative d’un certain 
nombre d’acteurs locaux et avec l’adhésion des collectivités locales, le territoire a été 
étendu en 2010 vers le nord-est, au-delà du périmètre du Parc du Luberon, aux 
communes du versant sud de la Montagne de Lure (Alpes-de-Haute-Provence) et au lit 
de la Durance en rive gauche, ainsi est née la Réserve de biosphère Luberon-Lure.
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Avant-propos
Notre ami Claude nous a laissé avec cet ouvrage en cours de rédaction et sur lequel 
nous travaillions encore ensemble quelques semaines avant sa disparition. Nous nous 
devions d’achever la tâche commencée avec lui.
Après les nombreuses autres contributions qu’il a apportées à la connaissance de la 
faune de son Luberon, il s’était attelé à la mise en forme de celle concernant les 
punaises, il s’intéressait à ce groupe d’insectes assez peu étudié depuis longtemps. Il 
participait d’ailleurs activement depuis plusieurs années aux rencontres annuelles 
nationales sur les punaises et c’est lui qui avait proposé que celles de 2008 se déroulent 
dans le Luberon, au château de Buoux. Ces journées rassemblant la fine fleur des 
hémiptéristes français ont d’ailleurs permis d’apporter un certain nombre de données qui 
se retrouvent dans cette compilation. A celles que nous avions rassemblées ensemble, 
nous avons aussi ajouté des données plus récentes, recueillies postérieurement au 
décès de Claude qui nous ont amené à revoir les chiffres donnés dans les 
commentaires.
Nous avons donc repris le travail au point où il était resté, mais la forme n’en était encore 
que provisoire, nous avions décidé ensemble que Claude réviserait les textes en fonction 
aussi de nombre d’observations de terrain qu’il conservait en mémoire et dans ses notes 
et classeurs. Grâce à sa famille nous avons pu étudier ces documents et ses boîtes de 
collections, ce qui nous a permis de compléter les versions antérieures du texte, mais 
pour un certain nombre d’espèces nous n’avons pu retrouver qu’une trace écrite, 
quelquefois ancienne, il nous a paru nécessaire d’indiquer dans le texte les espèces dont 
la seule trace connue sur le territoire étudié est une mention, généralement manuscrite, 
dans l’un des documents de Claude. Peut-être les spécimens sont-ils rangés dans 
d’autres parties de sa collection que nous n’avons pu encore examiner, dans d’autres 
cas, il s’agit sans doute d’observations personnelles qu’il n’a pu mettre au propre faute 
de temps. Le cas échéant, des compléments viendront enrichir ce volume.
Nous avons donc indiqué à droite du nom spécifique par un pictogramme (0 ) les taxas 
dont nous n’avons trouvé qu’une trace écrite dans les documents laissés par Claude et 
par un autre (EQ) ceux qui ont fait l’objet d’une mention bibliographique, parfois 
ancienne, mais qui n’ont pas été retrouvé récemment par nous ou l’un de nos collègues 
proches.
Pierre Frapa , Pierre Mo ulet
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
CONTRIBUTEURS ET REMERCIEMENTS
Ce travail est par essence collectif. En effet, beaucoup d’entomologistes ont apporté leur 
contribution par leurs données recueillies sur le terrain et/ou par leur aide indispensable 
à l’identification de nombreux taxons. L’un des auteurs (CF), conseiller scientifique 
auprès du PNRL et de la Réserve de biosphère, a décidé, voilà plus de 25 ans, de 
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détermination d’espèces délicates que nous n’aurions pu identifier sans eux.
1 Données extraites le 23/08/2011 de la base de données www.galerie-insecte.org
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Introduction  et  contexte
Le Parc naturel régional du Luberon, vaste territoire de plus de 160 000 ha, est situé 
dans le sud-est de la France, à cheval sur les départements du Vaucluse et des Alpes de 
Haute Provence. Il étend ses combes sauvages depuis Cavaillon à l’ouest jusqu'à 
Villeneuve et Lurs à l’est, et est limité au sud par la basse Durance et au nord par les 
monts de Vaucluse. En altitude, le territoire du Parc s’élève depuis 50 m à la confluence 
du Coulon et de la Durance jusqu'à 1125m au sommet du Grand Luberon et même 
1256 m à Lagarde-d’Apt.
Le territoire du PNR du Luberon a été très récemment étendu vers l’est, dans le 
département des Alpes-de-Haute-Provence autour de Forcalquier, ainsi qu’à la 
commune de Lag nés, dans le Vaucluse, Cet accroissement récent explique un nombre 
de données plus faible sur ces communes2. Ceci ne préjuge évidemment pas de la 
richesse de ces espaces dont la connaissance devra être améliorée. De même la 
Réserve de biosphère du Luberon, devenue Réserve de biosphère Luberon-Lure a été 
étendue à l’ensemble formé par le périmètre du PNR et l’ensemble des communes du 
versant sud de la montagne de Lure .
De nombreuses publications traitent des Invertébrés du PNRL : communautés ripicoles 
(Favet, 1981, 1984), inventaire de l’entomofaune du Petit Luberon (B igot & Favet, 
1993), des pelouses de Saint-Michel-l’Observatoire (B igot & Favet, 1994), des collines 
de Manosque (Favet & C hagvard ie ff, 1993), du flanc sud du Grand Luberon (Favet, 
1993), Libellules (B igot, C o ffin  & Favet, 1992), Orthoptéroides (Favet, 1995, 1997, 
1999a et b ; Favet et al., 2004), Coléoptères Staphylins (Dauphin & Favet, 1990), 
Coléoptères des forêts de Voix, Villeneuve et Vachères (Coache, 1998) et des secteurs 
sommitaux du Grand Luberon (Coache, 2001 ; Frapa, 2002 et 2003). Mais aucun article 
spécifique n’a été réalisé sur les Punaises du Luberon. En revanche, un certain nombre 
de publications traitent des Hétéroptères provençaux : Puton (1878), Blanc (1940), 
WAGNER (1955,1958), RamadE (1960, 1963, 1965, 1970), MOULET (1984, 1986, 1990, 
1995a, 2002), COFFIN & MOULET (1991, 1993, 1998), Ehanno (1983 ; 1987a, b, c) et 
enfin C o ffin  & M ato co  (2004).
Selon les auteurs, les Hémiptères constituent un ordre ou un super-ordre, intégrant un 
niveau taxonomique inférieur : les Hétéroptères (« punaises »). Les autres hémiptères 
sont regroupés dans un autre taxon dont la validité est discutée : les Homoptères 
(cigales, cicadelles, cochenilles et pucerons). En France, sur quelque 3550 hémiptères, 
on compte environ 2700 hétéroptères.
Notre contribution devrait permettre de situer le Luberon en ce début de XXIosiècle et de 
le comparer à d’autres régions provençales déjà étudiées ces dernières années. 
Lorsqu’on entreprend l’étude d’un ordre comme celui des Hétéroptères, on ne peut
2 Vaucluse : Lagnes ; Alpes-de-Haute-Provence : La Brillanne. Forcalquier, Limans, Lurs, Mane, Niozelles, Pierrerue.
3 Quatorze communes des Alpes-de-Haute-Provence : Banon, Cruis, L’Hospitalet, Lardiers, Montlaux, Montsalier, Ongles, 
Redortiers, Revest-du-Bion, Revest-Saint-Martin, La Rochegiron, Saint-Etienne-les-Orgues, Saumane, Simiane-la- 
Rotonde.
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bénéficier des nombreuses données bibliographiques antérieures comme cela est 
possible avec des groupes comme les lépidoptères ou les coléoptères (voir par exemple 
le volume précédent (Favet, 2005) consacré aux Cérambycidés). Au contraire, il est fait 
ici un travail de défrichage et malgré plus de 20 ans de recherches, il n’est pas possible 
d’imaginer une quelconque exhaustivité ; bien au contraire, ce travail ne peut être qu’une 
ébauche qui demandera à être complétée. Il est donc ici impossible d’indiquer la richesse 
réelle du Luberon en Hétéroptères. De plus, il est bien connu que dès sa parution un 
catalogue est d’ores et déjà obsolète.
Les méthodes de chasses des Hétéroptères sont assez variées, allant du piégeage 
(notamment au sol), au battage des arbres ou des buissons ou au filet fauchoir dans les 
milieux ouverts. Mais très souvent l’observation attentive des plantes nourricières reste 
l’un des moyens les plus efficaces. Le tamisage du végétal coupé et secoué sur un tamis 
complété par des prélèvements de litière et de sol situé sous les plantes coupées est 
aussi un excellent moyen de découvrir des espèces hypogées. L’utilisation d’un 
aspirateur thermique donne aussi de très bons résultats. En hiver on ne négligera pas de 
rechercher des imagos en diapause : l’observation du dessous des écorces de platane 
est un exemple classique.
Pour chaque espèce, on donnera la répartition actuelle (après 1950) des localités dans 
lesquelles elles ont été rencontrées, ainsi que quelques éléments de biologie, 
notamment les dates limites d’apparition des adultes. La biogéographie sera aussi 
indiquée lorsqu’elle est connue avec certitude.
En ce qui concerne l’ordre des différents niveaux taxonomiques, nous avons retenu celui 
présenté par Dusoulier  (2008) qui reprend pour l’essentiel celui accepté par la très 
grande majorité des hémiptéristes (Aukéma & R ieg er , 1995, 1996, 1999, 2001, 2006). 
Sur le plan de la nomenclature, cette liste est essentiellement conforme au référentiel 
européen issu du programme « Fauna Europaea » (Aukém a , 2011), complété par le 
Muséum national d’histoire naturelle (MNHN, 2011). Ce référentiel n’est évidemment pas 
exempt de quelques omissions, celles-ci ont été complétées, le nom d’espèce est alors 
suivi d’un astérisque (*).
Pour faciliter la lecture, et sauf dans quelques rares cas justifiés, nous avons choisi de 
ne pas indiquer les sous-genres, mais nous avons conservé beaucoup de sous-familles 
(Aukéma , 2011) qui nous paraissent représenter des unités taxonomiques d’un plus 
grand intérêt phylogénétique.
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I. In v e n t a ir e  d e s  e s p è c e s 4
1.1. F am ille  des CERATOCOMBIDAE fieb er, i860
Sous-famille des Ceratocombinae fie b e r , i seo
Genre Ceratocombus Signoret, 1852 
coleoptratus (Zetterstedt, 1819)
Il vit dans la mousse humide des sites plus ou moins hygrophiles. Heiss  & Péricart (2007) le 
donnent comme absent de la région méditerranéenne. Pourtant Coffin  & M oulet (1989) 
indiquent « un exemplaire de ce petit hétéroptère très rare a été obtenu par lavage de litière 
sèche sur talus sablonneux de l’Étang de la Bonde (ait. 320 m), à Cabrières-d’Aigues, le 31 
octobre 1993 ». Il a été aussi trouvé en août et octobre 2002 à Céreste et à Reillanne, par 
piégeage au sol dans les prairies mésophiles pâturées au bord de l’Eiicrème (PF).
Europe moyenne et septentrionale.
1.2. F am ille  des NEPIDAE la t r e i l l e ,  1802
Les espèces de cette famille sont carnivores et prédateurs d’insectes divers et même de petits 
alevins ou de têtards. Leur rostre piqueur peut provoquer des piqûres douloureuses.
Genre Afepa Linnaeus, 1758 
cinerea Linnaeus, 1758
Cette espèce prédatrice, parfois appelée Scorpion d’eau, est aussi dénommée N. rubra Linnaeus, 
1758. On la trouve dans toutes les pièces d’eau du territoire (Étang de la Bonde, plans d’eau de 
Durance, Étang du Val du Loup à Bonnieux...), les parties calmes des cours d’eau (Calavon, 
Largue...) et même dans les bassins (Cucuron, Cabrières-d’Aigues...). Avril à septembre. 
Paléarctique.
Genre Ranatra Fabricius, 1790 
linearis (Linnaeus, 1758) 0
Plus rare que le précédent et d’écologie similaire, on le trouve aussi dans les étangs de 
Beaumont-de-Pertuis (juin 1991), La Bonde sur la rive nord est (commune de Cabrières- 
d’Aigues - juillet 2000). Ils ont été récoltés au filet troubleau. Juin à août. En régression partout. 
Paléarctique.
1.3. F am ille  des OCHTERIDAE k irk a ld y , m e
Genre Ochterus Latreille, 1807 
marginatus (Latreille, 1804)
Espèce ripicole que l’on trouve sur les bords du Calavon, en amont d’Apt. Également pris dans 
une mare du lit de la Durance à Sainte-Tulle (PF). Mai à septembre.
Paléarctique.
4
Les taxas signalés par le symbole 0  ont été notés par Claude Fa vet , mais aucun spécimen n’a pu être examiné. 
Les taxas signalés par le symbole EQ ne sont connues du territoire étudié que par une mention bibliographique.
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
1.4. Fam ille  des CORIXIDAE leach , is is
Cette famille, importante en nombre d’espèces, est sous-représentée par un manque de collectes.
Genre Corixa Geoffroy, 1872 
punctata (linger, 1807) 0
Nous avons capturé cette espèce prédatrice en septembre au bord du Largue, attiré par une 
lumière UV.
Paléarctique.
1.5. F a m ille  des NAUCORIDAE leach , 1815
Les Naucoridae sont, elles aussi, des espèces prédatrices.
Genre llyocoris stài, 1861
cimicoides (Linnaeus, 1758) 0
Mêmes habitats que la précédente, elle est légèrement plus grande. Nous la connaissons de 
Cadenet et de Cheval-Blanc en Durance. Paraît plus rare dans le sud de la France. Mai à juillet. 
Paléarctique.
Genre Naucoris Geoffroy, 1762 
maculatus Fabricius, 1798
C’est une espèce commune dans le sud de la France qui vit dans les eaux stagnantes ou 
courantes.
Trouvée à Cadenet en septembre 2006, en bordure de la Durance par S. Fadda  (comm. pers.). 
Paléarctique.
1.6. Fam ille  des APHELOCHEIRIDAE F ieber , issi
Genre Aphelocheirus Westwood, 1833 
aestivalis (Fabricius, 1794) 0
Il a été pris à Dauphin (lumière UV), certainement venu du Largue, ainsi que dans le Calavon à 
Saint-Martin-de-Castillon. Juillet à septembre.
Euro-méditerranéen.
1 .7 .  Fam ille  des NOTONECTIDAE la t r e i l le ,  1802
Genre Notonecta Linnaeus, 1758 
glauca Linnaeus, 1758
Présent dans toutes les pièces d’eau, même dans les piscines où les baigneurs ne doivent pas 
le manipuler vu les risques de piqûres entraînés par leur rostre. Mai à septembre.
Paléarctique.
maculata Fabricius, 1794
Moins fréquent que le précédent, on le rencontre aussi dans les pièces d’eau artificielles et les 
cours d’eau à courant lent. Capturé aux abords du Château de Buoux (août 2008 -PM). 
Paléarctique.
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1.8. F am ille  des HYDROMETRIDAE b il lb e rg , 1820
Genre Hydrometra Latreilie, 1796 
Stagnorum (Linnaeus, 1758)
C’est une espèce prédatrice commune dans tout le territoire sur les eaux plus ou moins calmes 
(bords de Durance, Calavon, Èze, Largue, Etang de Revest-du-Bion...) et que l’on trouve à la 
surface de l’eau, parfois sur ou sous les pierres des cours d’eau. Juin à août.
Paléarctique.
1.9 Fa m ille  des  VELIIDAE b r u llé ,  1836
Cette famille, comme la suivante, est constituée de prédateurs vivant à la surface des étendues 
d’eau calme où ils se maintiennent grâce aux coussinets de poils hydrofuges présents sur leurs 
tarses.
Sous-famille des Veliinae brullé , 1836
Genre Velia Latreilie, 1804 
Cl/rre/iS (Fabricius, 1794) 0
Espèce des rhitrons qui se trouve dans les ruisseaux à courant peu rapide (Mirail à Peypin-
d’Aigues) ou plus encore dans les zones calmes. Mai à septembre.
Européen.
1.10. F am ille  des GERRIDAE lea c h , 1815
Les espèces de cette famille sont prédatrices et s’attaquent aux insectes tombés à l’eau mais
elles sont aussi cannibales de leurs propres larves et même nécrophages.
Sous-famille des G errinae  leach , 1815
Genre Aquarius Schellenberg, 1800 
najas (De Geer, 1773)
Volontiers sur les eaux libres et courantes, avec ou sans végétation (quelquefois saumâtres), 
parfois en groupes importants. Indiqué de Buoux, dans l’Aiguebrun, par VD en juin 2010. Mars 
à septembre 
Euro-maghrébin.
Genre GerriS Fabricius, 1794 
argentatus Schummel 1832 
Connu du Calavon, à Viens (PF -  août 2008)
Euro asiatique connu du bassin méditerranéen ; commun sur les pièces d’eau calme, de petite 
superficie et bien végétalisées.
COStae COStae (Herrich-Schaeffer, 1850)
L’écologie est la même que celle des autres Gerridae. Selon Poisson (1957), ce serait une 
espèce plutôt orophile, mais susceptible de migrations en plaine.
Apt, en ville : cours Lauze de Perret, au vol, en mars 2000 (PF).
Européen.
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gibbifer Schummel 1832
Commun sur les pièces d’eau et les ruisseaux : Mirali à PeypIn-d’Algues, Etang de la Bonde, 
anciennes gravières et plans d’eau de la Durance (Mérindol, Lauris, Cadenet, Pertuis, 
Mirabeau, Beaumont-de-Pertuis...). Juin à octobre.
Euro-méditerranéen.
thoracicus Schummel 1832
Nous l’avons rencontré à Manosque, au vol, à proximité des bassins du domaine de la 
Thomasslne (PF -  avril 2010).
Paléarctique (connu d’Inde) ; commun, sur les eaux calmes parfois saumâtres, éventuellement 
dans les piscines.
1.11. Fa m il l e  d e s  SALDIDAE am yot & s e rv il le ,  1843
Les Saldidae sont des espèces ripicoles que l’on ne rencontre que dans l’extrême bordure des 
cours d’eau. Elles sont prédatrices de petits arthropodes ou de vers. L’ordre suivi est celui de 
PÉRICART (1990) dont sont également tirés les traits biologiques.
Genre Macrosaldula Leston & Southwood, 1964 
variabilis (Herrich-Schaeffer, 1835)
Au bord des eaux courantes, plus fréquemment en montagne.
Il se trouve sur tes bords de Durance, où nous l’avons pris à Cadenert et à Pertuis. Mai à 
septembre. En France, plutôt dans le sud.
Européen.
Genre Saldula Van Duzee, 1914 
melanoscela (Fieber, 1859)
Espèce commune en Provence, rare ailleurs, sur les rives sableuses des cours et étendues 
d’eau. Nous connaissons cette espèce ripicole des bords du Marderic (Cabrières-d’Aigues) en 
juin 1978. PÉRICART (1990) l’indique de Manosque en juin 1975. Avril - Juin.
Euro-sibérien.
saltatoria (Linnaeus, 1758)
Ripicole des petits ruisseaux du réseau hydrographique du PNRL: Mirali (Peypin-d’Aigues), 
Marderic (Cabrières-d’Aigues), Aiguebrun (Buoux), Degoutaou (Puget-sur-Durance), Èze (La 
Tour-d’Aigues), Banon. Juin et juillet. Remonte la Durance jusqu’à sa source au Mont Genèvre 
(juin 1993), très commun dans la majeure partie de l’Europe.
Holarctique.
1.12. Fa m il l e  d e s  LEPTOPODIDAE b r u llé ,  1836
Genre Erianotus Fieber, i860 
lanosus (Dufour, 1834)
Cette espèce, dont la biologie précise reste inconnue, se rencontre en position ripicole sur les 
berges de la Basse Durance. PÉRICART (1990) signale sa capture au niveau de Manosque par 
A. Matoco  et J. Péricart en juin 1985. Pour notre part nous la connaissions déjà de Cadenet 
en avril 1979 (Fa v e t , 1981) d’où Péricart (1990) la signale d’une récolte de JC. Avril à août. 
Circum-méditerranéen.
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Gerire Leptopus Latreiiie, 1809 
hispanus Rambur, 1842 Q
Souvent dans les zones pierreuses xérothermiques, sous les pierres.
PÉRiCART (1990) indique l’avoir pris « près de Manosque » sur les pierres près de la Durance. 
Méditerranéen.
marmoratus (Goeze, 1778) Photo p. 100 
Il vit dans les mêmes biotopes que le précédent.
Il a été pris dans un jardin à Roussillon en mai 1984 (MG). Largement répandu en Europe
centrale et en région méditerranéenne.
Euro-méditerranéen.
1 .1 3 .  F a m ille  des TINGIDAE laporte  de c asteln au , 1833
Genre Acalypta Westwood, 1840 
hellenica Reuter, 1888
C’est une espèce présente toute l’année dans la mousse et le thym. Nous l’avons trouvée 
assez abondante en 1999 dans de nombreux lieux : Cheval-Blanc (flanc sud et Hautes 
Plaines), Saint-Martin-de-Castillon, Sivergues (La Citerne), Céreste (La Colle), Reillanne, Saint- 
Michel-l’Observatoire. Certainement tout le territoire d’étude.
Méditerranéen.
parvula (Fallen, 1807)
Il vit dans les mousses au niveau du sol, nous ne l’avons trouvé, en mélange avec A. hellenica,
que sur les Craux de Saint-Michel-l’Observatoire, au mois d’avril 1999.
Paléarctique.
Genre Agramma Stephens, 1829 
atricapillum (Spinola, 1837)
Espèce des bordures de rivières, sur les Typha, les Juncacées , les Cyperacées . Juin-juillet. 
C offin  & M odlet (1993) signalent cette espèce du lit de la Durance, sur Scirpus holoschenus, 
à Cheval-Blanc. Nous l’avons trouvée à Beaumont-de-Pertuls (également en Durance) et à 
Cabrières-d’Aigues (Marderic, dans le « Valat du Loup. »).
Méditerranéen.
laetum (Faiién, 1807)
Très ubiquiste, cette espèce se rencontre toute l’année dans les lieux humides où elle vit sur 
les joncs et les Carex, mais aussi dans des zones plus sèches, sur les luzernes.
Nous l’ayons prise à Céreste (La Gare), par fauchage des prairies en octobre.
Euro-sibérien.
Genre Catoplatus Spinola, 1837
carthusianus (Goeze, 1778) Photo p. 100
Espèce xérothermophile inféodée aux Eryngium, notamment en Luberon à E. campestre, elle 
hiberne à l’état adulte dans le sol.
Manosque, chemin de la Thomassine, fauchage pelouse à Aphyllanthe (mai 2003 -PF) ; 
Cheval-Blanc, Tête des Buisses.
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Européen, connu aussi d’Anatolie et du Maghreb.
Genre Corythucha stài, 1873 
ciliata (Say, 1832)
Espèce invasive venue d’Amérique du nord au XXe siècle, le « Tigre du Platane » est devenu 
très commun, on le trouve partout en ville, là où il y a des platanes. Présent toute l’année, l’hiver 
en diapause sous les écorces et à la belle saison sur les feuilles qu’ils ponctionnent jusqu’à la 
dégénérescence.
Il est aujourd’hui présent sur tout le territoire, la première donnée signalée sur le Luberon l’a été 
par Louis Bigot, à Lourmarin, en novembre 1983.
Holarctique (connu du Japon !).
Genre Derephysia Spinosa, 1837 
sinuatocollis Puton, 1879
Espèce moins rare depuis que l’on connaît sa biologie. On la trouve sur les Clématites 
(Dauphin, 1987) ; P éricart (1983) la cite d’Apt, du Luberon et de Sannes. Nous l’avons prise à 
Vitrolles, sur les pelouses sommitales non pâturées du Luberon. Juillet-août.
Méditerranéen.
Genre Dictyla stài, 1874 
echii (Schrank, 1782)
Dès le mois de mai, on le trouve toujours sur les Boraginacées (Echium).
Nous connaissons cette espèce de nombreux points du territoire du Luberon on peut donc 
estimer qu’elle se rencontre partout dans notre région.
Paléarctique.
humuli (Fabricius, 1794)
Espèce de marécage et de bord de rivière qui vit aux dépends des Symphytum. Avril à 
septembre, l’adulte hiberne.
Nous la connaissons des bords de la basse et moyenne Durance.
Euro-sibérien.
Genre Dictyónota Curtis, 1827 
fuliginosa A. Costa, 1853 0  
Connu de Roussillon, en août 1983 (MG).
Assez peu commun, notamment dans le sud-est, il est présent en Europe occidentale (introduit 
au Canada) ; semble étroitement lié au Cytisus scoparius.
Strichnocera Fieber, 1844
Il vit également sur le Cytise (Cytisus scopiarus), nous le connaissons de Saint-Michel- 
l’Observatoire, de Mane et de Cabrières-d’Aigues. Mai à juillet.
Euro-méditerranéen comme le précédent, mais plus commun, il est connu aussi d’Iran et du 
Kazakhstan
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Genre Galeatus Curtis, 1833
maculatila (Herrich-Schaeffer, 1835)
Espèce assez commune, mais toujours très discrète sous les feuilles en rosette de Hieracium 
pilosella. Cabrières-d’Aigues (Le Pas neuf), Cheval-Blanc (Hautes Plaines), Saint-Michel- 
l’Observatoire. Juillet à octobre.
Euro-méditerranéen.
Genre Hyalochiton Horvâth 1905 
komaroffii (Jakovlev, 1880) [ f i l
Espèce discrète sous Teucrium polium dans les sols secs et pierreux. Citée de Vitrolles 
(PÉRICART, 1983). Mai à octobre.
Européen.
Genre Kalama Puton, 1876 
tricornis (Schrank, 1801)
Lieux secs, très polyphage et myrmécophile. Récolté de nombreuses fois au piège au sol : 
Sivergues, Saint-Martin-de-Castillon, Céreste, Manosque (JFC), Montjustin, Saint-Michel- 
l’Observatoire, Voix (Sarzen), observé à Bonnieux (VD). Mais nous l’avons pris aussi dans le lit 
de la Durance (Sénas, 13). Avril à octobre, hibernation possible.
Euro-sibérien.
Genre Lasiacantha s\ài, 1873 
capucina (Germar, 1837)
Cette espèce se rencontre sur les pelouses sommitales du Grand Luberon : La Motte-d’Aigues, 
Peypin-d’Aigues, Vitrolles..., mais aussi dans les Alpes-de-Haute-Provence (Manosque, 
Revest-des-Brousses) Juillet.
Européen.
histricula (Puton, 1878)
Cette espèce vit sur Thymus vulgaris. Nous l’avons trouvée à Céreste (La Colle -PF). Mars à 
octobre.
Méditerranéen.
Genre Monosteira a . Costa, 1862 
unicostata (Mulsant & Rey, 1852)
C’est une espèce que l’on trouve dans les ripisylves, qui vit sur les peupliers, on la récolte en 
battant ces arbres. Avril à juillet.
Nous la connaissons des ripisylves de la Durance, sur les 2 rives (de Saint-Estève-Janson à 
Oraison), de l’Èze (Peypin-d’Aigues), du Largue (Voix), du Calavon (Saint-Martin-de-Castillon). 
Méditerranéen.
Genre Phaenotropis Horvâth 1906 
parvula (Signoret, 1865)
Cette très petite espèce est peu présente dans les collections. Outre sa taille, elle est 
strictement inféodée aux Dorycnium sur lesquels on la trouve par battage ou fauchage.
Nous la connaissons de Manosque (La Thomassine et Les Monges, de mai à août 2006 -PF) et 
de Caseneuve (septembre 2010 -PF).
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Genre Physatocheila Fieber, 1844
confinis Horváth, 1905 /  dumetorum (Herrich-Schaeffer, 1838)
Le statut de ces deux espèces jumelles est peu clair ; en Europe occidentale, il s'agirait de 2 
formes chromatiques de la même espèce, mais elles semblent mieux se distinguer dans les 
régions orientales. P. confinis est presque seul connu dans le sud de l’Espagne, de l’Italie, dans 
les Balkans et en Asie mineure. L’écologie, sur les Rosacées arborescentes (aubépines), et la 
morphologie larvaire sont identiques dans nos régions.
Cet animal semble commun partout, nous le connaissons de localités réparties sur tout le 
territoire étudié.
Euro-méditerranéen.
Genre Stephanitis stài, 1873 
pyri( Fabricius, 1775)
« Le Tigre du Poirier » est commun dans la région méditerranéenne (Péric a r t , 1983). Trouvé 
par battage sur Chêne blanc à Manosque, en juin ; mais aussi sur Poirier à La Chambarelle à  
Bonnieux (J.P. Hébrard), sur Pommier à Revest-des-Brousses et à Beaumont-de-Pertuis, en 
ripisylve de la Durance.
Euro-méditerranéen.
Genre Tingis Fabricius, 1803 
geniculata (Fieber, 1844)
Espèce, elle aussi peu connue, qui vivrait sur les Lamiacées (Teucrium, Thymus...) mais se 
récolte souvent par battage d’arbres et d’arbustes. Connu d’Apt par Péricart  (1983), qui le 
donne pour «fort rare». Nous l’avons également pris à Cheval-Blanc, au Trou du Rat, par 
battage de Chêne vert et de Buis (PF).
Euro-méditerranéen.
griseola (Puton, 1879)
Cet insecte est très proche du précédent par sa morphologie et son écologie. Péricart (1983) 
pense que la plante-hôte est également une Lamiacèe (Sideritis romana).
Il le signale du Vaucluse. Nous l’avons pris sur les pelouses non pâturées de Saint-Michel- 
l’Observatoire.
Méditerranéen.
angustata (Herrich-Schaeffer, 1838)
Espèce encore mal connue, Péricart (1983) ne connaît aucune capture récente dans le sud- 
est de la France. Nous l’avons prise à Cheval-Blanc (Trou du Rat) par piège au sol (PF). 
Octobre et novembre.
Euro-méditerranéen.
auriculata (A. Costa, 1844)
Il vit sur des Apiacées, notamment Daucus carota. Nous l’avons pris à Céreste (La Gare) et à 
Rustre! au mois d’août, par fauchage de prairie ou de talus. Connu aussi de Revest-des- 
Brousses (août 2008 -FD).
Juin à septembre (avec des hivernants).
Euro-méditerranéen, moitié sud de la France.
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
carditi (Linnaeus, 1758)
C’est une espèce assez répandue qui se développe sur différentes espèces de « Chardons ». 
Selon PÉRICART (1983), elle serait plus commune dans le midi.
Capturé à Rustrel en août 2008 (FD) et photographié à Lourmarin en février 2008 (CL). 
Holopaléarctique.
1.14. Fa m il l e  d e s  MICROPHYSIDAE dohrn, 1859
Genre Myrmedobia Bärensprung, 1857 
coieoptrata (Fallen, 1807)
Les femelles de cette petite espèce sont terricoles, peut-être myrmécophiles, alors que les 
mâles fréquentent la strate herbacée.
Nous en avons pris par piégeage terrestre sur les crêtes du Grand Luberon (Sivergues) en août 
et septembre 1999 (PF). Europe centrale et occidentale, jusqu’en Scandinavie et au Maghreb. 
Européen.
1.15. Fa m il l e  d e s  MIRIDAE Hahn, 1833
Les espèces inventoriées en Luberon de cette très importante famille (plus de 500 espèces en 
France) appartiennent à six sous-familles : les Isometopinae, les Bryocorinae, les 
Deraeocorinae, les Mirinae, les Orthotylinae et les Phylinae.
Nous n’avons rencontré que 126 espèces dans le PNR Luberon, alors que C offin  & Matoco  
(2004) ont comptabilisé 175 espèces dans le Vaucluse. Lorsqu’on compare nos deux listes, on 
augmente le nombre des Miridae du Vaucluse de 10 espèces supplémentaires. Le nombre 
d’espèces connues de Miridae s’y élève donc à ce jour à 1855.
1.15.1. Sous-famille des Isometopinae Fieber, i860
Genre Myiomma Puton, 1872 
fieberi Puton, 1872
W agner  & W eber  (1964) indiquent que les membres de cette sous-famille (qu’ils considèrent 
d’ailleurs comme une famille à part entière) vivent sur l’écorce des arbes feuillus où ils se 
nourrissent de petites proies. Nous avons pris ce curieux insecte au piège aérien d’interception, 
en lisière d’un bois de chêne à Manosque, à La Thomassine en juin 2008 (PF). Cette espèce 
est très rarement signalée et sa biologie fort peu connue.
Méditerranée occidentale.
1.15.2. Sous-famille des B ryocorinae baerensrrung , i860
Genre Dicyphus Fieber, 1858 
errans (Woiff, 1804)
Il vit sur des plantes diverses (Salvia, Odontites...). Nous l’avons capturé par fauchage de 
prairies au bord du Calavon à Viens. Avril à juillet.
Européen. Toute la France.
5 Nous avons également recencé hors Vaucluse, mais dans des territoires proches, 8 autres espèces non connues de 
Coffin  & Matoco  (2004) dans le Vaucluse, elles peuvent sans doute y être considérées comme potentielles.
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Gerire Macrolophus Fieber, 1858 
pygmaeus (Rambur, 1839)
Selon W agner  & W eber (1964), il s’agit d’une espèce plutôt forestière vivant sur diverses 
plantes basses (Stachys, Cucubalus). Pris à Cheval-Blanc (Tête des Buisses). Juin-juillet. 
Euro-méditerranéen. Toute la France, plus rare dans le sud.
1.15.3. Sous-famille des Deraeocorinae Douglas & S c o tt , 1865 
Les Deraecorinae sont des prédateurs de petits insectes : Psylles, Aphides...
Genre Alloeotomus Fieber, 1858 
g o f/ï/c u s  (Fallén, 1807)
Cette espèce est attirée par les UV. Prédatrice, elle vit sur les Conifères où elle chasse les 
petits arthropodes. Août à septembre.
Nous la connaissons de Saint-Michel-l’Observatoire (Les Craux), du ruisseau de Mirail, à 
Peypin-d’Aigues, et de Cordes (Les Busans).
Européen, rare dans les régions méridionales.
Genre DeraeocoriS Kirschbaum, 1856 
serenus (Douglas & Scott, 1868)
On le trouve sur les plantes les plus diverses (Leucanthemum, Quercus, Hederá, Laurus ...).
Il est connu de nombreuses localités sur l’ensemble du territoire de la Réserve. Juillet et août. 
Méditerranéen : Sud de la France.
flavilinea (A. Costa, 1862)
Capturé lors d’une sortie entomologique en bord de Durance, à Villelaure, en juin 2011.
Europe occidentale, mentionné d’Azerbaïdjan (Aukema & R ieg e r , 1999). On notera que 
W agner  & W eber (1964) ne l’indique que d’Italie, Magnien  (comm. pers.) note que l’espèce 
était inconnue en France il y a 30 ans, mais sa dynamique invasive fait qu’elle se répand sur 
l’ensemble du territoire français. On la trouve donc par fauchage de plantes basses.
olivaceus (Fabricius, 1777)
Belle espèce que nous connaissons de Villemus et de Saint-Michel-l’Observatoire (PF) et qui vit 
sur les arbres fruitiers où elle se nourrit d’insectes. Juin à juillet.
Européen.
punctum (Rambur, 1839)
Espèce vivant certainement sur les Carduus. Donnée comme possible du sud de la France par 
W agner  & W eber (1964). Mai à août.
Prise à Bonnieux (Quartier La Tour, près de l’Aiguebrun) et à Cheval-Blanc par battage de saule. 
Méditerranéen (semble absent de Grèce mais présent en Anatolie).
ribauti Wagner, 1943 Photo p. 100
Sur divers végétaux bas (Poacées, Erigeron, Thymus, Cistes) et à toutes les altitudes.
Petit Luberon (Mérindol, Puget-sur-Durance, Bonnieux), Grand Luberon (Cabrières-d’Aigues, 
Vitrolles, Villemus...), pelouses des Alpes-de-Haute-Provence (Reillanne, Saint-Michel- 
l’Observatoire...). On le trouve donc partout. Juin et juillet 
Méditerranéen. En France, dans les départements bordant la Méditerranée.
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ruber (Linnaeus, 1758)
Malgré son nom, espèce de couleur très variable. Elle est prédatrice d'insectes, ubiquiste sur 
diverses plantes et à toutes les altitudes. Elle vient aux lumières UV.
Présente dans tout le territoire (connu de Robion, Manosque, Pertuis ou Revest-des- 
Brousses...). Juin à août.
Holarctique.
schach (Fabricius, 1781)
Il se trouve dans les mêmes biotopes que D. ruber avec lequel il est parfois confondu, bien qu’il 
soit, contrairement à lui, couvert d’une fine pilosité.
Il a été identifié à Auribeau, Cadenet, Castellet et Lourmarin (VD). Nous l’avons aussi collecté à 
Saint-Martin-de-Castillon. Mai à août.
Euro-méditerranéen (présent en Crimée et au Moyen-Orient).
trifasciatus (Linnaeus, 1767) 0
Présent sur de nombreux arbres, de mai à juillet.
Nous l’avons rencontré sur les pentes sud du Grand Luberon (Cucuron, Cabrières d’Aigues, 
Peypin d’Aigues...).
Euro-méditerranéen. Toute la France.
lutescens (Schilling, 1837)
Sur les végétaux les plus divers (Rhamnus, Urtica, Quercus, Populus, Crataegus...), c’est un 
prédateur d’aphidiens et de psylles. Juin et juillet.
Petit Luberon (Cheval-Blanc, Robion), Grand Luberon (Peypin-d’Aigues, Vitrolles), Pays d’Apt 
(Goult, Viens), Alpes-de-Haute-Provence (Vachères, Saint-Michel-l’Observatoire, Manosque, 
bords de l’Encrème à Céreste). Il est présent partout sur le territoire.
Euro-méditerranéen. Toute la France.
1.15.4. Sous-famille des M irinae Ha hn , 1833
Cette sous-famille très importante sur le plan de la biodiversité (145 espèces en France) est 
extrêmement délicate pour des déterminations correctes. Ces difficultés se retrouvent dans 
notre liste qui ne comporte encore que 53 espèces, alors qu’on pouvait en espérer plus de 70.
Genre Adelphocoris Reuter, 1896 
detritus (Fieber, 1861)
Nous avons pris cette espèce de montagne à la lampe UV, sur flanc nord à 500 m d’altitude, 
dans la Forêt de Pélissier (Manosque). Août.
Euro-sibérien.
lineolatus (Goeze, 1778)
Espèce des prairies répandue de Lourmarin jusqu'à Manosque (Forêt de Pélissier). En altitude 
à Lagarde-d’Apt et au bord du Calavon à Viens, ou de l’Encrème à Céreste. Juin à octobre. 
Paléarctique. Toute la France.
quadripunctatus (Fabricius, 1794)
Espèce des orties (Urtica sp.), trouvée en juin 2001 (PF) par battage d’un Mûrier, à Villemus. 
Paléarctique. Toute la France.
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setícornis (Fabricas, 1775)
Il vit aux dépens de plusieurs légumineuses, notamment les Vicia.
Bords de la Durance (Lauris), Villelaure (CL) en août.
Euro-asiatique. Toute la France.
vandalicus (Rossi, 1790)
Espèce des prairies, donnée de Lourmarin par Ehanno (1983), présente du Petit Luberon 
(Cheval-Blanc, Ménerbes) à Beaumont-de-Pertuis, et aussi à Viens (bords du Calavon) et 
Saint-Michel-l’Observatoire : sur tout le territoire étudié. Juillet et août.
Méditerranéen. Moitié sud de la France.
Genre Agnocoris Reuter, 1875 
reclairei (Wagner, 1949)
Espèce de 5 mm, peu connue, inféodée aux arbres des bords de rivière.
Nous l’avons récoltée en battant des saules, des aulnes, des peupliers et même des 
argousiers, en bordure de la Durance (Sénas, Mérindol, Cheval-Blanc...) et de ses affluents 
(Eze à Grambois...). Juin à septembre.
Méditerranéen.
rubicundus (Faiién, 1807) 0
Espèce ripisylvatique des saules et des peupliers, en juin et juillet.
Rencontrée en Durance en juin 1992 (Saint-Estève-Janson).
Euro-asiatique. Toute la France.
Genre Apolygus China, 1941 
lucorum (Meyer-Dür, 1843)
Espèce polyphage qui vit sur diverses herbes basses des milieux humides. Juin à août.
Récoltée à La Bastide-des-Jourdans dans des cultures céréalières et près de la Laye, à 
Dauphin.
Holarctique.
Genre Brachycoleus Fieber, 1858 
pilicornis (Panzer, 1806)
De couleur orangée, on trouve l’adulte de mai à août sur les euphorbes (Euphorbia 
cyparissias).
Il est cité du Luberon par Ramade (1963), en mai. C’était à l’époque l’une des toutes premières 
localités connues de Provence. Depuis il a été récolté à Apt (col du Pointu), à Bonnieux (B. 
Ehanno, 1983) et sur des Euphorbes à Cucuron en mai 1997, mais aussi à Vachères (Le Grand 
Tourtouil) en juillet 1997 (AC), près de la Durance à Saint-Estève-Janson (mai 2000), observé 
aussi à Bonnieux (juin 2010 -VD). Il est donc moins rare que la littérature ne le laissait prévoir. 
Européen. Presque toute la France.
triangularis (Goeze, 1778)
Il vit sur Echium, Carduus, Eryngium... dans les pelouses xériques de Saint-Michel- 
l’Observatoire et à Auribeau (Juin 2010 -VD), mais déjà connu du Vaucluse (Coffin & Matoco, 
2004). Juin et juillet.
Atlantoméditerranéen, France, Espagne, Portugal.
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Genre Calocoris Fieber, 1858 
nemora//S (Fabricius, 1787)
Espèce des chardons (Circium, Carduus...), se rencontre de mai à septembre.
Elle a été récoltée en mai 1930 à Saint-Saturnin-d’Apt et reprise récemment au bord de la 
Durance, à Cheval-Blanc au Quartier Les Iscles (X. Beysso n) et à Bonnieux, au bord de 
l’Aiguebrun (La Tour).
Méditerranéen.
roseomaculatus roseomaculatus (De Geer, 1778)
Grande espèce, entre 6 et 8 mm, aux élytres tachés de rouge, elle vit sur des graminées des 
lieux chauds et secs. Juin à août.
Nous l’avons rencontrée dans des prairies xériques de Saint-Michel-l’Observatoire, mais aussi 
à Lagarde-d’Apt vers 1 000 m.
Méditerranéen. Toute la France.
Genre Capsodes Dahibom, 1850 
flavomarginatus (Donovan, 1798)
Vit sur divers végétaux (Cistus, Quercus, graminées...). Présent dans tout le territoire 
(Auribeau, Cadenet, Cheval-Blanc, Lourmarin (Ram ade , 1965), Ménerbes, Puget-sur-Durance, 
Rustre!, Saint-Saturnin-d’Apt, Saint-Michel-l’Observatoire, Voix...), depuis les bords de la 
Durance jusqu'à plus de 1 000 m. Mai à septembre.
Européen. Toute la France.
sulcatus (Fieber, 1861 ) C Q
Espèce des pelouses et des friches que l’on trouve de juin à août.
Connue dans la combe de Lourmarin (Ramade , 1965).
Européen. Toute la France.
Genre Capsus Fabricius, 1803 
a fe r  (Linnaeus, 1758)
Il se rencontre principalement, mais non exclusivement sur les graminées. Noir et de forme 
caractéristique, on trouve souvent des formes à tête, pronotum et pattes rougeâtres. Mai et juin. 
Bords du Calavon (Saint-Martin-de-Castillon), La Bastide-des-Jourdans (céréales riches en 
messicoles), Saint-Etienne-les-Orgues, Villeneuve, Voix (Sarzen, Ratavoux), etc.
Paléarctique. Presque toute la France.
Genre Charagochilus Fieber, 1858 
gyllenhalii (Faiién, 1807)
Espèce très foncée notée uniquement sur Galium. Mai à août.
Cheval-Blanc, Puget-sur-Durance (Degoutaou), Saint-Michel-l’Observatoire (Les Craux), 
Vachères.
Paléarctique.
weberi Wagner, 1953
Cette espèce est inféodée à Odontites lutea, on la trouve dès le mois de juin, mais elle hiberne. 
Nous l’avons prise à Cucuron (JC & CF) sur des Galium, vers 760 m le long de la piste DFCI. 
Euro-méditerranéen.
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Genre Closterotomus Fieber, 1858 
fulvomaculatus (De Geer, 1773)
Arboricole vivant sur les feuillus, l’espèce est bien caractérisée par une tête noire avec deux 
taches jaunes.
Prise à Voix au Quartier Les Ubacs (AC) et à Robion, dans la cédraie.
Holarctique. Toute la France.
norwegicus (Gmelin, 1790)
De couleur foncière verte, présent de juin à août sur de nombreuses plantes des pelouses 
caldcóles.
Nous avons aussi trouvé cet insecte au bord de la rivière Èze à La Tour-d’Aigues, en bordure 
de la Durance, à Caumont-sur-Durance (45 m d’altitude) ou sur les céréales de Lagarde-d’Apt, 
vers 1 000 m.
Holarctique. Toute la France.
Genre Hadrodemus Fieber, 1858 
m-flavum (Goeze, 1778)
Vivant sur des plantes basses diverses des lieux secs et chauds, il est présent certainement 
sur tout le territoire. Juin à juillet.
Dans les prairies, sur les pentes du Petit Luberon (Cheval-Blanc, Mérindol), du Grand Luberon 
(Bonnieux, Cucuron -vers 1 000 m-, Lourmarin, Vitrolles, jusqu’à Manosque) et des Monts de 
Vaucluse (Saint-Saturnin-d’Apt, Viens) sur Chênes blancs. Déjà donné de Cucuron (C offin  & 
Matoco, 2004).
Européen. Toute la France.
Genre Horistus Fieber, 186I 
orientalis (Gmelin, 1790)
Cette espèce polyphage a été aussi nommée Capsodes cingulàtus (Fabricius, 1787) ou C. 
lineolatus (Bruiié, 1832). On la trouve en juin et juillet dans les herbes les plus diverses 
(Verbascum, Galium, Achillea, Senecio, Liliacées...).
Nous l’avons prise à Cabrières-d’Aiguës et à Castellet (VD), sur les pelouses sommitales et 
aussi à Saint-Martin-de-Castillon.
Euro-méditerranéen. Toute la France.
Genre Liocoris Fieber, 1858 
tripustulatus (Fabricius, 1781)
C’est une espèce des herbes que l’on récolte au filet fauchoir, adulte dès juillet, elle hiberne. 
Récoltée à Robion dans un piège au sol posé pour la collecte d’Arachnides en juillet 2000 (ABD). 
Euro-sibérien. Répandu dans toute la France.
Genre Lygus Hahn, 1833
gemellatus (Herrich-Schaeffer, 1835)
Il vit principalement sur Artemisia campestris. Avril à septembre.
Nous le connaissons de La Bastide-des-Jourdans, Cucuron, Lagarde-d’Apt, Saint-Michel- 
l’Observatoire, Saint-Saturnin-d’Apt (Perréal), Vitrolles.
Ponto-méditerranéen. Toute la France.
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pratensis (Linnaeus, 1758)
Espèce des prairies que nous avons récoltée à la lampe UV à Beaumont-de-Pertuis, 
Manosque, Pierrevert, Voix, Saint-Michel-l’Observatoire mais aussi à Pertuis... Juin à.août.
Paléarçtique. Toute la France.
rugulipennis Poppius, 1911
Phytophage, commun sur divers végétaux, il cause parfois quelques dégâts aux cultures. Avril 
à août.
Présent dans les pelouses sèches des collines de Mirabeau, mais aussi abondant dans les 
cultures céréalières d’altitude à Lagarde-d’Apt. Trouvé aussi à Lauris en bord de Durance 
(Co ffin  & Ma to c o , 2004).
Paléarçtique. Toute la France
wagneri Remane, 1955
Espèce des pelouses que nous avons récoltée sur les pentes sud du Grand Luberon, sur 
Genévrier oxycèdre (Juniperus oxycedrus) à Cabrières-d’Aigues. Mai à octobre.
Européen. Presque toute la France.
Genre Miris Fabricius 1794 
StriatUS  (Linnaeus, 1758)
Espèce vivant sur divers arbres notamment les chênes en juin ou juillet. Selon W agner &
W eber  (1964), c ’est une espèce euro-asiatique, plus rare en région méditerranéenne.
Nous l’avons prise à Redortiers.
Euro-asiatique.
Genre Orthops Fieber, 1858 
Ara/m//(Linnaeus, 1758)
Il vit sur les Ombellifères, de juin à septembre.
Nous l’avons pris à Lagarde-d’Apt vers 1 000 m, à Saint-Michel-l’Observatoire (Les Craux), 
Manosque (Pélissier).
Paléarçtique. Toute la France.
Genre Phytocoris Faiién, 1814 
juniperi Frey-Gessner, 1865
Nous le connaissons dans les zones légèrement arides, de mai à octobre.
Sur les genévriers, de Saint-Michel-l’Observatoire, de Cheval-Blanc sur Laser, de Lourmarin 
aux UV (Combe Saint Jaume).
Euroméditerrranéen. Presque toute la France.
exoletus A. Costa, 1853
D’après W ag ner  & W eber (1964), cette espèce n’est connue en France que de quatre 
départements du sud-est (04 ,13 , 83 et 84).
Elle vit aussi en Italie jusqu’en Sicile, trouvée à Sivergues (La Citerne), en août 2002 sur Rosa 
sp. (PF).
Méditerranéen.
tn
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insigáis Reuter, 1876
Pelouses pâturées des Craux de Saint-Michel-l’Observatoire. Notons qu’il est connu du 
Vaucluse (Coffin & Matoco, 2004). Juillet à septembre.
Européen. Sud de la France.
jordani Wagner, 1954
Dans les mêmes conditions que le suivant, à Salnt-MIchel-l’ObservatoIre, Manosque (Forêt de 
Pélissier). Août et septembre.
Euro-méditerranéen. Sud de la France.
Ulm i (Linnaeus, 1758)
Sur le feuillage de divers arbres ou arbustes (Ulmus, Prunus, Fagus, Salix, Cistus...), en juin. 
Saint-Michel-l’Observatoire, Viens, Saint-Martin-de-Castillon...
Euro-méditerranéen. Certainement toute la France.
varipes Boheman, 1852
C’est une espèce des hautes herbes. Juillet à septembre.
Ehanno (1983) l'a prise à Lourmarin, nous la connaissons aussi de Cheval-Blanc (Petit 
Luberon), sur Pin d’Alep, vers 200 m d’altitude, et de Vitrolles, vers 900 m.
Euro-méditerranéen, jusqu’au Caucase. Toute la France.
tiliae tiliae (Fabricius, 1777)
C’est une espèce des arbres à feuilles caduques qui se nourrit d’insectes. Juillet à août. 
Récoltée à la lampe UV en forêt de Pélissier (Manosque, Saint-Martin-les-Eaux). Déjà donnée 
du Vaucluse (Coffin & Matoco, 2004).
Européen. Toute la France.
abeillei Puton, 1884
Sur les chênes, il vient aussi aux UV (Lourmarin). Août à octobre.
En France, limité aux départements méditerranéens des Pyrénées-orientales aux Alpes- 
Maritimes. Méditerranéen
Genre Polymerus Hahn, 1831 
brevicornis (Reuter, 1879)
Hôte des lieux chauds et secs où il vit sur divers Galium. Septembre et octobre.
Nous l’avons récolté à la lumière près de la source de Mirali (Peypin-d’Aigues) et à Apt 
(Ehanno, 1983).
Ponto-méditerranéen, connu en France exclusivement du quart sud-est.
cognatus (Fieber, 1858) £ Q
Il vit sur les Salsolacées. Juillet à octobre.
Trouvé en Durance, à Lau ris aux Grandes Iscles (Coffin & Matoco, 2003).
Holopaléarctique.
unifasciatus (Fabridus, 1794) CQl
C’est une espèce des Galium connue de Puget-sur-Durance (Ehanno, 1983).
Holopaléarctique.
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Genre Rhabdomiris Wagner, 1968 
striatellus (Fabricius, 1794)
Il se rencontre principalement sur les chênes verts ou blancs, où il est à la fois phytophage et 
prédateur. De mai à juin.
De Cheval-Blanc à Voix, également à Redortiers. Donné d’Auribeau (Coffin  & Matoco , 2004) 
et de Bonnieux (Ehanno , 1983).
Européen. Toute la France.
Genre Stenotus Jakovlev, 1877 
binotatus (Fabricius, 1794)
Cette espèce affectionne les graminées des zones humides. Elle se trouve en juin.
Nous la connaissons des prairies des bords du Calavon à Saint-Martin-de-Castillon et des 
pelouses sèches des Craux de Saint-Michel-l’Observatoire et de Bonnieux (juin 2010 -VD). 
Holarctique. Toute la France.
Genre Acetropis Fieber, 1858 
gimmerthalii gimmerthalii (Flor, 1860) OU
Cette espèce vit sur les Poacées des milieux secs. Adulte en juin-juillet.
Elle a été trouvée au col de Vitrolles par B. Ehanno  (1983).
Euro-asiatique.
Genre Leptopterna Fieber, 1858
dolabrata (Linnaeus, 1758) Photo p. 100
Les femelles sont facilement reconnaissables à leurs élytres jaunes et noirs qui paraissent trop 
courts par rapport à un abdomen très dilaté. Se nourrit de la sève de graminées. Trouvé à 
Lagarde-d’Apt vers 1 000 m en juillet 1998 et juin 1999 sur des céréales à messicoles, ainsi 
qu’à Cheval Blanc en juillet 2001. Juin à août.
Holarctique. Toute la France
ferrugata (Faiién, 1807)
Cette espèce vit sur de nombreuses graminées. Pris également à Lagarde-d’Apt dans un 
champ de céréales, vers 1 000 m. De juin à août.
Holarctique. Toute la France.
Genre Megaloceroea Fieber, 1858 
recticornis (Geoffroy, 1785)
Insecte des Graminées-que W agner  & W eber  (1964) considèrent comme «plus commun 
dans les régions montagneuses », mais il reste toujours assez rare. Juin et juillet.
Pris dans le ravin du Degoutaou à Puget-sur-Durance, au bord du Calavon à Saint-Martin-de- 
Castillon, à Cabrières-d’Aigues (Quartier des Jourdans) et sur les crêtes, à Auribeau (juin 2010 
-VD).
Euro-méditerranéen. Toute la France.
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Genre Myrmecoris Gorski, 1852 
gracilis (R.F. Sahlberg, 1848) 0
Myrmécomorphes, les femelles sont très mimétiques des fourmis, mais « il est douteux qu’il y  
ait une relation entre les deux insectes » (Wagner & W eber, 1964). Il se nourrit de sève de 
graminées.
Nous l’avons rencontré dans les pelouses sèches de Mirabeau, de Saint-Michel- 
l’Observatoire... Juillet et août.
Européen. Certainement toute la France.
Genre Notostira Fieber, 1878 
erratica (Linnaeus, 1758)
Espèce de forme allongée, aux antennes très longues. Les larves se trouvent sur le blé ou 
autres graminées. De juillet à septembre.
Bords de Durance (Lauris...), du Calavon (Viens...) ou de l’Encrème (Céreste, Reillanne, 
Montjustin), Lagarde-d’Apt vers 1 000 m dans un champ de blé, Voix au Moulin de la Roche (AC). 
Holarctique.
Genre Pithanus Fieber, 1858
maerkelii (Herrich-Schaeffer, 1838)
Phytophage des graminées et des joncs, nous l’avons pris au fauchage près de l’Encrème à 
Montjustin (FF). Juin à août.
Européen.
Genre Stenodema Laporte, 1833 
calcarata (Fallen, 1807)
Il vit sur les graminées. Juillet et août.
Nous l’avons récolté dans les Alpes-de-Haute-Provence, la nuit à la lampe UV, à Manosque 
(forêt de Pélissler) et à Vachères (AC) ou au bord du Largue (Voix), mais aussi sur le flanc sud 
du Luberon (Cheval-Blanc, Cucuron, Lauris, Cabrières-d’Aigues...).
Paléarctique. Toute la France.
laevigata (Linnaeus, 1758)
Cette espèce vit sur les graminées. Juin à août.
Sur les pelouses sommitales des Monts de Vaucluse (Villars) comme sur celles du Grand 
Luberon (Castellet...), également répandu dans les Alpes-de-Haute-Provence : Piémont de la 
Montagne de Lure (Redortiers, Saint-Etienne-les-Orgues, Vachères -AC).
Paléarctique. Toute la France.
Genre Teratocoris Fieber, 1858 
antennatus (Boheman, 1852)
Cette espèce des lieux humides (marais, étangs) vit sur diverses plantes de ces stations 
comme Phragmites, Carex, Typha ou Scirpus. Juillet à septembre.
Bords de Durance (Lauris, Cadenet, Pertuis...).
Euro-sibérien. Certainement toute la France.
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Genre Trigonotylus Fieber, 1858 
caelestialium (Kirkaldy, 1902)
Phytophage, il vit presque exclusivement sur les Graminées. Juillet à septembre.
Pelouses de Saint-Michel-l’Observatoire (Les Craux), Cheval-Blanc, Lauris (prairies 
subhumides de la Durance), berges du Calavon à Viens (Coffin  & Mato c o , 2004).
Holarctique. Répartition mal connue en France.
ruficornis (Geoffroy, 1785)
Certainement peu courante, cette espèce des graminées se nourrit de leur sève.
Récoltée à la lampe UV à Lourmarin en octobre 1988 (combe Saint Jaume).
Paléarctique. Toute la France.
1.15.5. Sous-famille des O rth o ty lin a e  va n  d u z e e , 1916
Genre Dimorphocoris Reuter, 1891 
gracilis (Rambur, 1839) ¡QQ
Reuter  (1883) l’a trouvé à Apt, sur graminées, il n’a jamais été retrouvé sur le Luberon depuis. 
Méditerranéen.
Genre Halticus Hahn, 1832 
luteiCOlliS (Panzer, 1804)
Espèce inféodée aux Clématites (Clematis vitalba). Pris par fauchage dans la ripisylve de 
l’Encrème (Montjustin). Juillet et août.
Paléarctique. Toute la France.
macrocephalus Fieber, 1858 £ Q
Espèce des prairies que l’on trouve sur les graminées, mais aussi sur les clématites. Mai à août. 
Apt (Ehan n o , 1983).
Méditerranéen.
Genre Orthocephalus Fieber, 1858 
bivittatus Fieber, 1864
Il se trouve sur les graminées des milieux secs.
Donné de Bonnieux (C offin  & Mato co , 2004), nous le connaissons également de Sainte-Tulle, 
par fauchage de pelouses sèches dans la vallée de la Durance (PF -  mai 2003).
Européen.
saltator (Hahn, 1835) £ Q
Il vit sur les Asteracées notamment Achillea millefolium. Juin à août.
Apt, Vitrolles (Eh a n n o , 1983).
Holarctique.
Genre Pachytomella Reuter, 1891 
parallela (Meyer-Dür, 1843)
Espèce de moyenne montagne dans les prairies à Potentine. En juillet et août.
Cheval-Blanc, bords de Durance.
Presque toute la France. Européen.
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passerina (A. Costa, 1841)
Nous le connaissons sur les graminées de mai à août.
Capturé à Cheval-Blanc, Cucuron (Coffin & Mato co , 2004), dans les prairies pâturées de 
Saint-Michel-l’Observatoire.
Méditerranéen.
Genre Plagiotylus Scott, 1874 
maculatus Scott, 1874
Espèce des milieux secs et chauds, il se trouve sur Teucrium chamaedrys. Juin à août. 
Cabrières-d’Aigues (900 m) et Lagarde-d’Apt (1 000 m).
Méditerranéen. Répartition en France mal connue.
Genre Strongyiocoris Blanchard, 1840 
cicadifrons A. Costa, 1853 Q  
On le trouve sur les cistes. Mai à juin.
Mérindol aux rochers de la Baumaresque (Coffin & Ma to c o , 2004), Cucuron, Vitrolles 
(EHANNO, 1983).
Méditerranéen.
leucocephalus (Linnaeus, 1758)
Il vit sur les Campanules. Juin et juillet.
Trouvé à Cruis en 2002 (PF).
Paléarctique, dans toute la France.
Genre Cyllecoris Hahn, 1834 
histrionius (Linnaeus, 1767)
Espèce inféodée aux chênes (Quercus). Nous le connaissons des Monts de Vaucluse (Salnt- 
Saturnin-d’Apt) vers 900 m par battage de Chêne blanc. Très commun aux alentours d’Avignon. 
Mai-juin.
Européen. Toute la France.
Genre Dryophilocoris Reuter, 1875 
flavoquadrimaculatus (De Geer, 1773)
Omnivore. Juin à août.
Récolté à La Tour-d’Aigues dans des pelouses sèches, mais aussi à Auribeau sur Quercus 
pubescens (Coffin  & Mato c o , 2004), à Cucuron au sommet du vallon de la Fayette (JC & CF) 
et à Lurs, dans la ripisylve du Lauzon (mai 2006 -PF).
Européen. Répartition mal connue.
Genre GlObicepS Lepeletier & Serville, 1825 
sphaegiformis (Rossi, 1790)
Nous l’avons pris par battage de Peuplier noir dans la ripisylve de la Durance, à Sainte-Tulle 
(PF-juin 2011).
Ponto-européen (Aukema & R ieg e r , 1999) présent dans toute la France. W ag ner  & W eber 
(1964) le signalent sur divers arbres et arbustes à feuilles caduques.
O
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Genre Heterocordylus Fieber, 1858 
tibialis (Hahn, 1833)
Prédateur de psylles et d’aphides, connu pour vivre sur Genista sp. et d’autres Fabacées. Avril 
à juin.
Nous l’avons pris en bordure de chemin le long de l’Èze (La Tour-d’Aigues, Pertuis), à Cheval- 
Blanc (pelouses humides de la Goure), Cucuron (vallon de la Fayette vers la citerne) sur 
Genista cinerea, Robion (sentier nature), Lagarde-d’Apt (1 000 m) sur culture céréalière. 
Européen. Toute la France.
Genre Heterotoma Le Peietier & Servine, 1825 
mer/opiera (Scopoli, 1763)*
Prédateur, il se nourrit de divers petits arthropodes, phytophage très accidentel, il ponctionne 
aussi la sève. Juin.
Capturé par battage de Saules à Saint-Martin-de-Castillon, en juin 1994.
Euro-maghrébin. Toute la France.
planicornis (Pallas, 1772) Photo p. 100
Vit sur divers arbustes. Capturé par fauchage de prairie ripicole au bord du Largue (Voix), mais 
connu du Vaucluse (Co ffin  & Mato co , 2004).
Européen.
Genre Orthotylus Fieber, 1858 
marginalis Reuter, 1883
Prédateur et phytophage, il se rencontre sur divers arbres à feuillage caduc et notamment sur 
les arbres fruitiers. Juin et juillet.
Il vit aussi sur Saule au bord du Calavon (Viens et Saint-Martin-de-Castillon).
Euro-sibérien. Toute la France.
nassafus (Fabrlclus, 1787)
Espèce des arbres caducifoliés. De juin à septembre. Pris à Manosque, dans les frondaisons de 
Chêne blanc (Quercus pubescens). Connu également du Vaucluse (Coffin & Matoco , 2004). 
Holarctique. Toute la France.
beieri Wagner, 1942
C’est une espèce inféodée aux genêts.
Nous l’avons trouvée sur Genista cinerea à Cucuron (JC et CF), le long de la piste DFCI, vers
I 000 m. C’est une espèce habituellement orophile, un peu insolite sur le massif.
Alpin.
cupressi Reuter, 1883 Q
II vit sur les cyprès et les genévriers. Mai et juin.
Apt (Eh a n n o , 1983).
Méditerranéen. Pour W agner  & W eber (1964), ce pourrait être un endémique français.
Genre Platycranus Fieber, 1870 
metriorrhynchus Reuter, 1883 [Q l
Cette espèce vit sur Genista, adulte de mai à août.
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Elle a été décrite d’Apt en 1883, elle n'a pas été retrouvée dans le Luberon depuis. 
Méditerranéen.
erberi Fieber, 1870
Vit sur des Fabacées notamment Genista et Spartium. Juillet et août.
Pris à Saint-Michel-l’Observatoire sur ces végétaux et aussi ä Roussillon (MG).
Méditerranéen. En France, seulement dans les départements méditerranéens.
Genre Pseudoloxops Kirkaldy, 1905 
COCCineuS (Meyer-Dür, 1843)
Espèce des ripisilves, vivrait notamment sur Fraxinus. Capturé sur peuplier, sur les bords de la 
Durance à Villelaure, à Cadenet et à Laurls. Juillet-août. Toute la France.
Européen.
1.15.6. Sous-famille des Phylinae Douglas & Sc o tt , 1865
Genre Pilophorus Hahn, 1825 
perplexus Douglas & Schott, 1875
Pris au bord du Calavon sur Saule (Saint-Martin-de-Castillon), par battage de noyer au Château 
de Buoux, dans des pelouses à Thymus et au bord de la Durance, à Cheval-Blanc. Juin-jUillet. 
Européen.
Genre Alloeomimus Reuter, 1910 
unifasciatus (Reuter, 1879) £ Q
De biologie inconnue, on le trouve en général dans des endroits sablonneux. Juin à septembre. 
Récolté au Col de Vitrolles par Ehanno (1983).
Méditerranée occidentale et Asie centrale.
Genre Hallodapus Fieber, 1858
SUturaliS (Herrich-Schaeffer, 1837) 0
Se cache sous la végétation dans les lieux secs, chauds et le plus souvent incultes. Août et 
septembre.
Pelouses xériques des Craux de Saint-Michel-l’Observatoire.
Méditerranéen. Moitié sud de la France.
Genre Laemocoris Reuter, 1879 
remanei Wagner, 1960
Cette espèce terricole et myrmécomorphe est très mal connue. Elle vivrait au pied des 
Lam lacées.
Elle a été trouvée sur les crêtes du Grand Luberon : Vitrolles (lieu-dit Boufaou) et Céreste (La 
Colle), entre août et octobre 1999 (PF).
Méditerranéen. Est connue seulement de France (Bouches-du-Rhône et Pyrénées-orientales, 
et maintenant Vaucluse et Alpes-de-Haute-Provence), d’Espagne et du Maroc.
Genre Atractotomus Fieber, 1858 
mali (Meyer-Dür, 1843)
Essentiellement zoophage, se trouve sur les arbres fruitiers et Crataegus. Juin à août.
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Voix. Donné du Vaucluse par Reuter  (1878), cité par Coffin  & Matoco  (2004).
Européen. Toute la France.
Genre Campylomma Reuter, 1878 
verbasci (Meyer-Dür, 1843)
Très polyphage cette espèce était mentionnée de Lourmarin (Ehanno , 1983). Juin à 
septembre.
Nous l’avons prise dans les pelouses des Craux de Saint-Michel-l’Observatoire.
Holarctique. Toute la France.
Genre Chlamydatus Curtis, 1833 
pulicarius (Fallen, 1807)
Phytophage spécialisé, se trouve sur les Artémises.
Vachères.
Euro-sibérien. Toute la France.
Genre Compsidolon Reuter, 1899 
crotchi (Scott, 1870)
Dans les garrigues éparses à Romarin, en mai et juin.
Capturé par battage à Mirabeau (Les Quatre Tours).
Méditerranéen.
Genre Conostethus Fieber, 1858 
roseus (Fallén, 1807)
C’est une espèce des plantains (Plantago lanceolata, P. media).
Cabrières-d’Aigues (JC & CF) par fauchage des pelouses sommitales du Moure Nègre 
(1100 m).
Ouest-paléarctique.
Vanuatus (Fieber, 1858)
Il vit dans les prairies et pâturages sur divers végétaux, adulte en mai et juin.
Cheval-Blanc (C o ffin  & Mato co , 2004), Saint-Michel-l’Observatoire.
Euro-méditerranéen, jusque dans la zone littorale.
Genre Criocoris Fieber, 1858 
crassicornis (Hahn, 1834)
Vit sur Galium sp. Capturé en bordure du Calavon (Saint-Martin-de-Castillon) et donné du col 
de Vitrolles par Ehanno  (1983). Toute la France.
Euro-sibérien.
Genre Europiella Reuter, 1909 
a/Ô /penn/S  (Fallén, 1829)
Inféodé aux Artémises. Mai à septembre.
Nous le connaissons des bords de Durance, à Cheval-Blanc.
Paléarctique. Toute la France.
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Genre Harpqcera Curtis, 1838 
thoracica (Fallen, 1807)
Vit sur divers arbres ou arbustes où il se nourrit de petits insectes.
Récolté en vol à G ram bois (bosquet de Chêne vert), par battage de Chêne blanc à Auribeau et
d’Aubépine à Cucuron, Buoux (Saint-Symphorien), Voix (Sarzen -AC), mais aussi en ville, à 
Apt. Mai et juin.
Euro-asiatique. Toute la France.
Genre HeterocapillusWagner, i960 
tigripes (Mulsant & Rey, 1852) CD
Donné du Colorado de Rustre! en mai 1999 (Coffin  & Ma to c o , 1999)
Europe moyenne et méridionale, signalé d’Anatolie. W ag ner  & W eber  (1964) le donnent pour
vivant sur les Dorycnium.
Genre Icodema Reuter, 1875 
infuscata (Fieber, 1861)
Il vit sur les chênes. Mai à juillet.
Vitrolles (BE), Manosque (Forêt de Pélissier).
Méditerranéen.
Genre Lepidargyrus Mummov, 1962 
ancorifer (Fieber, 1858)
Il vit sur les herbes les plus diverses. Juin à août.
Nous l’avons capturé à La Bastide-des-Jourdans, dans des céréales.
Méditerranéen. Toute la France.
Genre Macrotylus Fieber, 1858 
horvathi (Reuter, 1876) ÇQl 
C’est un phytophage qui vit sur Ballota.
Lourmarin (Ehanno , 1983). Juin-juillet.
Européen.
paykuUii (Fallen, 1807)
Phytophage, il vit sur les Ononis. Mai à août.
Saint Michel l’Observatoire, Lau ris aux bords de la Durance (C o ffin  & Ma to c o , 2004). 
Européen, connu aussi en Asie Mineure, absent de Scandinavie. Toute la France.
Genre Monosynamma Scott, 1864 
bohemanni (Fai\èn, 1829)
Vit sur les Saules. Bords du Calavon, à Saint-Martin-de-Castillon, par fauchage, à Voix (La
Garde, Ratavoux.). Juin et juillet. Toute la France
Européen.
Genre Oncotylus Fieber, 1858
SetulOSUS (Herrich-Schaeffer, 1837)
Il vit sur les Centaurea. Juillet et août.
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Nous l’avons récolté à Saint-Michel-l’Observatoire, mais aussi à la lampe UV en forêt de 
Pélissier à Manosque en août 1988.
Euro-méditerranéèn, jusqu’au Turkestan.
viridiflavus (Goeze, 1778)
Espèce se développant également sur Centaurée. Juin à septembre.
Pris à Lagarde-d’Apt, vers 1 000 m d’altitude, sur Centaurée et Legousia.
Européen.
Genre Orthonotus Stephens, 1829 
rufifrons (Fallèn, 1807)
C’est une espèce phytophage des milieux plus ou moins humides, sur diverses plantes basses,
W agner & W eber (1964) indiquent une préférence pour les Orties.
Récolté à Céreste (juin 2010 -PF) par fauchage dans une prairie mésophile.
Euro-asiatique.
Genre Pachyxyphus Fieber, 1858 
lineellus (Mulsant & Rey, 1852)
Il est connu de Bonnieux (Ramade, 1963 et VD en juin 2010, à Roquefure), sur des graminées 
en mai, de Vitrolles, au col, (Ehanno, 1983) et aussi de Vachères, sur cistes (Font du 
Vignouet). Avril à Juillet.
Méditerranéen.
Genre Phoenicocoris Reuter, 1875 
modestus (Meyer-Dür, 1843)
C’est un phytophage qui vit sur les pins. Juin et juillet.
Rustrel, dans les ocres du Colorado, vers 360 m (Coffin & Matocq, 2004).
Européen, habituellement plutôt orophile et de régions plus septentrionales.
obscurellus (Faiién, 1829)
C’est aussi une espèce inféodée aux pins. Juin à août.
Trouvée à Rustrel dans le Colorado (Coffin & Matocq, 2004).
Européen, comme le précédent, connu plutôt d’Europe centrale et du nord.
Genre Phylus Hahn, 1831 
COryli (Linnaeus, 1758)
Omnivore, connu des noisetiers.
Pris à Voix (Sarzen) en avril et à Saint-Martin-de-Castillon (battage en bord du Calavon).
Européen. Toute la France.
Genre Placochilus Fieber, 1858 
seladonicus (Fallèn, 1807)
Il vit sur les scabieuses. Juin et juillet.
Craux de Saint Phalès et des Mayorques, à Cheval-Blanc.
Européen. Presque toute la France.
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G enre  P la g io g n a th u s  Fieber, is sa  
fu lv ip e n n is  (Kirschbaum, 1856)
Phytophage des pelouses. Juillet à  septembre.
Nous l’avons capturé à Lagarde-d’Apt.
Européen. Toute la France.
fu sc ilo r is  Reuter, 1878 
Sa biologie est inconnue, juillet.
Nous l’avons récolté à  Saint-Michel-l’Observatoire, dans des pelouses rases pâturées par des 
ovins.
Méditerranéen.
G enre  P s a l lu s  Fieber, 1858 
p e r r i s i  (Mulsant & Rey, 1852)
Prédateur et phytophage, mal et juin.
Récolté sur Chêne et Peuplier noir à Pertuis (bords de l’Èze), Cabrières-d’Aigues, Cucuron, 
Auribeau (CF & JC).
Européen, connu aussi de la région orientale du bassin méditerranéen. Toute la France.
o c u la r is  (Mulsant & Rey, 1852) P O
C’est une espèce des chênes que l’on trouve en juin et juillet.
Capturée par R e u te r à  Apt en 1878 (W agner & W eber, 1964) et jamais retrouvée depuis. 
Euro-méditerranéen.
q u e rc u s  (Kirschbaum, 1856)
Prédateur et phytophage. Mai à  juillet.
Capturé à  Apt et à  Manosque, sur les chênes.
Européen, connu aussi en Asie Mineure. Toute la France.
c r io c o ro id e s  Reuter, 1879 D O
W agner & W eber (1964) disent de cette espèce, décrite d ’Avignon, qu’elle « n ’a jam ais été 
retrouvée depuis cette époque. L’unique exemplaire, un mâle, se  trouve dans la collection 
P u to n  au Muséum d ’histoire naturelle de Paris ». Sa biologie demeure inconnue.
Depuis elle a  été retrouvée à Rustre!, sur Romarin (A. M atoco, 2004). Elle est citée d ’Andorre, 
de France, d’Espagne et du Portugal par K erzhner (in Aukema & Rieger, 1999).
Méditerranéen.
c r u e n ta tu s  (Mulsant & Rey, 1852)
Il vit sur le Chêne blanc (Quercus pubescens).
Il a été récolté à  Cabrières-d’Aigues, à  la bergerie des Plaines en mai 1997 à l’aide d’un piège 
lumineux (JC & CF).
Europe centrale (et Géorgie, Azerbaïdjan, Arménie) (Aukema & Rieger, 1999).
G enre  S a l ic a ru s  Kerzhner, 1962 
r o s e r î  (Herrlch-Schaeffer, 1838)
Capturé par battage de Saule, en bord de Durance (Cheval-Blanc). Toute la France. 
Euro-sibérien.
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G en re  S th e n a r u s  Fieber, 1858 
ro te rm u n d i  (Schoitz, 1847)
Il vit principalement sur Populus alba. Mai à  septembre.
Nous l’avons trouvé à Pertuis (bords de l’Èze) et à  Céreste, près de l’Encrème (juin 2010 -FF). 
Européen (sauf les régions les plus septentrionales).
G en re  T in ic e p h a lu s  Fieber, 1858 
h o r tu la n u s  (Meyer-Dür, 1843) P U  
Cette espèce qui vit sur les Helianthemum.
Elle est connue de Cucuron et de Vitrolles (BE),
Euro-méditerranéen.
1.16. FAMILLE DES NABIDAE A. Costa, 1852
PÉRICART (1987), dans son ouvrage de référence consacré à  cette famille, la divise en deux 
sous-familles : les Prostemmatinae et les Nabinae.
Tous ces insectes sont d ’actifs prédateurs tout au long de leur vie. Ils se  nourrissent de divers 
arthropodes qu’ils rencontrent sur les végétaux ou au sol. Leur spectre de prédation est étendu 
depuis des œ ufs les plus divers, à  des pucerons, des cicadelles, des mouches, des larves de 
coléoptères ou de lépidoptères, mais ce sont surtout les hémiptères qui dominent.
1.16.1. Sous-fam ille d e s  P ro s te m m a tin a e  Reuter, m o
G en re  P r o s te m m a  Laporta, 1832 
g u t tu la  (Fabricius, 1787)
C’est une espèce des terrains secs découverts et pierreux ; terricole, elle se  nourrit de Lygaeidae 
(les Emblethis sont abondants dans les stations où nous l’avons récolté) et de Pentatomidae. Elle 
n’est jamais très commune, de juin à  novembre car elle hiberne à l’état adulte.
Sur les crêtes du Petit Luberon : Oppède (vallon de Poudarique), Mérindol, Cheval-Blanc (Jas 
de Ferland -PF), ou les Craux de Saint-Michel-l’Observatoire. Toute la France. 
Euro-méditerranéen.
1.16.2. Sous-fam ille d e s  N abinae a. Costa, 1853 
G en re  H im acerus\N o\iì, 1811 
m a jo r  (A. Costa, 1842)
Au sol ou sur les végétaux herbeux, prédateur de cicadelles. Adultes de juin à  octobre. 
Cabrières-d’Aigues (le Pas Neuf, juillet 1999), Vachères (Le Mitre, août 2008 -PC). 
Atlantoméditerranéen, il semble être ici en limite sud-est de son aire de répartition puisqu’il est 
absent de l’arc alpin.
m irm ic o id e s  (O. Costa, 1834) Photo p. 100
Myrmécomorphe, sur les plantes herbacées, voire arbustives, prédateur d’insectes divers 
(pucerons, œ ufs...). Adulte dès juillet, mais se rencontre toute l’année.
Capturé à  Manosque, Saint-Michel-l’Observatoire (Moulin Brun), Revest-des-Brousses et 
Vachères (août 2008 -FD) et aussi à  Buoux et Lourmarin. Toute la France.
Euro-méditerranéen.
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
apterus (Fabricius, 1798)
En position frondicole dans les forêts de conifères ou de feuillus. Juillet-août.
Cette espèce a été signalée des Bouches-du-Rhône (Blanc, 1940 ; Ramade, 1960). Nous 
l’avons également trouvée à Céreste, Dauphin, Montjustin, Saint-Michel-l’Observatoire, Sainte- 
Tulle et Voix, par battage de différents arbres et arbustes ou par fauchage en juillet et août 
(PF). Il est pourtant considéré comme rare en région méditerranéenne.
Européen.
Genre Nabis Latreilie, 1802 
férus (Linnaeus, 1758)
Il est présent dans les pelouses herbeuses ou au bord des cours d’eau. Polyphage avec une 
prédilection pour les Pentatomidae (Eurygaster, Aelia...) et les Miridae (Lygus...). Adultes 
d’avril à septembre avec une hibernation profonde.
Il a été trouvé dans les Monts de Vaucluse par Ramade en 1965 sur les pelouses sommitales, 
nous l’avons pris aussi à La Bastide-des-Jourdans.
Euro-sibérien.
mediterraneus Remane, 1962
Pris au fauchage aux abords des ripisylves du Largue (Dauphin, Saint-Michel-l’Observatoire) et 
de l’Encrème, à Montjustin (PF).
C’est une espèce méditerranéenne, uniquement connue de Provence et de la Péninsule 
ibérique, mais qui préfère néanmoins les milieux ombragés et pas trop secs, nous la 
connaissons en particulier des milieux ripisylvatiques. Du fait de sa répartition, elle est 
considérée comme déterminante pour les ZNIEFF de la région PACA.
persimilis Reuter, 1890
Espèce ouest-méditerranéenne, sur Artemisia, en France, connue seulement du Languedoc et 
de Provence et uniquement sur des stations littorales ; une seule hormis celles-ci : Sisteron, sur 
Thymus (Péricart, 1987). Nos collectes viennent donc confirmer la présence de N. persimilis 
en Provence intérieure.
Nous l’avons pris par fauchage de prairies humides à Céreste et Reillanne (PF -  août 2002) 
provencalis Remane, 1953
Jamais très rare, de juin à octobre dans les milieux les plus divers (cultures,“ bords des eaux...) 
pourvu qu’ils soient chauds.
Il a été pris en Luberon par Ramade (1965) en août, il est cité comme présent partout en 
Provence par P éricart (1987). Nous le connaissons de Saint-Michel-l’Observatoire, de Saint- 
Maime, de La Bastide-des-Jourdans et de Lourmarin.
Euro-méditerranéen (sud-ouest de l’Europe : péninsule ibérique, sud de la France, Corse, 
Sardaigne, Italie).
pseudoferus Remane, 1949
Lui aussi dans des milieux très variés : il est présent dans les pelouses à Brachypodium 
phenicoides (Lourmarin), dans les prairies de l’Encrème, à Céreste (PF) comme à Revest-des- 
Brousses (août 2008 -F0). Avril à septembre puis hibernation.
Européen.
00en
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punctatU S  A. Costa, 1847
Sur les graminées et les plantes basses des zones xerophiles.
Capturé par fauchage sur les plages sèches des rives de la Durance, à Sainte-Tulle (octobre 
2002 -FF) et à Cadenet (juin 1979) et à proximité des ripisylves du Largue (Dauphin, FF -  juillet 
2006) et à Saint-Michel-l’Observatoire (juillet 1992).
Euro-sibérien, connu aussi du Maghreb.
rugosus (L¡nnaeus,1758)
Prédateur de petits insectes (pucerons, hyménoptères...) dans de nombreux biotopes 
(pelouses à forêts). Nous l’avons pris sur les pelouses du sommet des Monts de Vaucluse 
(Saint-Saturnin-d’Apt, .Villars) et dans diférents boisements à Redortiers et Revest-des- 
Brousses. Toute la France mais moins commun dans la région méditerranéenne où il est connu 
des Alpes-de-Haute-Provence (Péricart, 1987 ; mais aussi de Revest-des-Brousses, par FD) 
et du Var (Ramade, 1965). Mai à août.
Européen (sauf les péninsules).
1.17. F am ille  des ANTHOCORIDAE F ieb er, m e
Elle est partagée entre deux sous familles : les Anthocorinae et les Lyctocorlnae. L’ouvrage de 
référence utilisé, au moins en ce qui concerne l’écologie des espèces, est P érica rt (1972).
1.17.1. Sous-famille des Anthocorinae F ieb er, m e
Genre Anthocoris Fallen, 1814 
COnfuSUS Reuter, 1884
Se trouve sur divers végétaux, prédateur d’Aphides appartenant presque exclusivement à la 
tribu des Callaphidini.
Capturé par battage de saules au bord du Calavon à Saint-Martin-de-Castillon. Juin à août. 
Euro-sibérien.
nemoralis (Fabricius, 1794)
Prédateur d’Aphides. D’avril à juillet, il vit en particulier sur les saules et les peupliers.
Tout au long du Calavon (Robion, Viens...), récolté à Mirail (La Motte-d’Aigues), à Puget-sur- 
Durance, sur des peupliers, mais aussi sur Chêne vert et sur Aubépine (Villemus). 
Certainement tout le territoire étudié.
Européen.
WSCf Douglas, 1889 OU
Cette espèce, considérée comme rare, serait prédatrice de Psyllidae, en particulier de Psylla 
visci, on la rencontre sur le Gui (Viscum album). P érica rt (1972) la signale d’Apt.
Européen.
Genre Orius Wolff, 1811
albidipennis (Reuter, 1884)*
Avril à juin.
Espèce trouvée dans les ripisylves du Calavon (saules) à Goult.
Méditerranéen. Selon P érica rt (1972), il s’agit d’une espèce nord-africaine et andalouse, sa 
présence ici est donc étrange, nous ignorons s’il s’agit d’une donnée isolée, elle est donc à 
rechercher éventuellement.
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m in u tu s  (Linnaeus, 1758)
Rencontré sur divers végétaux où il s ’attaque à des proies très diverses (Aphides, Psylles, œufs 
d’insectes, Acariens...). Juin et juillet.
Bords du Calavon sur saules (Saint-Martin-de-Castillon), bords de l’Encrème à Montjustin, à 
Saint-Michel-l’Observatoire, Lardiers (Col de Buire). Moins commun dans le midi de la France 
que dans le nord.
Européen.
n ig e r  (Woiff, 1811)
Lui aussi prédateur, comme l’ensemble des membres de la famille.
Capturé sur les crêtes du Luberon à Cheval-Blanc et à  Vitrolles, à  Beaumont-de-Pertuis, sur 
Reseda, en bord de Durance (août 2003), à Saint-Michel-l’Observatoire par fauchage de prairie 
(mai 2005) et à  La Brillanne, sur Echium, en bordure de canal (La Gare, mai 2005). 
Ouest-paléarctique.
p a ll id ic o rn is  (Reuter, 1884)
Cheval-Blanc, en Durance (juillet, 1996)
Circum méditerranéen, il ne se  rencontre que sur la Cucurbitacée Ecballium elaterium dont il 
consomme le pollen (P é rica rt, 1972).
1.17.2. Sous-fam ille d e s  L y c to c o r in a e  Reuter, 1884
G enre  L y c to c o r is  Hahn, 183- 
c a m p e s tr is  (Fabricius, 1794)
C ’est un prédateur très polyphage s ’attaquant à  de grosses proies (chenilles...), voire pouvant 
piquer des animaux à sang chaud. Mais sa  biologie est peu connue. Août à  octobre.
Capturé sur le versant sud du Luberon, sur Genévrier oxycèdre et Genévrier commun 
(Cabrières-d’Aigues), il vient aussi vers la lampe UV (Lauris, en Durance). Serait d ’après Azam, 
cité par Ramade (1965), commun dans les Alpes-de-Haute-Provence.
Cosmopolite.
d im id ia tu s  (Spinola, 1837) 0 3
De biologie mal connue, il se  rencontre essentiellement sur les arbres (écorces, champignons). 
P é r ic a r t  (1972) signale cette espèce de « La Bonde ».
La répartition de cette espèce rare partout est de ce fait mal connue, paraît Euro­
méditerranéenne.
G enre  S c o lo p o s c e l is  Fieber, 1864 
p u lc h e l la  p u lc h e lla  (Zetterstedt, 1838)
Essentiellement sur les écorces, il chasse les larves de petits xylophages (Scolytes...). 
Corbières, Les Queirounières, sous écorce de pin brulé (avril 2003 -PF).
Ouest-paléarctique, connu aussi de Mongolie.
G enre  X y lo c o ris  Dufour, 1831 
g a la c t in u s  (Fieber, 1836)
Nous l’avons rencontré sur les crêtes du Grand Luberon, à  environ 1 000 m (La Motte- 
d’Aigues).
Sub-cosmopolite à très large spectre trophique (P é ric a rt, 1972)
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
maculipennis Baerensprung, 1858
Espèce litiéricole et muscicole, parfois aussi sous les écorces. Péricart (1972) la note d’Apt et 
du « Mont Luberon ». Elle est également connue de Sivergues en crête du massif du Luberon 
(PF - septembre 1999). Assez rare.
Méditerranéenne, mais connue de l’ensemble de la France.
cursitans (Fallen, 1807)
Espèce essentiellement saproxylique qui se nourrit des larves de petits coléoptères et autres 
petits insectes.
A été pris au mois d’octobre à Sivergues, sur les crêtes du Grand Luberon (octobre 1999 -PF) 
et en bordure du Calavon, à Viens (PF -  juin 2006).
Euro-sibérien, connu aussi du Maghreb.
1.18. F am ille  des REDUVIIDAE l a t r e i l l e , 1807
Les espèces de cette famille sont toutes d’actives prédatrices et se rencontrent particulièrement 
sur les ombelles (Fenouil, Carotte, Laser...) où elles chassent à l’affût, toutefois certaines 
(Peirates, Coranus) vivent au sol. Leur piqûre est toujours douloureuse.
On la divise en sept sous familles (dont six inventoriées dans la région) : les Emesinae, les 
Peiratinae, les Phymatinae, les Reduviinae, les Stenopodainae et les Harpactorinae. On notera 
la richesse en Réduves du Luberon qui avec 16 espèces est plus diversifié que le Mont 
Ventoux avec 14 espèces (Modlet, 2002). Cette famille a fait l’objet de nombreuses mises au 
point par la très récente Faune d’Europe qui lui est consacrée (Putschkov & Modlet, 2009) à 
laquelle nous avons emprunté un certain nombre d’élément d’écologie des espèces.
1.18.1. Sous famille des Emesinae am yot & s e rv ille , 1843
Genre Stenolemus Signoret, 1856 
novaki Horvâth, 1888
« Cette espèce, rare partout dans son aire de distribution » (M odlet, 2002) est certainement 
xérophile et héliophile. Elle consommerait peut-être des Araignées. Prise à Vachères, en 
bordure d’une friche de lavandin, en août 2008 (PM).
Méditerranéen.
Genre Ploiaria Scopoli, 1786 
domestica Scopoii, 1786 0
Espèce volontiers synanthrope qui chasse de nuit de petits insectes volants (diptères, 
microlépidoptères...). Assez peu fréquente, elle a été prise à Apt en 2002 (MG), mais n’est pas 
connue du Ventoux.
Euro-méditerranéen.
Genre Empicoris Wolff, 1811 
culiciformis (de Geer, 1773)
Espèce connue par battage de végétation dans la ripisylve du Calavon (Viens, mars 2006 - PF) 
ou de Frêne, sur un bord de chemin (Villemus, mai 2009 -  PF).
Sub-cosmopolite mais les indications pour l’Amérique du sud méritent confirmation. Le plus 
commun des Empicoris en Europe ; ubiquiste (Pdtshkov & M odlet, 2009).
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xambeui (Montandon, 1885) 0
Cette espèce dont c’est la première capture en région PACA est connue pour affectionner les 
endroits frais, les fonds de vallon.
Espèce extrêmement rare en France, avec seulement 3 citations antérieures pour la France 
continentale (et une en Corse). Pour notre part, nous l’avons prise à Vaugines (La Sable) par 
piège au sol en mars 2004 sur le bord d’un chemin couvert de Chênes verts et de Genêts 
scorpion (CF).
Méditerranéen (Espagne, Italie, Bosnie-Herzégovine, Tunisie). En Espagne, elle se trouve dans 
la litière des genévriers (Juniperus sabina), des chênes (particulièrement les chênes verts), des 
érables (Costas et al., 2006).
Notre collecte, qui doit cependant être confirmée s’inscrit tout à fait dans ce que l’on connaît de 
la bio-écologie de cet Emesiné.
1 .18 .2 . Sous famille des Peiratinae A m yo t& S erv ille , 1843
Genre Peirates Servine, test 
hybridus (Scopoli, 1763)
Espèce identifiée de La Brillanne, noyé dans une piscine (AC -  avril 1997) et d’Oppedette, dans 
un piège au sol (JFC -  avril 2006).
Euro asiatique (connu d’Inde) ; assez polytope (Putshkov & M oulet, 2009)
StríduluS  (Fabricius, 1787)
Peu exigeant sur le plan écologique (milieux humides, litières forestières...) puisqu’on le 
rencontre aussi en milieux xériques dans les Alpilles (M oulet, 2002). Mars à août.
Il est répandu du le Petit Luberon (Cheval-Blanc...) aux collines de Manosque, de Montjustin et 
aux pelouses de Saint-Michel-l’Observatoire. Toute l’année car il hiberne à l’état adulte. 
Méditerranéen.
1 .18 .3 . Sous-famille des P hym atinae  laporte, 1832
Cette sous-famille est souvent considérée comme une famille à part entière.
Genre Phymata Latreilie, 1802
crassipes (Fabricius, 1775) Photo p. 101
Se trouve souvent à l’affut de ses proies sur diverses herbacées (Apiacées, Lamiacées...). Juin 
à septembre.
Sur les pentes sud (Cucuron, Cabrières-d’Aiguës...) et nord du Luberon à La Chambarelle à 
Bonnieux, dans les piémont de la Montagne de Lure (Revest-des-Brousses et Vachères - août 
2008 -FD), mais aussi au bord du Calavon (saules et peupliers à Saint-Martin-de-Castillon), de 
l’Encrème (Reillanne) et du Largue (Saint-Michel-l’Observatoire), il est assez largement 
répandu, sans être commun.
Euro-sibérien.
monstrosa (Fabricius, 1794)
Comme la précédente, on la trouve à l’affût dans les ombelles et les inflorescences. Elle est 
beaucoup moins commune. Nous ne disposons que de 2 données sur notre territoire d’étude : 
à Mirabeau (avril 2010 -CL) et sur la colline de Montimaou, à Cheval-Blanc (juin 2010 -VD).
(N Ouest-méditerranéenne.
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1.18.4. Sous-famille des Reduviinae A m y o t & S erville, 1843
Genre Reduvius Fabricius, 1775 
personatus (Linnaeus, 1758)
Souvent dans les maisons, où les jeunes recouverts de poussière passent souvent inaperçus, 
également dans les jardins. Mars à novembre.
Sud et nord du Luberon (Cabrières-d’Aigues, Apt, Buoux, dans le château...), Roussillon (MG),
Goult (Notre Dame de Lumière - juin 2004 -FD).
Cosmopolite.
1.18.5. Sous-famille des Stenopodainae Amyot & S erville, 1843 
Genre Oncocephalus Klug, 1830 
pilicornis Reuter, 1882
Nous l’avons pris en bord de Durance, à Cheval-Blanc, en mai 2002.
Euro-asiatique et maghrébin (existerait au Japon et en Amérique du nord) ; pas rare dans les 
stations chaudes et humides, comme les autres Oncocephalus il vient très bien aux UV.
squalidus (Rossi, 1790)
Il se rencontre entre les pierres ou au pied des plantes, souvent en milieux humides ou 
saumâtres. Les adultes hibernent.
Répandu depuis Cheval-Blanc (gorges du Régalon et de la Galère) aux pelouses de Saint- 
Michel-l’Observatoire, O. squalidus est rare le jour, mais vient vers les lampes UV.
Méditerranéen.
1.18.6. Sous famille des H a rp a c to r in a e  a m yo t  & S erville, 1843
Genre Coranus Curtis 1833 
griseus (Rossi, 1790)
Les Coranus affectionnent les milieux découverts, caillouteux, à végétation rase et compacte 
(Thym notamment) ; ainsi cette espèce se rencontret-elle au sol. Adulte d’avril à octobre puis 
hibernation. Elle se nourrit d’Araignées, d’Hymènoptères, de Pyrrhocoris apterus...
Assez commun, ça et là dans le territoire d’étude : Lagnes, Bonnieux, Buoux, Rustre!, Pays 
d’Aiguës (Cadenet, Lourmarin, Vitrolles), Manosque, Saint-Etienne-les-Orgues, Lurs, 
Beaumont-de-Pertuis en bordure de la Durance.
Euro-méditerranéen.
pericarti Putschkov, 1994
Cette espèce, décrite à partir d’exemplaires de Cucuron et Sau It (84), fréquente les pelouses 
sèches. Avril à juillet.
Nous avons en collection ce Coranus depuis juillet 1992 de Manosque (Pétavigne), puis de 
Cabrières-d’Aigues et Saint-Michel-l’Observatoire, trouvé également à Buoux (août 2008 -FD).
Il semble donc bien réparti dans le PNR du Luberon.
Méditerranéen. Espèce connue du sud de la France et d’Espagne. Dans notre pays C. pericarti 
est signalé de Lozère, de l’Hérault, du Gard et du Vaucluse, et donc, également, des Alpes-de- 
Haute-Provence.
co
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
subapterus (De Geer, 1773) 0
Il se trouve dans les friches rases et caillouteuses très chaudes et ensoleillées, de juin à 
septembre. Il consomme des proies très diverses : Pyrrhocoris, Nysius, Lygaeidae et même 
des forficules.
Autour des villages du sud Luberon (Cabrières-d’Algues, Cadenet...).
Euro-sibérien.
Genre Rhynocoris Hahn, 1833 
cuspidatus Ribaut, 1921
Se rencontre en juin et juillet sur les fleurs (ombelles ou capitules) dans les stations chaudes. 
Très voisin de R. iracundus avec qui il est souvent confondu.
Nous le connaissons du Petit Luberon (Robion, Bonnieux, du Grand Luberon (Cabrières- 
d’Aigues, Vitrolles...) et des Craux de Saint-Michel-l’Observatoire.
Méditerranéen.
erythropus (Linnaeus, 1767) Photo p. 101
Mai à juillet pour les adultes qui acceptent toutes les proies qui passent à leur portée 
(Hyménoptères, Coléoptères, Diptères...) alors que les larves recherchent les Coccinelles. 
Rencontré du nord au sud du territoire : à Saint-Saturnin-d’Apt à 1 000 m d’altitude, à Buoux 
(Plateau des Claparèdes, août 2008), à Céreste (650 m), à Vitrolles, à Mirabeau (220 m), dans 
les Craux de Saint-Michel-l’Observatoire, à Manosque (La Thomassine).
Méditerranéen.
iracundus (Poda, 1761)
Comme les autres espèces du genre, R. iracundus chasse à l’affût sur les ombelles ou les 
capitules. Avril à août.
Répandu du Petit Luberon (Robion) aux Alpes-de-Haute-Provence (Saint-Michel-l’Observatoire, 
Revest-des-Brousses).
Méditerranéen.
Genre Sphedanolestes stài, 1866 
lividígaster (Mulsant & Rey, 1852)
Il cherche les zones ombragées et serait mésophile on le trouve parfois (mais rarement) en 
station ouverte et ensoleillée probablement à la recherche de partenaires sexuels (M o ulet , 
2002).Les larves vivent au sol et se rencontrent toute l’année.
Il nous a été signalé dans la Combe de Lourmarin (juin 2010 -VD). Mai-juin. 
Ouest-méditerranéen.
sanguineus (Fabndus, 1794)
Très voisin du précédent mais avec l’abdomen rouge (il est blanc chez lividigastei) et de taille 
nettement supérieure.
Déjà connu à Lourmarin en mai (Ramade, 1960).Nous l’avons également trouvé à Lourmarin 
(Roucassols, juin 2006), mais aussi à Vitrolles en juin 1989, vers 800 m, Viens (bord du 
Calavon, juin 2006), Montjustin (Bord de l’Encrème, juin 2005) et Manosque (juin et août 2006 -  
JFC et PF).
Méditerranéen.
Th
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1.19. F am ille  DES ARADIDAE S pinola, 1837
En général, les Aradidae vivent sous les écorces où ils se nourrissent probablement de 
moisissures ou de champignons. L’ouvrage de référence est celui de Heiss & P éricart (2007).
Sous-famille des Aradinae am yot & S e rv ille , 1843
Genre Aneurus Curtis, 1825 
avenius (Dufour, 1833)
Sous les écorces déhiscentes de divers feuillus, souvent sur les petites branches sèches. Pris 
au battage dans la ripisylve du Calavon (Viens, mai 2005 -PF).
Euro-sibérien.
Genre Aradus Fabricius, 1803 
betulae (Linné, 1758)
Sur divers arbres feuillus attaqués par des polypores, notamment sur Hêtre, mais aussi Tilleul, 
Peupliers, Frênes, Saules, etc.
Il a été trouvé à La Brillanne, sous écorce de peuplier (février 1997) et à Voix, sous écorce de 
chêne (AC -  mai 1997) et également à La Bonde (Cabrlères-d’Aigues, mars 2000).
Euro-sibérien.
cinnamomeus Panzer, 1806
Contrairement aux autres Aradidae, cette espèce ponctionne la résine de nombreux conifères 
dont il est parfois un redoutable parasite (Pinus, Juniperus, Larix) (Heiss & Péricart, 2007).
Observé par VD à Castellet, à la Basse de Cabrières (juin 2010).
Euro sibérien, commun dans toute la France.
conspicuus Herrich-Schaeffer, 1835
L’une des espèces les plus communes en Europe occidentale, sur les troncs et l’écorce de 
nombreux feuillus. Nous l’avons pris par fauchage dans les pelouses sommitales du Grand 
Luberon, à Vitrolles, en mai 1996, mais aussi à Voix, en mai 1997 et à La Bastide-des- 
Jourdans, en juin 2001. Heiss & P éricart (2007) l’indiquent de Fontienne, sur Quercus 
pubescens et de Roussillon (mai 1982).
Holarctique.
flavicornis Dalman, 1823
Sa biologie reste mal connue, il se récolte souvent aux lumières, il se développe peut-être sur 
des racines de plantes. Pris à Manosque au piège terrestre dans un bois de chênes incendié en 
septembre 2006 (JFC). Heiss  & P éricart (2007) le donnent aussi de Roussillon.
Afro-tropical et méditerranéen.
/îOrvaf/W Vàsàrhelyi, 1984 CXM
Cette espèce n’a été décrite qu’en 1984 et n’est connue en France que de 3 stations citées par 
H eiss & Péricart  (2007) : Oppède, dans le Petit Luberon, Saint-Julien-de-Peyrolas (Gard), en 
décembre 1988 sous des écorces de Peupliers et Aspres-sur Buëch (Hautes-Alpes) en mars 
1994 sur bois mort.
A. horvathi n’est connu que de Roumanie (Carpathes) et de France.
i_n
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lugubris Fallen, 1807
Connu de Cabrières-d’Aigues (Les Jourdans), en septembre 1997.
Holarctique. Très connu sur les Pinus particulièrement ceux ayant été brûlés (Heiss & 
PÉRICART, 2007)
O btectus  Vàsàrhelyi, 1988
Capturé à Manosque (Les Monges), sous l’écorce de pins abattus, en avril-mai 2006 (FF) et à 
Revest-des-Brousses en juin 2011 sur Ungulina marginata et Pin sylvestre mort (PF).
Euro sibérien ; lié aux champignons parasites (Fomes, Fomitopsis...) des Abies et Pinus 
notamment (Heiss & Péricart, 2007).
versicolor Herrich-Schaeffer, 1835 Photo p. 101
Sur les champignons des feuillus (Fagus, Quercus, Salix, etc.).
Pris à Saint-Michel-l’Observatoire (Biabaux) au piège terrestre dans la ripisylve du Largue en 
août 2004 (PF).
Ouest-paléarctique.
Genre Quilnus stài, 1873 
subsimilis (Horvàth, 1911)
« Espèce décrite d’Algérie, connue du sud de l ’Espagne, du sud de la France (Marseille) et de 
Grèce. Très rare » (E. Heiss, in. litt.). Nous l’avons trouvé en novembre 1998 à Mérindol, dans 
la sciure d’un Pin d’Alep mort et aussi à Manosque (La Thomassine), dans un piège au sol en 
septembre 2006 (PF).
Méditerranéen.
1.20. F am ille  d e s  l y g a e id a e  schilling, 1829
Les Lygaeidae que nous avons inventoriés, se répartissent dans neuf sous-familles : 
Lygaeinae, Orsillinae, Ischnorrhynchinae, Cyminae, Blissinae, Geocorinae, Heterogastrinae, 
Oxycareninae et Rhyparochrominae. Pour plus de précision sur cette famille nous renvoyons le 
lecteur aux excellents ouvrages de P éricart (1998a, b et c).
1.20.1 Sous-famille des Lygaeinae Stâl, 1862
Genre Arocatus Spinola, 1837 
¡ongiceps stài, 1872 *
Apt, en ville (PF - juillet 2000)
C’est une espèce ponto-méditerranéenne qui se trouve principalement sur les platanes. Son 
expansion en Europe occidentale est récente et encore mal délimitée, elle est souvent 
confondue avec A. roeselii. Signalée d’Autriche en 1998 (Rabitsch, 1998), en Alsace à partir de 
2005 (C a llo t, 2009) et jusqu’en Angleterre en 2007 (Bantock & Bottino, 2010), elle est donc 
à rechercher sur les platanes du territoire.
melanocephalus (Fabricius, 1798)
Cette espèce vit sur les Ormes (Ulmus). D’instinct grégaire, les larves, qui se nourrissent des 
graines des Ormes, évoluent rapidement de mai à juillet. Les imagos passent l’hiver dans la 
litière au pied des arbres et les adultes surgissent en nombre en avril ou mai. A Apt ou dans le 
village de Lumière des invasions massives printanières ont, en 2005, 2009 et 2010, inquiété les 
habitants dont les maisons se trouvaient envahies par l’insecte qui s’accrochait à leurs rideaux
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par centaines. Des échantillons nous ont été fournis à la recherche d’une identification et de 
moyens d’éradiquer ce phénomène tout à fait passager. Souvent localisée elle occupe toute la 
France.
Européen.
fO ese ///(Schilling, 1829)
Espèce très commune jusqu’en 1985-86, elle a brusquement régressé dans la région 
vauclusienne. Toute l’année.
On la trouve à Apt, Pertuis (bords de l’Eze), La Motte-d’Aigues, Cabrières-d’Aigues (sous les 
écorces de platanes en hiver), Manosque.
Européen.
Genre Horvathiolus Josifov, 1965 
mendosus (Horvâth, 1916)
Les Beaumettes, au bord du Calavon (FF -  avril 2005)
Circum-méditerranéen, en France n’était connu que du Var (Péricart , 1998a); biologie 
inconnue.
superbus (Poilich, 1781)
Espèce assez commune, sans doute plus polyphage encore que ne le dit Péricart (1998), 
d’avril à juillet.
Nous en connaissons une abondante population dans les thymaies du Petit Luberon (Cheval- 
Blanc, Mérindol, Lauris), elle a aussi été récoltée à Voix (Sarzen) et aussi au bord du Calavon 
(Viens, Saint-Martin-de-Castillon, Les Beaumettes).
Euro-méditerranéen.
Genre Lygaeosoma Spinola, 1837 
sardeum Spinola, 1837
Polyphage, mai à septembre. Espèce très commune.
Nous le trouvons au sol dans les pelouses sèches, sur l’ensemble du territoire.
Paléarctique.
Genre Lygaeus Fabricius, 1794 
equestris (Linnaeus, 1758)
C’est l’espèce phare de la sous famille. On la rencontre dans de nombreux biotopes 
moyennement chauds et ensoleillés. Les végétaux les plus divers sont attaqués par les larves 
ou les adultes : 20 familles ont été comptabilisées par Péricart (1998a). Pour se nourrir il suce 
la sève mais aussi les graines. Les adultes apparaissent entre mai et août puis ils hibernent en 
nombre (Jacques Co ffin  avait, en 1998, au pied du Ventoux, découvert un millier d’individus 
agglutinés sous une écorce de Cèdre [comm.pers. et Péricart , 1998a]). Il existe, au premier 
printemps des migrations à partir des gîtes d’hiver. Les accouplements ont lieu de mai à juillet 
et les œufs déposés dans le sol. La durée de vie des larves est de l’ordre de 50 jours : les 
jeunes adultes se rencontrent de fin juin à mi-juillet et leur migration hivernale a lieu en octobre. 
On la trouve sur les composées : Roussillon (MG), Bonnieux, Pierrevert... certainement tout le 
périmètre d’étude, de la ripisylve de la Durance aux crêtes de la montagne de Lure. 
Paléarctique.
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simulans Deckert, 1985
Le manque de données ne nous permet pas de connaître l’écologie de cette espèce difficile à 
séparer de la précédente. Il semble, néanmoins qu’elle doit se rapprocher de celle de L 
equestris. Nous l’avons trouvée, d’avril à août de Cheval-Blanc (50 m) à Vachères (850 m), sur 
diverses ombelles, phytophage, nous l’avons aussi récolté par battage sur Rhamnus alaternus. 
Notons qu’elle a été citée pour la première fois du Vaucluse, en 1989, par Coffin  & M oulet  
(1991).
La répartition de ce taxon très récent est mal connue.
Paléarctique.
Genre Melanocoryphus stài, 1872 
albomaculatus (Goeze, 1778)
Commun sur des végétaux divers (Senecio sp., Quercus ilex, Fenouil), adultes en mai.
A Vaugines, Cabrières-d’Aigues, Manosque, Dauphin, Revest-des-Brousses (FD)... 
Méditerranéen.
Genre Spilostethus stài, 1868 
pandurus (Scopoli, 1763)
Herbivore, il se trouve sur diverses plantes des bords de chemin, pelouses, friches, de juin à août. 
Roussillon, Robion, Cucuron, Buoux, Cabrières-d’Aigues, Mirabeau, Manosque, La Brillanne, 
Vachères...
Paléarctique.
saxatilis (Scopoli, 1763)
Avril à août.
Présent sur les pelouses à Santoline et Verbascum de Saint-Michel-l’Observatoire, il remonte 
jusqu’aux plus hauts sommets du Luberon mais se rencontre aussi sur les flancs sud 
(Cabrières-d’Aigues, Vitrolles...) et sur la montagne de Lure (Saint-Etienne-les-Orgues) et ses 
piémonts (Revest-des-Brousses - août 2008 -FD).
Méditerranéen.
1.20.2 Sous-famille des O rs ill in a e  Stâl, 1872
Genre Nithecus Horvâth, 1890 
jacobaeae (Schilling, 1829)
Saint-Estève-Janson, en Durance (mai 1999)
Euro-sibérien, ubiquiste et polyphage, mais strictement montagnard, commun dans les Alpes 
au dessus de 1 000 m, il est normalement absent de la zone méditerranéenne. La localisation 
donne à penser qu’il peut s’agir d’un individu descendu par la rivière.
Genre Nysius Dallas, 1852 
cymoides (Spinola, 1837)
Connu de Sénas, en bord de Durance (août 2004). Péricart  (1998a) le cite notamment du 
Vaucluse et des Alpes-de-Haute-Provence, il est donc certainement plus commun que cela sur 
le territoire.
Turano-méditerranéen, largement répandu en Afrique du nord, au Proche-Orient et en Europe 
00 moyenne ; très ubiquiste.
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er/cae (Schilling, 1829)
Nous le connaissons de Corbières, en Durance (PF -  octobre 2002) et de Saint-Michel- 
l’Observatoire, à Biabaux (PF -  mai 2005)
Euro-asiatique connu jusqu’en Afrique tropicale ; très polyphage dans des milieux à végétation 
peu dense.
graminicola (Kolenati, 1845)
Sur diverses Asteracées, notamment les Erigeron, de mai à septembre.
Nous l’avons pris sur différentes zones ouvertes : Cheval-Blanc (Durance), Saint-Michel- 
l’Observatoire, Céreste (prairies près de l’Encrème), Sainte-Tulle, Saint-Etienne-les-Orgues, 
Mirabeau, Roussillon.
Méditerranéen.
helvetiCUS (Herrich-Schaeffer, 1850)
Capturé à Vachères (Le Mitre) par fauchage de pelouses sèches (PF -  août 2008). 
Euro-sibérien, très répandu mais peu commun et présent un peu partout, trophiquement lié au 
Callunetum (P éric a r t , 1998a).
senecionis (Schilling, 1829)
Juillet à octobre.
Récolté sur Chêne blanc à Lauris (Vallon de Recaute) comme sur les pelouses sèches à Saint- 
Michel-l’Observatoire, Revest-des-Brousses et Sainte-Tulle ou dans une friche sèche à Pertu is 
et même à Lagarde-d’Apt, vers 1 000 m.
Euro-méditerranéen.
thymi (Woiff, 1804)
Il vit sur les Asteracées mais aussi sur de nombreuses autres plantes (Poacées...). Juillet et août. 
Nous le connaissons de Manosque, Saint-Michel-l’Observatoire, Mirabeau, Lauris, Cheval- 
Blanc, Sénas et Caumont, souvent non loin des cours d’eau.
Cosmopolite.
Genre Orsillus Dallas, 1852
depresSUS (Mulsant & Rey, 1852)
Il se trouve sur les pins et les genévriers, d’avril à juin.
Largement répandu sur le territoire, nous le connaissons des collines de la Durance (Mirabeau)
aux pelouses de Lagarde-d’Apt vers 1 000 m, mais aussi de Cordes (les Busans) et de
Roussillon, de Villemus, La Brillanne et Revest-des-Brousses.
Méditerranéen.
maculatus (Fieber, 1861)
Sur Cyprès, dans le cimetière de Sainte-Tulle (PF -  septembre 2011)
Ponto-nord-méditerranéen, en France, il est présent seulement dans le sud. Il vit 
préférentiellement sur Cupressus sempervirens dont il consomme les graines grâce à un rostre 
particulièrement long.
m
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1 .2 0 .3  Sous-famille des Is c h n o rrh y n c h in a e  s tâ l ,  is ?2
Genre Kleidocerys Stephens, 1829 
ericae Horváth, 1908
Comme son nom l’indique c’est une espèce inféodée aux Ericacées (Calluna, Erica). Les larves 
et les adultes s’attaquent surtout aux graines. Son cycle de vie serait identique à celui de 
l’espèce suivante. Son oligophagie en fait une espèce très localisée, en particulier aux zones de 
terrain acide où poussent ses plantes-hôtes (Ocres, Vachères, Revest-des-Brousses).
Sa distribution est encore incertaine.
resedas (Panzer, 1797)
Cette punaise vit en particulier sur les Aulnes ou le Noisetier toute l’année puisqu’elle hiverne. 
Difficile à distinguer de la précédente, elle est cependant nettement plus eurytope. Granivore, 
elle est attaquée par les Anthocoris. Nous la connaissons de Saint Etienne-les-Orgues, de 
Vachères à la Font du Vignouet, ou encore de Roussillon (Pied Bousquet), sur des bruyères. 
Holarctique.
1.20.4  Sous-famille des Cyminae Stâl, 1862
Les Cymus sont des insectes de faciès humides (marécages, bords de ruisseau...) qui se 
nourrissent de Juncus ou de Carex.
Genre Cymus Hahn, 1832 
claviculas (Fallén, 1807)
Présent toute l’année car il hiberne et redevient actif dès le premier printemps. Les œufs sont 
pondus en juin et les larves apparaissent de juillet à septembre.
Il est connu de Vachères (Grand Tourtouil), sur des joncs et de Revest-des-Brousses, par 
fauchage de végétation rivulaire, mais aussi de Lacoste et de Lauris.
Européen.
glandicolor Hahn, 1832
Il est lié, comme les autres du genre, aux zones rivulaires. Après l’hibernation, les adultes 
s’accouplent et pondent de mai à août. Les larves se rencontrent au contact des graines des 
joncs. A la fin de l’été les adultes migrent pour hiberner dans des endroits propices.
Récolté au bord du Calavon à Oppède sur des Carex abrités par des Peupliers noirs. 
Paléarctique.
melanocephalus Fieber, 1861
Comme ses congénères cette petite espèce vit dans les mêmes milieux sur les mêmes 
végétaux. Adultes dès le mois de juin et jusqu’au printemps suivant. Les larves vivent de juillet 
à octobre. Nous le connaissons du bord de la Durance : Lauris, sur des joncs.
Européen.
1 .2 0 .5  Sous-famille des B lis s in a e  S tâ l, 1862
Genre Ischnodemus Fieber, 1837 
genei (Spinola, 1837)
Cette espèce a été observée à Cadenet, Les Iscles (juin 2010 - VD).
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Holoméditerranéen, en France, l’espèce est rare sur le continent, où les données connues sont 
anciennes. Il est signalé sur Arundo, mais sa biologie précise reste inconnue (Péricart, 
1998a).
quadratus Fieber, 1837 /  sabuleti (Fallen, 1826)
D’après J. Péricart  (1998c) le complexe I. quadratus / 1. sabuleti est encore indissociable mais 
les spécimens du bord de la Méditerranée seraient essentiellement des I. quadratus.
Ces espèces se trouvent sur divers substrats, mais affectionnent particulièrement les sols 
argilo-sableux secs, entre avril et juillet.
Nous en avons trouvé à Saint-Michel-l’Observatoire, à Sainte-Tulle, Saint-Etienne-les-Orgues et 
Cheval-Blanc, sur les plages du lit majeur de la Durance et aussi sur les berges du Calavon 
(Les Beau mettes).
Euro-méditerranéen ou européen,
1.20.6 Sous-famille des G eocorinae Stâl, 1862
Les Geocorinae sont tous entomophages.
Genre Geocoris Faiién, 1814
lineóla Rambur, 1839 Photo p. 101
Il se trouve sur sol sablonneux, au collet des plantes, de juillet à novembre.
Nous le connaissons du Petit Luberon à Robion, du Grand Luberon à Buoux (août 2008 -F0), 
du Pays d’Aigues : Cabrières-d’Aigues (Les Brès, vers 450 m), Étang de la Bonde, La Motte- 
d’Aigues, et aussi de la vallée de la Durance (La Brillanne).
Méditerranéen.
megacephalus (Rossi, 1790)
Dans différents milieux et sur des supports très variés, au sol ou dans la végétation, en juin et juillet. 
Litière de ripisylve (Cheval-Blanc) ou sur Genévrier commun à Cabrières d’Aigues, on le trouve 
aussi dans les pelouses à Brachypode de Phénicie (Saint-Michel-l’Observatoire) et aux abords 
du Château de Buoux (août 2008 -F0).
Méditerranéen.
erythrocephalus Le Peletier & Servine, 1825
Il est certainement présent dans tout le territoire, de mai à septembre.
Nous l’avons capturé dans le Pays d’Aigues, le Pays d’Apt, les Alpes-de-Haute-Provence. Il est 
présent partout sur le territoire.
Méditerranéen.
1.20.7 S0 US-famille des HETEROGASTRINAE Stâl, 1872
Genre Platyplax Fieber, i860 
sa/wae (Schilling, 1829) 0
Sur les sauges, mai à juillet, mais il peut hiberner à l’état adulte.
Manosque (La Thomassine).
Euro-sibérien.
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Genre Heterogaster Schilling, 1829 
affinis Herrich-Schaeffer, 1835
Selon PÉRICART (1998a), cette espèce se trouve essentiellement dans des milieux plutôt secs 
et chauds, sur différentes espèces de Lamlacées. Il la considère comme « peu rare, sans être 
vraiment commune ».
Elle a été observée aux abords du Château de Buoux (août 2008 -FD) et en limite de notre 
territoire, à Fontaine-de-Vaucluse (septembre 2009 - VD).
Euro-méditerranéen.
artemisiae Schilling, 1829
Il vit sur le Thym, mais nous l’avons trouvé sur Chêne vert, Genévrier, Euphorbes, Brachypode. 
Avril à septembre.
Présent et commun sur l’ensemble du territoire étudié.
Paléarctique.
urticae (Fabricius, 1775)
Plus rare que le précédent, il apparaît dès le mois de mars, mais il hiverne.
Nous le connaissons de Robion sur Crataegus monogyna, de Buoux, Pertuis, Mirabeau sur 
Urtica dioica, mais aussi de La Brillanne et de Montjustin, près de l’Encrème. 
Euro-méditerranéen.
1.20.8 Sous-famille des Oxycareninae Stâl, I 862
Genre Anomaloptera Amyot & Servine, 1843 
helianthemi Amyot & Servine, 1843
Granivore, très rare et très mal connu, selon Péricart (1998a), il se nourrirait seulement de 
Tuberaria guttata, mais d’autres Cistacées (Helianthemum...) sont sans doute aussi 
consommées (Frapa , 2002 et 2003).
Pris à Reillanne (Les Castoux -PF) au piège au sol, en septembre 1999.
Méditerranéen.
Genre Brachyplax Fieber, i860 
tenuis (Mulsant & Rey, 1852) 0
Se trouve sur les Papaveracées dont ils mangent les graines. Les adultes hibernent et se 
trouvent toute l’année. Pontes printanières et larves en été 
Nous l’avons récolté à Peypin-d’Aigues. Tout le sud de la France.
Méditerranéen.
Genre Camptotelus Fieber, i860 
iineolatus (Schilling, 1829)
Espèce liée au Thym. Toute l’année.
Peypin-d’Aigues, vers 800 m, capturée au piège au sol à Céreste (La Colle -PF), sous les 
écorces de platanes à La Motte-d’Aigues en janvier.
Euro-sibérien.
CM
LO
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Genre Macroplax Fieber, i860
fasciata ( Herrich-Schäffer, 1835) Photo p. 101
Espèce commune, c’est un herbivore lié, lui aussi, aux Hélianthèmes. Juin à octobre, mais les 
adultes hivernent.
Nous l’avons rencontré un peu partout sur le territoire, aussi sur les Genévriers, le Chêne vert, 
le Chèvrefeuille (Lonicera etrusca), les cistes.
Euro-méditerranéen.
preyssleri (Fieber, 1837)
Il vit sur Helianthemum. Juillet à octobre, hiberne.
Il est présent sur les crêtes du Luberon, au nord de Cheval-Blanc.
Européen.
Genre MetopoplaxFieber, i860 
ditomoides (A. Costa, 1847)
Granivore, pris le plus souvent dans les capsules fructifères de diverses composées. Mai à 
septembre.
Nous le connaissons de Bonnieux (P. Dauphin , comm. pers.), Lagarde-d’Apt sur des cultures 
céréalières riches en plantes messicoles.
Atlanto-méditerranéen.
Genre Microplax Fieber, i860 
interrupta (Fieber, 1837)
Il se développe sur les Asteracées les plus diverses. Au sol, en juillet.
Pris dans le Petit Luberon, sur les crêtes vers 600 m.
Européen.
Genre Oxycarenus Fieber, 1837 
pallens Herrich-Schaeffer, 1850
Ponctionnant les graines des Asteracées notamment les centaurées, juin et juillet.
Il fréquente les pelouses sèches (Saint-Michel-l’Observatoire, Bonnieux...), les cultures 
céréalières (vers 1 000 m à Lagarde-d’Apt ou bien plus bas, à La Bastide-des-Jourdans) ou 
encore les jardins (Roussillon). Capturé aux abords du Château de Buoux en août 2008 (FD), 
nous l’avons aussi pris aussi à Murs (mars 2008) par battage de Cistus albidus.
Méditerranéen.
hyalinipennis (A. Costa, 1843)
Granivore notamment des Malvacées (Alcea rosea...).
Nous le connaissons sur le flanc sud du Luberon (Cabrières-d’Aigues)
Pantropical (en limite nord dans notre région).
cn 
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1.20.9 Sous-famille des Rhyparochrominae amyot & S erville, 1843
Genre DrymusFieber, i860 
pumilio Puton, 1877
Biologie inconnue, il a été collecté une fois au bord d’un marais en forêt de Compiègne 
(PÉRICART, 1998b). Connu de Villeneuve, au Pont du Pâtre (PF -  juin 2004) et de Buoux, sur le 
plateau des Claparèdes (PF -  août 2008).
Europe occidentale et méditerranéenne, nouveau pour le sud-est de la France 
ryeii Douglas & Scott, 1865
Connu de Viens, au bord du Calavon (PF -  août-septembre 2006).
Paléarctique ; P éricart (1998b) ne le connaît pas en Provence et Languedoc, mais le 
considère comme potentiellement présent. Il semble assez ubiquiste et polyphage mais sa 
biologie reste mal connue.
Genre Eremocoris Fieber, i860 
aÖ/ef/S (Linnaeus, 1758)
Granivore, il se trouve dans la litière de Pin d’Alep, il vient aux lampes UV. Juillet et août.
Surtout au sud du massif du Luberon, mais il accompagne aussi le Pin d’Alep plus au nord. 
Euro-sibérien.
fenestratus (Herrich-Schaeffer, 1839)
C’est une espèce des litières, avril à mai.
Récoltée à Vitrolles (Boufaou -PF).
Méditerranéen.
podagricus (Fabricius, 1775)
Assez eurytope et très tolérant sur le plan de la végétation (résineux, feuillus, prairies...). Juin à août. 
Revest-des-Brousses et Saint-Michel-l’Observatoire (Biabaux), au piège terrestre, à proximité 
du Largue (juillet 2004 - PF), également sur les bords de la Durance, à Cheval-Blanc. 
Euro-méditerranéen, jusqu’au Caucase.
Genre Gastrodes Westwood, 1840 
grossipes (De Geer, 1773)
Mai à juillet, cette espèce est inféodée aux différents pins.
Nous la connaissons notamment sur les sommets du Grand Luberon (Castellet, La Motte- 
d’Aigues, Cabrières-d’Aigues...), sur Pinus nigra et P. sylvestris. On la trouve aussi dans des 
stations plus basses, comme à Bonnieux, à 330 m (juin 2010 -VD) et plus au nord, à Vachères, 
à 800 m (août 2008 -FD).
Européen.
Genre Ischnocoris Fieber, i860 
angustulus (Boheman, 1852)
Espèce des litières qui n’est jamais commune mais qui reste largement répandue. Juillet et 
août.
Saint-Michel-l’Observatoire, aux Valansanes (PF).
^  Euro-méditerranéen.
LO
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flavipes Signoret, 1865
Pris à Dauphin, par battage de Tilleul en lisière de la ripisylve du Largue (PF -  mai 2004).
Selon PÉRICART (1998b), cette espèce est sympatrique dans nos régions d’/. punctulatus et 
dans cette zone, le statut respectif des 2 taxons reste un peu confus.
Ponto-méditerranéen.
hemipterus (Schilling, 1829)
Espèce plutôt xerophile des sols calcaires à sableux ; polyphage (Thymus, Teucrium...). 
Castellet : sommet du Luberon, vers 1 000 m, sur un chemin forestier, en juin. 
Euro-méditerranéen,
punctulatus Fieber, 18616
C’est une espèce des litières, avril à juin.
Connue du Luberon (PIVI, 1986), Cheval-Blanc, Reillanne, Saint-Michel-l’Observatoire (PF). 
Euro-méditerranéen.
Genre NotOChiluS Fieber, 1864 
dam/y# Puton, 1871 CQl
PÉRICART (1998b) cite cette énigmatique espèce probablement liée aux cistes à Apt, mais aussi 
de Saumane-de-Vaucluse, en mars.
Ouest-méditerranéen.
ferrugineus (Muisant & Rey, 1852)
Espèce des garrigues vivant également sur les cistes, d’août à novembre.
Montjustin et Cheval-Blanc (PF) par piégeage au sol.
Ouest-méditerranéen.
Genre ScoloposthetUS Fieber, I860 
affiniS (Schilling, 1829)
Assez polyphage, mais vit souvent aux dépends des orties, de mai à juillet.
Nous l’avons pris dans les ripisylves du Calavon (Saint-Martin-de-Castillon) et du Largue (Saint- 
Michel-l’Observatoire) et de l’Encrème (Montjustin).
Euro-sibérien.
decoratus (Hahn, 1838)
Espèce xérophile liée aux substrats sablonneux où elle vit surtout sur les Ericacées. C’est 
pourquoi elle paraît plus rare dans le Luberon, essentiellement calcaire.
Pris à Saint-Saturnin-d’Apt (les Vanels), dans les herbes, en avril 2003 (ABD). 
Euro-méditerranéen.
6 Un Ischnocoris pris au piège au sol sur le Petit Luberon, à Cheval-Blanc (PF -  avril 1999) a été étudié par notre collègue 
et ami Jean Péricart qui n’avait pu l’identifier formellement, hésitant entre I. punctulatus Fieber, isei et I. mundus (Walker, 
1872). Les caractères de cet individu sont tels qu’il peut aussi s’agir d’/. flavipes.
En effet, il se rapproche d7. punctulatus par ses hémélytres n'atteignant pas tout à fait l’apex de l’abdomen et d’/. mundus 
par ses pattes claires, toutefois cette dernière espèce n’est connue que de Sardaigne, d’Espagne, de Grèce, du Maroc, 
des Canaries et de Madère (Péricart, 1998b). Les pattes et les antennes (sauf le 4e article) claires et l’angle apico- 
externe de la corie largement noir nous conduisent à l’identifier comme I. flavipes, même si les hémélytres ne dépassent 
pas l’apex de l’abdomen.
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patruelis Horvàth, 1892
Cette espèce est courante dans les litières, du printemps jusqu’à l’automne.
Nous l’avons récoltée à Cabrlères-d’Algues, puis à Lourmarin par attraction aux UV, à Oppède 
et à Cavaillon, sur Ciste blanc ; P éricart (1998b) la cite aussi d’Apt, et nous la connaissons de 
Vitrolles, de Céreste (La Colle) et des Hautes Plaines à Cheval-Blanc.
Méditerranéen. Connue du sud-est de la France (04,13, 26, 83, 84).
pictUS (Schilling, 1829)
Il se trouve en particulier au bord des cours d’eau, sur la vase et dans la litière. Avril à octobre. 
Nous l’avons pris souvent dans les ripisylves du Calavon (Saint-Martin-de-Castillon), du Largue 
(Saint-Michel-l’Observatoire, Voix), de la Laye (Dauphin), du Lauzon (Villeneuve), de la 
Durance (Sénas), mais aussi au piège terrestre en altitude à Sivergues et Vitrolles.
Européen.
Genre Taphropeltus stài, 1872 
hamulatus (Thomson, 1870)
Granivore polyphage.
Il se trouve sur le flanc nord de collines très humides à Cabrières-d’Aigues.
Européen.
Genre Aphanus Lapone, 1833 
rolandri (Linnaeus, 1758)
Espèce connue pour fréquenter les stations sèches, présente toute l’année.
Nous l’avons prise à Cabrières-d’Aigues (f. aethiops Douglas & Scott, 1868) et à  Manosque (La 
Thomassine), mais aussi sur les plantes basses des bords du ruisseau de Mirali (Peypin- 
d’Aigues) et à Cheval-Blanc, sur la Colline de Montimaou (avril 2010 -VD), ainsi qu’à Robion 
(Boulon -  août 2000).
Euro-sibérien.
Genre Emblethis Fieber, i860 
angustus Montandon, 1890 Q
Sa biologie est mal connue. Très voisin d’E. verbasci, dont elle se distingue difficilement, la 
systématique du genre dans son ensemble est particulièrement délicate. De mai à août.
Signalé uniquement du sud de la France et du pourtour de la Méditerranée, Ramade (1963) 
l’indique de la Combe de Lourmarin. De mai à août.
Méditerranéen.
denticoHiS Horvâth, 1878
Commun, notamment sur le Thym, pris à Grambois et Saint-Michel-l’Observatoire en mai et 
juin.
Paléarctique.
duplicatUS Seidenstücker, 1963
Espèce de discrimination récente (et difficile) dont la biologie est très mal connue, nouvelle pour 
la Provence intérieure, elle pourrait être liée aux Boraginacées. Toujours récoltée au sol, elle 
est certainement terricole. Mal à octobre.
VO
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Récemment connue seulement du Var et des Alpes-Maritimes, nous l’avons prise à Sivergues, 
Castellet (juin 2010 -VD/JPM), Vitrolles, Saint-Michel-l’Observatoire.
Méditerranéen.
griseus (Wolff, 1802)
C’est une espèce proche d’E. verbasci, dont il est difficile de la distinguer ; juin et juillet. 
Commun sur les flancs nord et sud du Luberon, sur le Thym (Cavaillon, Lourmarln, Cabrières 
d’Algues, Castellet, Saint-Martin-de-Castillon, Reillanne, Saint-Michel-l’Observatoire...). 
Holarctique.
proximus Seidenstücker, 1967
PÉRiCART (1998c) a récolté cette espèce qui ressemble à la précédente sur le « Mont 
Luberon » en juin 1982. Il signale également une capture de A. Matoco sur la montagne de 
Lure en juin 1990. VD l’a observée à Cheval-Blanc en septembre 2009 et JPM de nouveau en 
juin 2010 à Lourmarin.
Européen.
verbasci (Fabricius, 1803)
Comme toutes celles du genre, c’est une espèce des litières, polyphage essentiellement 
granivore, commune. Mai à septembre.
Espèce capturée par fauchage de pelouses sèches et piégeage au sol à Saint-Michel- 
l’Observatoire, dans les garrigues du sud au nord (Cheval-Blanc, Sivergues, Cabrières- 
d’Aigues, Pertuis, Vitrolles, Céreste, Saint-Martin-de-Castillon, Vachères...), et dans les Monts 
de Vaucluse (Lagarde-d’Apt).
Euro-asiatique.
Genre Gonianotus Fieber, i860 
marginepunctatus (Woiff, 1804)
Cette espèce est inféodée aux Thymus et considérée comme sabulicole. Avril à octobre.
Nous l’avons prise par piégeage au sol à Cheval-Blanc, Vitrolles, Saint-Martin-de-Castillon, 
Céreste, Saint-Michel-l’Observatoire...
Européen.
Genre Ischnopeza Fieber, i860 
hirticornis (Herrich-Schaeffer, 1850)
C’est une espèce commune dans tout le territoire. Avril à juin.
Depuis le Petit et le Grand Luberon (Cheval-Blanc, Buoux) et ses abords (Lagnes : avril 2010 - 
VD), les collines de Durance (Villelaure), jusqu’aux Alpes-de-Haute-Provence (Reillanne, 
Sainte-Tulle, Saint-Etienne-les-Orgues...).
Méditerranéen.
Genre Neurocladus Fieber, i860 
brachiidens (Dufour, 1851)
Nous l’avons pris à Grambois, sur peuplier dans l’Eze en juin 1993 et à Cabrières-d’Aigues en 
août 2001. L’espèce dont on ignore la biologie est considérée comme rare dans le midi de la 
France (PÉRICART, 1998b).
Méditerranéen.
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Genre Pionosomus Fieber, i860 
varius (Wolff, 1804)
Polyphage sur les plantés basses (Thymus...) et terricole, dès le printemps (avril).
Nous la connaissons de Céreste (La Colle) par piégeage au sol, de Villemus, en fauchant la 
végétation d’un talus (PF), de Reillanne, en bord de route (août 2008 -FD), ainsi que, 
également par piège terrestre, d’Oppedette (JFC -  mai-juin 2006).
Européen.
Genre PterotmetUS Amyot & Serville, 1843 
staphyliniformis (Schilling, 1829)
Avril à août.
Présent dans les pelouses hautes de Saint-Michel-l’Observatoire et aux abords des Gorges 
d’Oppedette (JFC), il est aussi connu de la forêt de Cèdres de Bonnieux (Ram ade , 1963), J.-C. 
Streito  l’a retrouvé récemment sur cette commune, près de l’Alguebrun (juin 2010). Il a 
également été trouvé à Roussillon, La Brillanne et Beaumont-de-Pertuis.
Euro-sibérien.
Genre Trapezonotus Fieber, i860 
arenarius (Linnaeus, 1758)
C’est une espèce xérophile assez commune, surtout dans les biotopes siliceux (P éricart , 
1998c). Juin à octobre, mais les adultes hibernent.
Nous l’avons pourtant prise à sur les crêtes du Grand Luberon, à Saint-Martin-de-Castillon, par 
piège terrestre en avril, et aussi à Cabrières-d’Algues.
Paléarctique.
dispar (Linnaeus, 1758)
C’est une espèce essentiellement forestière, présente de juillet à octobre, l’adulte hiberne. 
Capturée dans la ripisylve du Largue à Saint-Michel-l’Observatoire (Biabaux -PF) et sur le 
Platau des Claparèdes (août 2008 -FD), à Manosque, Robion et Viens (bord du Calavon). 
Euro-méditerranéenne.
Genre leus Fieber, i860 
angularis Fieber, 1861
Il fréquente toute l’année les milieux steppiques.
Nous l’avons récolté au sol à Bonnieux, Apt, et Sainte-Tulle, par battage de Crataegus sp.. Il est 
aussi signalé de Gordes (P éricart , 1998c).
Euro-méditerranéen.
Genre Lamprodema Fieber, i860 
maura (Fabricius, 1803)
Espèce halophile granivore qui ne dédaigne pas d’autres habitats, notamment les bords de 
chemin. Mai et juin.
Trouvé à Cheval-Blanc, sur une piste DFCI.
Turano-ponto-méditerranéen (du Maroc à la Chine).
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Genre Lasiocoris Fieber, i860 
anomalus (Kolenati, 1845)
Terricole, présent toute l’année.
Nous l’avons pris sur les pelouses des Craux de Saint-Michel-l’Observatoire en mal. Il est 
connu aussi de Sainte-Tulle en juin 2006, par fauchage de friches sèches (PF), de Buoux en 
août 2008 (VD et FD) et de la Colline Saint-Jacques, à Cavalllon (avril 2010 -VD). 
Ponto-médlterranéen.
Genre Megalonotus Fieber, i860 
emarginatila (Rey, 1888)
La biologie de cette espèce est méconnue. Mars à août.
Nous l’avons prise à Cheval-Blanc (Hautes Plaines), mais aussi à Caumont et La Brillanne. 
Ponto-européen.
chiragra (Fabricius, 1794)
Polyphage, présent de février à octobre.
Récolté dans les pelouses à Santoline de Saint-Michel-l’Observatoire, sur le sol et à Robion, 
par fauchage des pelouses à Boulon (août 2000).
Holarctique.
m ixtUS  Horvâth, 1887
Rare et récolté une fois à Cucuron par A. MATOCO (Péricart , 1998c), puis par battage en 
lisière de ripisylve à Saint-Michel l’Observatoire (Biabaux) en août 2004 (PF). 
Atlanto-méditerranéen.
praetextatUS (Herrich-Schaeffer, 1835)
Récolté seulement d’avril à juin, il est connu comme hibernant. Lié aux litières xérophiles des 
plus variées, depuis les dunes maritimes aux milieux ouverts dans les Alpes. Certainement très 
polyphage et granivore.
Nous l’avons pris dans le Petit Luberon (Cheval-Blanc) et le plateau des Claparèdes (Buoux), dans 
les garrigues à Thym plus ou moins pâturées par les ovins, mais aussi à Pertuis, noyé dans une 
piscine ou encore à Revest-des-Brousses, sur une petite plage de galets, au bord d’un ruisseau. 
Euro-méditerranéen.
sabulicola (Thomson, 1870)
Se trouve souvent au bord des chemins, en mars et avril.
Manosque (Les Monges), Saint-Michel-l’Observatoire (Les Craux), Cheval-Blanc (Plateau de 
l’Escaoupre), Cabrières-d’Aigues (Bergerie des Plaines), Cadenet (VD), Caumont-sur-Durance. 
Mars à juin.
Holarctique.
Genre Piezoscelis Fieber, 1870 
staphylinus (Rambur, 1839)
Sa biologie est quasi inconnue. Août et septembre.
Sur les pelouses sèches de Saint-Michel-l’Observatoire, sous les Thyms, aussi à Manosque (La 
Thomassine), au fauchage en avril 2010.
Méditerranéen.
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Genre Paraparomius Harrington, 1980 
leptopoides (Bärensprung, 1859)
Avril à septembre.
Connu des bords de Durance à la lumière UV (Laune), de Roussillon (P éricart , 1998c). 
Méditerranéen.
Genre Remaudiereana Hoberiandt, 1954 
annulipes (Bärensprung, 1859) iCQl 
C’est une espèce halophile, bien connue du Maghreb.
La seule capture faite en France (Apt) date de 1874 (Pu to n , cité par Péricart , 1998c). 
Paléotropical.
Genre PlinthiSUS  Stephens, 1829 
r e y /Puton, 1882
Espèce des lieux secs sur calcaire ou sable (lavandaie, thymaie). Juin.
P éricart (1998b) l’a récolté à Apt, nous l’avons pris à Cheval-Blanc sur les Hautes Plaines (PF). 
Méditerranéen.
brevipennis (Latreille, 1807)
Il se rencontre dans la litière ou sur des sols à couverture peu dense (Péricart, 1998b). Assez 
commun dans toute la France, nous le connaissons de Sivergues (La Citerne) vers 800 m, de 
Cheval Blanc, Robion et Buoux (Les Picatiers) au sol, en août 2008 (PF). Toute l’année.
Europe moyenne et méridionale.
longicollis Fieber, I 86I
Litièricole et même géophile des zones dénudées, de juin à septembre.
Nous l’avons trouvé à Cheval-Blanc (crêtes de Suisses), à La Motte-d’Aigues, vers 1 000 m. 
Atlanto-méditerranéen.
Genre Aellopus\No\fí, I 811 
atratus (Goeze, 1778)
Vivant aux dépens des Echium et autres Boraginacées, on le trouve au sol au pied des 
plantes : c’est donc une espèce assez géophile. Toute l’année mais surtout de juin à août.
Nous le connaissons des bords de la Durance (Cheval-Blanc), de Cabrières-d’Aigues (Pas 
Neuf), de la Combe de Lourmarin (L. Bigot) et des Iscles de Cadenet (juin 2010 -VD). 
Euro-méditerranéen.
Genre Beosus Amyot & Servine, 1843 
maritimus (Scopoli, 1763)
Espèce qui vit également souvent à proximité des cours d’eau, mais elle se trouve aussi dans 
des lilieux secs. Elle vient également aux lampes UV. Juillet et août.
De La Brillanne à Cavaillon, notamment des bords de la Durance (Lauris, Beaumont-de- 
Pertuis), de l’Aiguebrun (Ramade, 1960 et VD, mai 2010), du Calavon (Bonnieux, en juin 2010 - 
VD) et du Largue (Saint-Michel-l’Observatoire). Présent sur tout le territoire étudié. 
Euro-méditerranéen.
O
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quadrípunctatus (O.f . Müller, 1766)
Cette espèce vit dans les mêmes conditions que la précédente. Avril à octobre.
Nous la connaissons des bords du Calavon (Bonnieux, Saint-Martin-de-Castillon), de 
Cabrières-d’Aigues : piège Barber dans le torrent du Marderic et sous un tronc abattu 
(Bergeries des Plaines), de Saint-Martin-de-la-Brasque, au bord d’un ruisseau.
Euro-sibérien.
Genre Graptopeltus stài, 18727 
lynceus (Fabricius, 1775)
Lié aux Boraginacées, notamment aux Echium et aux biotopes secs, chauds et sablonneux. 
Adulte dès le mois de juin mais hibernerait.
Récolté sur le sol ocreux d’un jardin à Roussillon, en avril (MG). Récolté également à Buoux, 
près de l’Aiguebrun (juin 2010 -VD) et à Reillanne, en bord de route (août 2008 -FD). Toute la 
France.
Européen.
Genre Peritrechus Fieber, i860 
gracilicornis Puton, 1877
Sabulicole, il vient aux lampes UV. Mai à septembre.
Pris essentiellement à proximité des cours d’eau : la Durance (Meyrargues, Cheval-Blanc, 
Lauris...), le Largue (Saint-Michel-l’Observatoire), l’Aiguebrun (Bonnieux, Buoux), l’Encrème 
(Reillanne), dans les prairies à Vachères.
Euro-méditerranéen.
lundiï (Gmelin, 1790)
Assez ubiquiste il peut hiberner.
Toujours assez rare dans le sud de la France. Nous le connaissons de Vachères, au Grand 
Tourtouil en juin 1997 (AC).
Euro-méditerranéen, considéré comme absent de basse Provence . 
nubilus (Fallen, 1807) PU
Très voisin du précédent, il se trouve dans la litière et les premiers millimètres du sol. Juin.
Au bord du Calavon (Saint-Martin-de-Castillon).
Euro-méditerranéen.
Genre Rag li us stài, 18728 
alboacuminatus ( Goeze, 1778)
Toute la France, d’avril à octobre.
Nous l’avons trouvé à Roussillon et depuis les pelouses sommitales du Petit Luberon (Cheval- 
Blanc) et le flanc sud du Grand Luberon (Cabrières-d’Aigues) jusqu’à Voix et Lardiers. Déjà 
Ramade  (1963) le signalait dans la forêt des Cèdres du Petit Luberon.
Euro-méditerranéen.
7 Graptopeltus est considéré par P éricart (1998c) comme un sous-genre de Rhyparochromus.
8 Raglius est considéré par Péricart (1998c) comme un sous-genre de Rhyparochromus.
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COnfUSUS (Reuter, 1886)
Il vient vers les lampes UV, il fréquente aussi les bois morts, comme les ceps de vigne. Mars à 
septembre. Commun partout sur le territoire. Moitié sud de la France.
Méditerranéen.
tristis Fieber, 1861
Cette espèce se nourrit d’Éricacées dans le sud de la France. Avril et mai.
Nous la connaissons de Villeneuve (La Bruyère), de Vachères (Font du Vignouet et Les 
Eygrières), de Voix à La Garde (AC) ou encore, en limite du périmètre étudié, à Caumont-sur- 
Durance (VD).
Méditerranéen.
Genre Rhyparochromus Hahn, 1826
phoeniceus (Rossi, 1794) /  sanguineus (Douglas & Scott, 1868)
Ce sont 2 espèces jumelles que nous ne séparons pas. Avril à août.
Nous avons trouvé des insectes appartenant à l’une (les deux) espèce(s) à Castellet (sur 
érables) vers 800 m, à Cabrières-d’Aigues (1 000 m) et à Saint-Saturnin-d’Apt. Toute la France 
sauf dans l’ouest.
Euro-méditerranéen.
pini (Linnaeus, 1758)
Dans les milieux les plus divers pourvus qu’ils soient chauds. Granivore assez polyphage. 
Adultes dès avril avec une hibernation partielle. Tendance au grégarisme 
Nous l’avons pris par battage d’Érable champêtre le long de la route DFCI du Grand Luberon 
(Auribeau, Saint-Martin-de-Castillon) en août (larves et adultes), à Cabrières-d’Aigues, 
Cucuron, Viens, Lagarde-d’Apt et Saint-Etienne-les-Orgues. Toute la France.
Euro-sibérien.
vuigaris (Schilling, 1829)
Mésophile, il affectionne les zones en limite de forêt dans des biotopes ombragés. Les adultes 
hibernent et on les rencontre toute l’année.
Pris au bord du Calavon (Bonnieux, Saint-Martin-de-Castillon), dans les Iscles de Cadenet (mai 
2010 -VD), près du Largue (Saint-Michel-l’Observatoire) et du Lauzon (Villeneuve), ou au sol en 
limite de la ripisylve et des cultures (Reillanne). Très largement répandu sur le territoire. Toute 
la France.
Euro-méditerranéen.
Genre Xanthochilus stài, 18729 
minusculus (Reuter, 1885)
Granivore, il se trouve sous les végétaux les plus divers, en juin et juillet.
Nous l’avons trouvé à Cheval-Blanc (Le Trou du Rat), sur les pelouses de Saint-Michel- 
l’Observatoire et Mane, à Reillanne, à Céreste (La Colle), à Buoux. Sud de la France. 
Ponto-méditerranéen.
9 Xanthochilus est considéré par Péricart (1998c) comme un sous-genre de Rhyparochromus.
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quadratus (Fabricius, 1798) Photo p. 101 
Il vit sur les graminées. En mai-juin.
Nous le connaissons de Reillanne (Les Castoux -PF) en juin 1999, par piège terrestre et de 
Buoux (le Château -PF), par fauchage de prairie en mai 2001. Il a été capturé à Bonnieux et 
Lag nés (avril et juin 2008 - VD), ainsi qu’à La Brillanne. Il est aussi cité par Ramade (1963) de la 
forêt de cèdres du Petit Luberon (Bonnieux, Lacoste), sous sa forme immaculatus (Royer, 1919), 
en juin.
Euro-méditerranéen. 
satumius (Rossi, 1790)
Se trouve au sol, dans les pelouses à graminées notamment Brachypodium phoenicoides, on le 
trouve en diapause dans des souches ligneuses (vignes). De juin à décembre.
Nous l’avons pris des points les plus bas jusqu'à plus de 1 000 m (Plateau de Vaucluse) et 
Crêtes du Grand Luberon).
Méditerranéen.
Genre Hyalochilus Fieber, i860 
ovatulus (A. Costa, 1853)
Il vivrait sur la Pariétaire, mai à juin.
PÉRiCART (1998b) le cite d’Apt (collection du MNHN) et de Saint-Michel-l’Observatoire (Matoco  
leg.). Nous l’avons également pris au vol dans le village de Bonnieux (juin 2000 -PF) et près de 
la Durance (Cheval-Blanc), par battage.
Atlanto-méditerranéen.
Genre Stygnocoris Douglas & Scott, 1865 
fuligineus (Geoffroy, 1785)
Très polyphage, on le rencontre en juin et juillet.
Il est présent sur les bords de Durance, pelouses subhumides (Cheval-Blanc) mais aussi dans 
les pelouses sommitales du Grand Luberon vers 900 m (Cabrières-d’Aigues) et sur le Plateau 
des Claparèdes (Buoux - août 2008 -FD).
Paléarctique.
rustiC U S  (Fallen, 1807)
Pris au bord de l’Encrème, à Montjustin (PF -  octobre 2005)
Turanico-européen, bien répandu en Europe au nord de la Méditerranée, connu d’Amérique du 
nord ; assez ubiquiste et polyphage.
Similis Wagner, 1953
Cette espèce a été prise à Cheval Blanc, dans le massif du Petit Luberon (PF -  octobre 1999). 
Un individu de cette espèce a aussi été photographié à Caumont-sur-Durance, en limite de 
notre périmètre (septembre 2009 -VD).
Nord méditerranéen et pontique (douteux plus à l’Est), connu de la moitié sud de la France où il 
est moins commun que le précédent. Sa biologie est inconnue.
en
VD
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1.21. Fa m ille  des  BERYTIDAE r e b e r , is s i
La plupart des Berytidae se rencontre au pied des plantes nourricières, recherchant 
particulièrement celles à vésicules sécrétrlces. L’ouvrage de référence pour cette famille est 
PÉRICART (1984).
1.21.1 Sous-famille des Berytinae Fieber, 1851
Genre Neides Latreiiie, 1802 
aduncus Fieber, 1859
Il recherche les lieux chauds et secs et pourrait vivre sur les cistes. Août.
Vitrolles, Cabrlères-d’Algues.
Holoméditerranéen.
tipularius (Linnaeus, 1758)
Il serait inféodé aux Caryophyllacées et aux Géraniacées. Avril à août, puis hiberne.
Il a été rencontré dans des pelouses de Lardiers, Saint-Etienne-les-Orgues (juin 2010 -VD), 
Saint-Michel-l’Observatoire, Viens, Saint-Martln-de-Castillon, Vitrolles, Cheval-Blanc, Bonnieux 
(avril 2009 -CB), Buoux (août 2008 -FD). F. Ramade (1963), le connaissait de la forêt de Cèdres 
au pied d’un plant ô'Echium.
Euro-asiatique.
Genre Berytinus Kirkaidy, 1900
hirticonis (Brulle, 1836) Photo p. 102
Il vit sur les herbacées, notamment les Poacées (Dactylis glomerata). Mai à août, mais hiberne. 
Nous le connaissons de Cabrières-d’Aigues (sommet et flanc sud du Grand Luberon). 
Euro-méditerranéen.
crassipes (Herrich-Schaeffer, 1835)
Très rare dans le sud de la France, il serait polyphage.
Capturé à Cheval-Blanc, sur les Hautes Plaines en juillet 1997. Sa présence en Vaucluse 
semble nouvelle.
Euro-sibérien.
distinguendus (Ferrari, 1874)
Espèce liée aux Fabacées notamment les luzernes, toute l’année.
Commune dans le sud-est de la France : trouvée à Roussillon, à Cheval-Blanc (Le Trou du Rat), à 
Reillanne (Les Castoux), à Oppedette (JFC), à Saint-Etienne-les-Orgues (juin 2010 - VD).... 
Méditerranéen-pontique.
montivagus (Meyer-Dür, 1841)
Espèce xérophile liée, elle aussi, aux luzernes (Medicago). Se trouve en juin, l’adulte hiberne. 
Nous la connaissons des pelouses sèches de Saint-Michel-l’Observatoire, de Buoux (août 
2008) et de la Combe de Lourmarln (juin 2010 -J.-C. S tre ito ).
Euro-méditerranéen.
v£>
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1.21.2 Sous-famille des Gampsocorinae  southwood & leston, 1959
Genre Gampsocoris Fuss, 1852
culicinus culicinus Seidenstücker, 1948 
Eurytope très polyphage, mai et juillet, puis hiberne.
Nous l’avons pris à Cheval-Blanc (Tête de Buisses) et à Saint-Maime, au bord du Largue (FF). 
Méditerranéen.
punctipes (Germar, 1822)
Plutôt xérophile, surtout sur terrains sablonneux, cette espèce se développe sur des Fabacées,
essentiellement des Ononis, même si on la trouve sur d’autres végétaux.
Elle a été rencontrée à Pertuis (septembre 2009 -VD) et à Buoux (août 2008 -FD).
Ouest paléarctique.
1.22. F am ille  des PYRRHOCORIDAE a m y o t  & S erville , 1843
Pour obtenir des précisions on se référera à l’ouvrage de M oulet (1995) sur les Coreoidea, où 
il traite également de cette famille, qui ne comprend que peu d’espèces.
Genre Pyrrhocoris Fallen, I 814
apterus (Linnaeus, 1758) Photo p. 102
Appelé « Gendarme » en raison de ses couleurs, on le trouve souvent en nombre sur le bas
des troncs de Tilleul ou sur les Mauves dont il ponctionne les fruits. Toute l’année.
Très commun partout, comme en France. La forme ailée, beaucoup moins fréquente, a été 
prise en 2004 à Apt (PF).
Holarctique.
1.23. F am ille  des STENOCEPHALIDAE d a lla s ,  1852
Genre Dicranocephalus Hahn, 1826 
agilis (Scopoli, 1763)
C’est un herbivore lié aux Euphorbiacées, mais, il a été récolté sur le Thym comme à la lampe 
UV. D’avril à août.
Connu de tout le territoire (Cheval-Blanc, Ansouis, Cabrières-d’Aigues, La Bastidonne, 
Beaumont-de-Pertuis, Le Puy-Sainte-Réparade...), à Lagarde-d’Apt vers 1 000 m.
Paléarctique.
albipes (Fabricius, 1781)
Lui aussi lié aux euphorbes comme le précédent, mais on le prend aussi par battage de 
chênes. Avril à août.
Auribeau, Bonnieux et Cavaillon (avril et juin 2010 -VD). Lourmarin, Lagarde-d’Apt, Villemus 
(PF), Voix (AC), Vachères (août 2008 -FD).
Euro-méditerranéen.
LD
kO
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1.24. Fa m ille  des  RHOPALIDAE am yot & s e r v il le , 1843
Genre Brachycarenus Fieber, i860 
tigrinus (Schilling, 1829)
Floricole sur les composées, mais aussi sur de nombreux autres végétaux dont Juniperus 
communis et Buxus sempervirens. Mai à octobre.
Cabrières-d’Aigues, Robion, Cheval-Blanc, Bonnieux, Roussillon (MG)...
Holarctique.
Genre Corizus Fallen, 1814 
hyoscyami (Linnaeus, 1758)
Espèce assez commune en Provence qui vit sur les végétaux les plus divers notamment les 
Solanacées. Les adultes sont actifs d’avril à août puis ils hibernent.
Nous la connaissons des pelouses sèches de Saint-Michel-l’Observatoire, des thymaies du 
Trou du Rat à Cheval-Blanc, de Mérindol, de Saint-Etienne-les-Orgues, des bords de Durance 
à Lauris. Nous l’avons récoltée par battage de peuplier à Grambois. Certainement partout. 
Paléarctique.
Genre Liorhyssus stài, 1870 
hyalinus (Fabricius, 1794)
Se récolte sur de très nombreuses plantes de familles très diverses d’avril à juin. Il y a deux 
générations, l’une de juillet à septembre et l’autre d’août à octobre qui donne des hibernants. 
Nous l’avons pris par fauchage sur les pentes sèches du Petit Luberon à Cheval-Blanc (Trou du 
Rat), et aussi à Beaumont-de-Pertuis et à Sainte-Tulle, dans des friches sèches de la vallée de 
la Durance, FD l’a aussi pris à Buoux et Vachères en août 2008.
Cosmopolite.
Genre Maccevethus Dallas, 1852
Dans l’état de nos connaissances, seuls les mâles peuvent être identifiés spécifiquement après 
étude des genitalia (Moulet, 1995). En Vaucluse, et plus généralement en Provence, trois 
espèces [M. caucasicus (Kolenati, 1845), M. corsicus Signore!, 1862 et M. errans (Fabricius, 1794)] 
sont présentes. La dernière se cantonne principalement dans l’ouest de la zone 
méditerranéenne ; M. caucasicus est un ponto-méditerranéen alors que M. corsicus est 
répandu dans le domaine euro-méditerranéen avec quelques stations connues au Maghreb et 
au Proche-Orient. La récolte et l’étude de mâles en nombre plus important devrait permettre de 
savoir le nombre exact d’espèces présentes au Luberon.
M. corsicus a été capturé par FD aux abords du Château de Buoux en août 2008.
Sur le territoire étudié, le genre est connu de Lourmarin, Cabrières-d’Aigues, Buoux, Mirabeau, 
Manosque, Saint-Michel-l’Observatoire, Lagarde-d’Apt, Cruis.
Genre Rhopalus Schilling, 1827 
conspersus (Fieber, 1837)
Polyphage, noté sur Thymus, Juniperus sabina, Geranium, Salvia, Echinops... Juin et juillet. 
Nous l’avons rencontré sur les collines de Mirabeau et les pelouses sommitales du Grand 
Luberon, vers 800 m d’altitude (Vitrolles...). En France au sud d’une ligne allant de la côte 
Basque au Jura.
Euro-asiatique.
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distinctus (Signore!, 1859)
Certainement polyphage avec une préférence pour les thyms, de mai à août.
Nous l’avons vu à Cucuron, Castellet. Des Pyrénés au Jura, comme la précédente. 
Ponto-européen.
lepidus Fieber, 1861 
Peu commun, de mai à juillet.
Trouvé en Luberon par F. Ramade (1960), nous le connaissons des crêtes du Grand Luberon 
(vers 900 m), de Cabrières-d’Avignon, entre Castellet et La Bastlde-des-Jourdans, ainsi qu’à 
Roussillon et Saint-Michel-l’Observatoire. Au sud de la région parisienne.
Euro-méditerranéen.
parumpunctatus Schilling, 1829
Très polyphage : M odlet (1995) cite 23 familles de plantes différentes et la qualifie de 
« robuste » se satifaisant de toutes les conditions. Elle a donc une large distribution Toute la 
France. L’espèce est donc commune en Provence. Juin à septembre.
Récoltée à Cheval-Blanc, Cabrières-d’Aigues, Mirabeau, Buoux, Castellet, Vitrolles, Céreste, 
Saint-Michel-l’Observatoire, Cruis, Revest-des-Brousses, Vachères, Voix, Sainte-Tulle, Saint- 
Etienne-les Orgues, Ongles, Redortiers...
Paléarctique.
rufus Schilling, 1829
Sa biologie est mal connue, on le trouve en juillet et août au sud de la région parisienne.
Nous le connaissons de Cordes (Les Busans), Saint-Michel-l’Observatoire (Les Craux) et aussi 
de Buoux, Reillanne et Rustre! (août 2008 -FD).
Euro-méditerranéen.
SUbrufuS (Gmelin, 1790)
Noté sur de nombreuses plantes appartenant à diverses familles végétales, en Provence, 
Thymus et surtout Calamintha nepeta (Lamiacées) semblent ses principales plantes-hôtes, bien 
que nous l’ayons récolté aussi sur Verbascum. Mai à août.
Robion, Pertuis, Buoux, Vitrolles, Céreste, Dauphin, Saint-Michel-l’Observatoire, Voix, La 
Brillanne, Revest-des-Brousses, Redortiers... Donc sur tout le territoire.
Européen.
Genre Stictopleurus stài, 1872 
abutilón (Rossi, 1790)
Commun dans les friches et les pelouses sèches, d’avril à septembre.
Du Sud Luberon (Mirabeau, La Bastide-des-Jourdans, Cabrières-d’Aigues, Buoux, Vitrolles...), 
au Luberon oriental (Pierrevert, Reillanne, Saint-Michel-l’Observatoire, Voix...), de Roussillon 
(MG) à Viens (PF), Rustre!, Vachères et Revest-des-Brousses.
Européen.
pictus (Fieber, 1861)
Polyphage avec une préférence marquée pour les armoises, on ne peut le séparer du 
précédent qu’à partir de l’étude des genitalia. Mai à juillet.
Il est présent à Auribeau, Saint-Michel-l’Observatoire (Les Craux).
Circum-méditerranéen.
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punctatonervosus (Goeze, 1778) Photo p. 102
C’est une espèce commune sur les capitules de composées, d’avril à fin septembre.
Sur les pelouses sommitales du Petit Luberon (Cheval-Blanc, vers 600 m) et du Grand Luberon 
(Vitrolles et Céreste vers 900 m), les plages sèches de la Durance (Lauris, Cadenet, Pertuis), 
les prairies à Viens, Corbières ou Manosque (Pétavigne), Saint-Michel-l’Observatoire, Voix, des 
friches et jardins (Roussillon -MG-, Sainte-Tulle, La Brillanne)...
Paléarctique.
Genre Chorosoma Curtis, isso 
S C h illin g ii (Schummel, 1829)
Peu abondant mais assez ubiquiste, on le trouve sur diverses graminées, mais aussi sur Chêne 
vert. Juillet à septembre.
Cheval-Blanc, Ménerbes, Cabrières-d’Aigues, Mirabeau, Vitrolles, Céreste, Saint-Martin-de- 
Castillon, Saint-Michel-l’Observatoire, Le Puy-Sainte-Réparade..., certainement sur tout le 
territoire étudié.
Européen, connu aussi de la région pontique et du Maghreb.
Genre Myrmus Hahn, 1832 
miriformis (Fallen, 1807)
Sur Poacées dont il ponctionne les graines et les jeunes pousses (Festuca, Koeleria, Bromus, 
Agrostis...), il a aussi été vu sur Ericacées, Asteracées, Lamiacées... dans des biotopes secs 
ou mésophiles et ensoleillés, jusqu’à 2 000 m d’altitude, en une ou deux générations par an. 
Juillet à septembre.
Saint-Martin-de-Castillon (Le Paraire), fauchage prés du Calavon (2004 -PF), Rustre!, dans 
d’anciennes carrières d’ocres (août 2008 -FD), aux abords de la Durance (Sainte-Tulle, Sénas). 
Européen.
1.25. Fam ille  des ALYDIDAE a m y o t &  s e r v i l le ,  1843
Genre Alydus Fabricius, 1803
calcaratus (Linnaeus, 1758) Photo p. 102
Bien moins commun que le suivant, il est lié aux Fabacées, par exemple dans les friches, les 
champs de sainfoin coupé en août. J.H. Fabre (1903) nous dit dans les souvenirs 
entomologiques (série VIII) « Lui aussi fait cas du gibier [un cadavre de souris] ... Je le vois 
errer sur mes pièces, à la recherche d’un os dénudé, blanchi par le soleil. Le point à sa 
convenance trouvé, il y applique le bout de son rostre quelque temps et ne bouge plus. » Il est 
donc secondairement nécrophage. Les jeunes sont myrmécomorphes et myrmécophiles. Mai à 
octobre.
Pays d’Aigues : Cabrières-d’Aigues, La Motte-d’Aigues, Peypin-d’Aigues mais aussi Voix (Les 
Ubacs), Reillanne (PF), Revest-des-Brousses (MLN, FD) et Vachères (VD, FD). En France au 
sud de la Loire.
Méditerranéen.
Genre Camptopus Amyot & Serville, 1843 
lateralis (Germar, 1817)
Herbivore, parfois nécrophage, cette espèce est commune dans les friches, les pelouses et les 
garrigues à Chêne kermès et les pelouses sèches. On rencontre des jeunes en septembre et 
des adultes d’avril à septembre.
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Des flancs vauclusiens du Luberon (Buoux, Bonnieux, Cavaillon, Cheval-Blanc, Cucuron, 
Cabrlères-d’Algues, Mirabeau, Vltrolles...), à ceux des Alpes-de-Haute-Provence (Montjustin, 
Forcalquler, Vachères, La Brlllanne, Voix...), ainsi que sur les pelouses de Revest-des- 
Brousses, Saint-Michel-l’Observatoire et de Roussillon (MG).
Paléarctique.
1.26. F am ille  des COREIDAE le a c h , isst
1.26.1 Sous-famille des Pseudophloeinae stâl, tse?
Genre Anoplocerus Kiritschenko, 1926 
elevatus (Fieber, 1861)
Mai à juillet.
Espèce que F. Ramade  (1963) a trouvé à Saint-Martin-de-Castillon, elle a été reprise depuis à 
Voix (Sarzen) fin avril 1997 (AC), à Manosque (La Thomassine -PF), à Viens et aussi 
photographié à Buoux (MM et VD) et à Robion (VD). Il est donc sans doute moins rare que ne 
l’indique la littérature.
Méditerranéen.
Genre Arenocoris Hahn, 1834 
waltffl (Herrlch-Schaeffer, 1834)
Trouvé dans une piscine à La Brillanne (AC -  avril 1997)
Euro-méditerranéen et pontique, largement répandu en France. L’espèce serait inféodée au 
petit géranium Erodium cicutarium (Moulet, 1995).
Genre Bathysolen Fieber, i860 
nubilus (Fallen, 1807)
Très polyphage, il est rare en Provence mais plus commun dans le centre de la France.
Non repris dans le Luberon depuis la citation de Ramade (1963) à Céreste, nous le connaissons 
néanmoins de La Brillanne en mai 1997 (AC).
Méditerranéen.
Genre Bothrostethus Fieber, i860 
annulipeS(A Costa, 1835)
Herbivore lié aux Fabacées (Genista, Spartium...). Univoltin d’avril à septembre puis 
hibernation.
On le trouve sur le flanc sud du Luberon, souvent au bord des cours d’eau : Marderic à 
Cabrières-d’Aigues, Èze à Pertuis mais aussi sur le plateau de l’Escaoupre à Cheval-Blanc 
(PF), à Auribeau (juin 2010 -VD), dans l’enceinte de l’Observatoire de Saint-Michel (PF) et 
jusqu’à Vachères (août 2008 -F0)...
Euro-méditerranéen.
Genre Cera/eptusA. Costa, 1847 ' 
gracilicornis (Herrich-Schaeffer, 1835)
Herbivore peu commun, il se trouve sur des graminées, de mai à juillet.
Trouvé au bord de l’Aiguebrun (Bonnieux), près de la Durance (Caumont, Sénas, Villelaure), à 
Roussillon (MG), à Cabrières-d’Aigues, à Mérindol, sur les collines de Mirabeau, à Redortiers. 
Euro-méditerranéen, jusqu’en Asie Centrale. C\'sO
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I i  v id  US Stein, 1858
Presque exclusivement sur les Fabacées. Les adultes hivernent. Noté dans des nids. Pris à La 
Brillanne (AC -  mai 1997) et sur la Plateau des Claparèdes en août 2008 (FD).
Euro-asiatique.
ObtUSUS (Brulle, 1838)
On connaît très mal l’écologie de cet insecte qui pourrait vivre sur des Fabacées (Vicia, 
Trigonella...).
Roussillon (MG), Buoux, sur le plateau des Claparèdes, Vachères (août 2008 -FD), Lourmarin 
(juin 2010 - J.-C. Streito), Bonnieux et Viens (mai et juin 2010 - VD), La Brillanne (Le Thor -AC). 
Euro-méditerranéen.
Genre Coriomeris Westwood, 1842 
affinis (Herrich-Schaeffer, 1839)
Affectionne les Pins (P. halepensis, P. sylvestris...), mais sa présence dans les ripisilves ou les 
pelouses nous indique qu’il doit être polyphage. Adultes actifs d’avril à septembre puis 
hibernation.
On le rencontre sur les pelouses sèches des Craux de Saint-Michel-l’Observatoire, l’aérodrome 
de Saint-Martin-de-Castillon, mais aussi à Cheval-Blanc, Roussillon, Cabrières-d’Aigues, 
Caseneuve, Buoux, Vachères, Manosque, Voix, La Brillanne, Revest-des-Brousses, 
Mallemort... Certainement tout le territoire.
Euro-méditerranéen.
denticulatus (Scopoii, 1763)
Surtout dans les pelouses à Brachypodium phoenicoides mais M odlet (1995) signale sa 
présence sur neuf familles végétales et 24 espèces. Mai à juillet.
Il est présent sur le flanc ensoleillés du Luberon (Bonnieux, Lourmarin, Cabrières-d’Aigues, 
Manosque..) et des Monts de Vaucluse (Roussillon, Rustre!, Gignac) jusqu’aux Craux de Saint- 
Michel-l’Observatoire et aux prairies sèches de Vachères (mai 1997) et de Revest-des- 
Brousses (août 2008 -FD).
Paléarctique.
hirticornis (Fabricius, 1794)
Très polyphage, il semble préférer les Asteracées. De mai à octobre.
Déjà signalé du Luberon par Ramade (1960), il se trouve dans quasiment tout le territoire : 
Puget-sur-Durance, Bonnieux, Buoux, Roussillon (MG), Auribeau, Saint-MichelTObservatoire, 
Vachères, Reillanne, Manosque, Voix, Saint-Etienne-les-Orgues (juin 2010 - VD)...
Paléarctique.
Genre Loxocnemis Fieber, i860 
dentator (Fabricius, 1794)
Biologie peu connue, mais cité des Fabacées et du Thym. Il vient à la lumière. Avril à 
septembre.
Commun en basse Provence d’après Ramade (1965), il est présent partout en Provence sans 
être abondant, et bien réparti dans la région, de Robion à Manosque, de Corbières à Cruis et 
Vachères.
O  Méditerranéen.
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Genre Nemocoris F. Sahlberg, 1848 
fallenii R.F. Sahlberg, 1848
Terricole, nous l’avons néanmoins récolté sur les cytises (Cytisus) ou les Lathyrus à Cabrières- 
d’Aiguës et à Saint-Estève-Janson (Durance). Les adultes hibernants sont actifs en mai et juin, 
la nouvelle génération à partir d’août.
Européen.
Genre Strobilotoma Fieber, i860  
typhaecornis (Fabricius, 1803)
Biologie mal connue. Vit en France au sud d’une ligne Bordeaux-Valence de juin à septembre. 
Nous l’avons récolté à Puget-sur-Durance et à Cabrières-d’Aigues, sur des Asteracées 
(notamment Calendula) et aussi en Durance à Saint-Estève-Janson.
Circum-méditerranéen.
1.26.2 Sous-famille des C o re in ae  Stàl , 1867
Genre LeptoglOSSUS Guérin-Méneville, 1831 
occidentalis Heidemann, 1910
Cette espèce originaire de l’ouest des USA peut être qualifiée de fortement invasive : les 
premiers spécimens découverts en Europe l’ont été en 1999 entre Milan et Venise. En France 
en 2006 les premiers individus signalés ont été trouvés noyés dans une piscine dans le 
Vaucluse (M o u le t , 2006). Après une rapide expansion (D usoulier  et al., 2007), en 2010, elle 
occupe déjà l’ensemble du territoire français, sauf peut-être les régions montagneuses. La 
première donnée sur notre territoire d’étude date d’octobre 2007 à Cabrières-d’Aigues (CF). 
Comme c’est la plus grosse punaise de France et qu’elle hiberne dans les maisons, elle a 
intrigué bon nombre de naturalistes qui l’ont photographiée. Internet recèle une foule de 
renseignements et de documents sur ce nouveau phytophage lié aux conifères (Pinus 
halepensis, Pinus sylvestris...) : paradoxalement le dernier est le plus connu !
Nous l’avons récoltée dans le sud Luberon (Cabrières-d’Aigues, La Bastide-des-Joudans, 
Vaugines...) comme sur le versant nord (Bonnieux, Caseneuve, Rustre!) et dans les Alpes-de- 
Haute-Provence (Revest-des-Brousses, Vachères, Manosque). La colonisation de toutes nos 
pinèdes est probable. Son impact ne semble pas poser actuellement de problèmes sur le plan 
phytosanitaire à nos forêts.
Invasive.
Genre Centrocoris Kolenati, 1845
spiniger (Fabricius, 1781) Photo p. 102
Floricole qui recherche surtout les capitules, d’avril à septembre.
Il est commun dans tout le sud Luberon, mais aussi à Robion, à Buoux, à Viens, à Roussillon, à 
Saint-Michel-l’Observatoire...
Méditerranéen.
variegatus Kolenati, 1845
Nous le connaissons de Cabrières d’Aigues (juillet 1999), du Puy-Sainte-Réparade (juin 2011). 
Circum-méditerranéen, en France plus commun dans le sud-ouest que dans le sud-est. Se 
trouve jusqu’en Iran.
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Genre Coreus Fabricius, 1794 
marginatUS (Linnaeus, 1758)
Phytophage, il est commun sur les Rubus ou les fleurs d'Eryngium campestre, mais aussi sur 
de nombreux arbres et arbustes de mal à août.
On le trouve sur les flancs sud du Luberon (Mérindol, Ansouls, Cabrières-d’Algues, Laurls), les Monts 
de Vaucluse (Roussillon, Lagarde-d’Apt, Rustrel), les collines de Manosque, la vallée du Calavon de 
Lacoste à Viens ou celle du Largue à Dauphin et Salnt-MIchel-l’Observatoire, dans la ripisylve de la 
Durance (Les Mées) et la montagne de Lure (Banon). Il est présent partout sur le territoire. 
Paléarctlque.
Genre Enoplops Amyot & Servine, 1843 
scapha (Fabrlclus, 1794)
Peu commun, il fréquente les fleurs de différentes Asteracées : Lactuca, Cynara..., de juin à 
septembre.
Robion, Cabrières-d’Aigues, Rustrel, Manosque, Montjustin, La Brillanne (AC)...
Paléarctique.
Genre Haploprocta stài, 1867 
suicicornis (Fabricius, 1794)
Inféodée aux Rumex.
Cette espèce est citée du Luberon par F. Ramade en juin 1960. Trouvée plus récemment à 
Buoux, sur le Plateau des Claparèdes (août 2008 -FD).
Holoméditerranéen.
Genre Spathocera stein, i860 
lobata (Herrich-Schaeffer, 1840)
Inféodé aux Polygonacées notamment les Rumex. Adultes actifs dès le mois de mai. 
Développement larvaire l’été avec une nouvelle génération d’adultes en septembre qui entrent 
en hibernation.
On le trouve à Cheval-Blanc, Puget-sur-Durance (vallon du Degoutaou) sur Rumex acetosella, 
en mai, sur le plateau des Claparèdes (Bonnieux et Buoux) et aussi en bordure de Durance 
(Sénas). En France au sud de la Loire puis dans l’extrème sud-est au-dessous du département 
de la Drôme.
Holoméditerranéen.
Genre Syromastus Berthold, 1827 
rhombeus (Linnaeus, 1767)
Commun notamment sur les ronces, il est très polyphage, de mai à juillet.
Il est répandu sur tout le territoire de Banon à la Durance, de Robion à La Brillanne. 
Paléarctique.
Genre Gonocerus Berthold, 1827 
acuteangulatus (Goeze, 1778)
C’est un polyphage (Chêne vert, Buis, Genévrier), mai à septembre.
Il se trouve d’est en ouest (Voix à Cavaillon) et du sud au nord (Cheval-Blanc, Apt, Oppède, 
Roussillon, Céreste, Saint-Maime, Sainte-Tulle, Vachères, Redortiers...).
Euro-méditerranéen, jusqu’en Asie.
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insidiator (Fabliaus, 1787) BQ
Ramade (1960) le cite du Luberon, sans autre précision.
Circum-méditerranéen, sur de nombreux cistes et chênes notamment.
juniperi Herrich-Schaeffer, 1839 f. triquetricornis Rambur, 1842
Il vit essentiellement sur Juniperus oxycedrus mais aussi sur Chêne vert, lié aux biotopes 
chauds, notamment sur les flancs sud. Juillet à septembre.
C’est une espèce assez commune, sur tout le territoire.
Euro-méditerranéen, jusqu’en Syrie.
Genre Phyllophya stài, 1873 
laciniata (Viiiers, 1789)
Ce genre est fréquemment dénommé Phyllomorpha Fieber, i860. C’est une espèce des prairies 
sèches, qui vit principalement sur les Paronychia. Deux générations se chevauchent dans 
l’année, les œufs sont portés par les adultes des 2 sexes, coincés entre les épines de la face 
dorsale. Donnée de Simiane-la-Rotonde par L. Bigot en 1964, elle a été trouvée en août 2008 
par FD à Revest-des-Brousses et Vachères.
Ponto-méditerranéen, connu aussi d’Arabie Saoudite.
Genre Prionotylus Fieber, i860 
brevicornis (Muisant & Rey, 1852)
Il affectionne particulièrement les milieux secs, notamment les sols sablonneux. Il paraît assez 
polyphage, mais ses plantes-hôtes ne sont pas connues avec précision. Photographié à Saint- 
Etienne-les-Orgues (juin 2010 -VD), ce qui est sans doute une première pour le département 
des Alpes-de-Haute-Provence, en limite nord de son aire de répartition. Mars à octobre. 
Cicumméditerranéen.
1.27. F am ille  des CYDNIDAE B illberg , 1820
Ici, comme par la suite pour l’ensemble de la super famille des Pentatomoidea Leach, 1815, nous 
avons utilisé le « Synopsis des Pentatomoidea de France métropolitaine » de Dusoulier &
Lupoli (2006).
Les espèces présentes appartiennent à deux sous-familles : les Cydninae et les Sehirinae.
1.27.1 Sous-famille des Cydninae a m yo t  & ser ville , 1843
« Les Cydninae vivent le plus souvent à terre et dans les couches supérieures du sol. La plupart 
des espèces sucent les racines des plantes et les parties inférieures des tiges » (Wagner, 1955).
Ils sont donc terricoles et vivent tout leur cycle de vie dans et à la surface du sol.
Genre Cydnus Fabricius, 1803 
aterrimus (Forster, 1771)
Cette espèce très polyphage, herbivore ou granivore, vit dans l’épigaïon, de mai à août.
Rencontrée aussi bien sur les flancs nord (Oppède, Lacoste) que sud (Cadenet, Cheval-Blanc,
Lauris, Lourmarin, Pertuis) du Luberon, et aussi à Cavaillon et Lagnes (avril 2010 -VD).
Euro-asiatique.
en
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Genre Aethus Dallas, 1851
pilOSUS (Herrich-Schaeffer, 1834)
Espèce terricole à la biologie mal connue.
Pris au piège au sol sur le Petit Luberon en 1999 à Cheval-Blanc (PF), mais aussi en bord de 
Durance, sous des galets (Cadenet, en mai 2001 ).
Méditerranéen.
Genre Geotomus Mulsant & Rey, 1866 
brunnipennis Wagner, 1953 
Biologie quasi inconnue, trouvé en mai.
Nous avons capturé cette espèce dans les pelouses pâturées de Saint-Michel-l’Observatoire et 
Oppède (Poudarique).
Méditerranéen.
elongatus (Herrich-Schaeffer, 1840)
Espèce terricole que nous avons récoltée à Lourmarin, combe Saint Jaume, par un individu 
venu à la lumière UV, en août 1988.
Méditerranéen.
petit! Wagner, 1954
Espèce terricole et fouisseuse à la biologie peu connue. Mars à juillet.
Pris à Cheval-Blanc, dans les zones sommitales du Massif, par piège au sol (PF). C’est une 
espèce connue seulement d’Espagne et du sud de la France.
Méditerranéen.
1.27.2 Sous-famille des Sehirinae Amyot & S e rv ille , 1843
Genre Canthophorus Mulsant & Rey, 1866 
dubiUS  (Scopoli, 1763)
On le trouve sur des sols secs et caillouteux. Août.
Il a été trouvé à Lauris (Valbigonce -Y. Braud) et à Vachères, sous une pierre (Le Mitre -PF). 
Euro-méditerranéen.
maculipes (Mulsant & Rey, 1852)
Signalé de Cavaillon, sur la colline Saint-Jacques par VD et JPM (avril 2010).
Méditerranée occidentale signalé aussi d’Anatolie. Dusoulier & Lupoli (2006) donnent 
Centranthus ruber comme plante-hôte.
melanopterus (Herrich-Schaeffer, 1835)
Espèce fouisseuse au pied des Astéracées. Juin et juillet.
Nous connaissons cette espèce de Voix (Les Ubacs), par fauchage de prairie (AC), mais aussi 
du Grand Luberon (Cabrières-d’Aigues), du lit de la Durance (Cheval-Blanc), de Roussillon 
(MG), d’Apt (octobre 2006 - S. Jaskowiak), de Buoux (août 2008 - JPM et FD) et aussi dans le 
nord du territoire (Reillanne, Revest-des-Brousses, Vachères) en août 2008 (FD). 
Méditerranéo-atlantique.
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Genre Legnotus Schioedte, 1848 
fumigatus (A. Costa, 1853)
Capturé à Lagnes (avril 2010 - VD/JPM)
Ronto-nord-méditerranéen, signalé du Maghreb. Dusoulier & Lupoli (2006) le donnent pour 
rare dans l’aire méditerranéenne et, citant Magnien (1999), indiquent un lien possible avec les 
Cistes et les Aubépines.
limbOSUS (Geoffroy, 1785)
Il vivrait sur les Galium. Avril et mai.
Nous le connaissons du flanc sud du Luberon (Cabrières-d’Aigues) où nous l’avons pris au sol, 
vers 400 m d’altitude, de Céreste, dans des prairies proches de l’Encrème (juin 2010 -FF), mais 
aussi à Fontaine-de-Vaucluse et Buoux (juin 2010 - VD). Toute la France, mais rare en région 
méditerranéenne.
Euro-méditerranéen.
picipes (Fallen, 1807)
De biologie semblable au précédent.
Nous le connaissons de Cheval-Blanc (Trou du Rat) capturé par piège au sol (FF), en avril 1999.
Européen.
Genre Ochetostethus Fieber, i860 
tarsalis (Mulsant & Rey, 1852)
Espèce des pelouses où elle se rencontre sur ou sous la végétation.
Nous l’avons récolté par fauchage à Voix (Sarzen, Ratavoux -AC), à La Motte-d’Aigues, La 
Tour-d’Aigues. Mai à août.
Européen.
Genre Sehirus Amyot & Servine, 1843 
luctuosus Mulsant & Rey, 1866 D U
Espèce rare récoltée début juin par Ramade (1960) dans la Combe de Lourmarin, mais que 
nous n’avons plus rencontrée depuis.
Orophile, que D u so u lie r & Lupoli (2006) disent absent de la région méditerranéenne. 
moriO (Linnaeus, 1761)
Il est aussi herbivore ou granivore et se rencontre au niveau du sol. Juillet.
Nous l’avons pris à Cadenet, sur les bords de la Durance.
Euro-méditerranéen, mais rare dans la zone médierranénne française (Dusoulier & Lupoli, 2006).
Genre Tritomegas Amyot & Servine, 1843 
bicolor (Linnaeus, 1758)
Signalé de la Combe de Lourmarin en juin 2010 par VD et JPM.
Paléarctique, commun en France. Présent sur Lamiacées (D usoulier  & Lupo li, 2006).
sexmaculatus (Rambur, 1839)
Herbivore ou granivore, de mai à août mais hiberne.
in
l>
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Capturé à Cabrières-d’Aigues sur sauges et Chêne kermès, à Reillanne au bord de l’Encrème 
et à Bonnieux, sur les crêtes du Petit Luberon (Cheval-Blanc), aux abords du Château de 
Buoux (août 2008 -FD), sur Lamium sp.
Euro-méditerranéen.
1.28. Fam ille  d e s  THYREOCORIDAE am yot & s e rv il le ,  1843
Cette famille est aussi considérée par certains auteurs comme une sous-famille des Cydnidae 
(Schuh  & Slater , 1995).
Sous-famille des T HYREOCORINAE am yot & S e rv ille , 1843
Genre Thyreocoris Schrank, 1801 
scarabaeoides (Linnaeus, 1758)
Il se trouve au sol, parfois sur la végétation, principalement des Ranunculus. 
Saint-Michel-l’Observatoire (Biabaux), par piège terrestre dans la ripisylve (juin 2004). 
Ouest-paléarctique.
1.29. Fam ille  des PLATASPIDIDAE d alla s , issi
Genre Coptosoma Lapone, 1833
scutellatum (Geoffroy, 1785) Photo p. 102
Il vit sur les légumineuses, dans les prairies humides, adultes entre mai et août.
On le trouve sur les bords du Calavon, à Viens ou Saint-Martin-de-Castillon par exemple, dans 
le Vallon de Vidauque à Cheval-Blanc, en lisière des ripisylves de la Laye (Dauphin) et de 
l’Aiguebrun (Puyvert) ou à La Bastide-des-Jourdans (Compostin). Il est présent partout sur le 
territoire dans les milieux herbeux frais.
Euro-sibérien.
1.30. Fa m il l e  d e s  ACANTHOSOMATIDAE S ignoret, 1863
Genre Acanthosoma Curtis, 1824
haemorrhoidale (Linnaeus, 1758) Photo p. 103
Espèce considérée comme rare en France, d’autant plus vers le sud. Elle vivrait sur les arbres 
et les arbustes et se nourrit de fruits (Crataegus, Sorbus).
Prise au filet à Bonnieux fin août 1991.
Euro-sibérien.
Genre Cyphostethus Fieber, i860 
tristriatus (Fabricius, 1787)
On le trouve sur les Genévriers, parfois en nombre. Mars à octobre.
Récolté sur les genevriers, le plus souvent Juniperus oxycedrus à Bonnieux, Gordes, 
Caseneuve, Saignon, Castellet, Vitrolles, Saint-Michel-l’Observatoire, Villemus, Beaumont-de- 
Pertuis, Mirabeau, Viens, Vachères, Revest-des-Brousses... On le trouve parfois sur J. 
communis, plus en altitude (Ventoux).
Européen.
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Genre Elasmostethus Fieber, i860 
interstinctus (Linnaeus, 1758)
D usoulier  & Lupoli (2006) le donnent comme absent de la région méditerranéenne, se 
nourrissant essentiellement sur les Bétulacées.
Pourtant pris à Roussillon en juillet 1975 (MG).
Euro-asiatique.
minor Horváthl 899
Espèce des Chèvrefeuilles (Lonicera) assez peu fréquente dans les collections, venue à la 
lumière UV à Manosque, (Forêt de Pélissier) début août 1988, prise au battage en ripisylves de 
l’Encrème, en juin et juillet 2004 (Montjustin -PF), à Castellet et Auribeau (juin 2010 -VD/JPM) 
et aussi à Redortiers (juin 2005-PF).
Européen.
1 .3 1 . Fa m il l e  d e s  SCUTELLERIDAE le a c h , 1815
Cette famille est fréquemment rattachée aux Pentatomidae comme la sous-famille des 
Scutellerlnae.
1.31.1 Sous-famille des O d o n to ta rs in a e  m u ls a n t& re y , 1865
Genre Odontotarsus Laporte, 1833 
purpureolineatus (Rossi, 1790)
Herbivore commun, se rencontrant sur les Asteracées, notamment Echinops ritro, de juin à 
septembre.
Répandu partout, depuis Robion jusqu'à Manosque et de Puget à Vachères et Saint-Michel- 
l’Observatoire.
Méditerranéen.
robustus Jakovlev, 1884 Photo p. 103
Beaucoup moins courant que le précédent, de juin à août.
Présent sur les pelouses sommitales du Petit Luberon (Ram ade , 1963), à Cabrières-d’Aigues, 
Lourmarin, Puget-sur-Durance, Auribeau, Saint-Saturnin-d’Apt, Lagnes, Rustre!, Saint-Michel- 
l’Observatoire, Vachères, Sénas, Le Puy-Sainte-Réparade. Sans doute également répandu sur 
tout le territoire.
Méditerranéen.
1.31.2 Sous-famille des O dontoscelinaeam yot& serville , 1843
Genre Odontosceiis Laporte, 1833 
fuliginosa (Linnaeus, 1761)
On trouvera cette espèce fouisseuse sur le sol d’avril à octobre.
A Cheval-Blanc sous les pierres (Trou du Rat), Puget-sur-Durance, Cabrières-d’Aigues (Les 
Brès, sur Galium en bordure de chemin), Ansouis (pelouse à Brachypodium phenicoides), 
Mirabeau, Saint-Michel-l’Observatoire (sur Apiacée), Reillanne (Les Castoux, au piège au sol). 
Certainement présent dans toute la région.
Paléarctique, jusqu’en Chine (CF, 2002).
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lineóla Rambur, 1839
Biotopes secs, sous les plantes herbacées en juin et juillet.
Nous l’avons pris au sol, vers 400 m, à Cabrlères-d’Algues, piégé à Cheval-Blanc, sur les 
crêtes du Petit Luberon, mais aussi à Mirabeau (Quatre Tours) et sur les pelouses de Saint- 
Michel-l’Observatoire, ainsi qu’à Buoux (Plateau des Claparèdes -août 2008 -FD).
Méditerranéen.
1.31.3 Sous-famille des E u ry g a s tr in a e  Amyot & S erville , 1843
Genre Eurygaster Laporte, 1833 
austríaca austríaca (Schrank, 1776)
Assez commun mais moins abondant qu’E. maura dont il est difficile à séparer 
macroscopiquement. Il vit, comme les autres espèces du genre, sur des Poacées auxquelles il 
peut faire subir de graves dommages. Avril à septembre.
L’autre sous-espèce, E. austriaca seabrai China, 1938, est connue d’Espagne, et, dans la région, 
de Haute-Provence et du Ventoux10.
Espèce connue à Lagarde-d’Apt, Saint-Michel-l’Observatoire, Ansouis, Cabrières-d’Aigues, 
Villelaure, Manosque, La Brillanne (AC)....
Circum-méditerranéenne.
hottentotta (Fabricius, 1775)
Espèce rare qui doit avoir la même biologie que ses congénères. Mai à juillet.
Trouvé à Cabrières-d’Aigues (Bergerie des Plaines), en juillet 1999.
Méditerranéen.
maura (Linnaeus, 1758)
Hôte de diverses Poacées, herbivore très polyphage. Avril à août.
Espèce très commune sur tout le territoire : sur les pentes découvertes, jusqu’aux pelouses 
sommitales (1 000 m), sur les bords de Durance ou les piémonts de Lure (Revest-des-Brousses). 
Européen.
fesfl/d/nar/a (Geoffroy, 1785)
Vit sur les Poacées et les Cyperacées (Carex).
Pris au fauchage près d’un ruisseau à Revest-des-Brousses (2004 -PF) et à Robion (mai 2008 -VD). 
Méditerranéen.
Genre Psacasta Germar, 1839
tuberculata (Fabricius, 1781) Photo p. 103
Espèce réputée rare que l’on trouve sur les Boraginacées (Echium vulgare), capable de 
réactions cataleptique. Mai-juin.
Nous la connaissons du Pays d’Aiguës (Ansouis, Cucuron, Cabrières-d’Aigues...) mais aussi 
de Voix (Les Ubacs -AC), de Buoux (Château) et d’Auribeau (juin 2010 -VD). FD l’a également 
pris en août 2008 à Buoux, Bonnieux et Vachères. Egalement pris lors d’une sortie 
entomologique collective en juin 2011 dans le lit de la Durance (Le Puy-Sainte-Réparade). 
Circum-méditerranéen, mais connu aussi des steppes d’Europe Centrale.
10 Selon une récente étude (R ie g er, 2011), la sous-espèce seabrai china, m a  n’est pas valable car les caractères 
morphologiques ont été surestimés et les différences génitales ne sont que des artefacts.
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exanthematica exanthematica (Scopoii, 1763)
Commun, il vit sur les Boraginacées, de mai à août.
Par exemple sur Echium à La Brillanne, Cabrières-d’Aigues, sur le Petit Luberon (Cheval-Blanc, 
Mérlndol), les talus secs des bords de Durance (Mirabeau, Le Puy-Sainte-Réparade), sous une 
pierre à Sainte-Tulle, certainement présent partout.
Euro-méditerranéen.
COnspersa Germar, 1839
Ramade  (1963), en dit ceci : « Montagne du Luberon, forêt des cèdres, sur Echium. Jusque là, 
on n’en avait capturé que deux exemplaires en Provence à Saint-Raphaël (Var). Bien que très 
rare, cette espèce semble répandue dans toute la France ; on cite des captures de Saint- 
Germain, Montigny-sur-Loing, du Lyonnais et de l ’Aube».
Nous l’avons pris à Bonnieux, sur le plateau des Claparèdes (PF), par fauchage de pelouses 
sèches en mai 2003, R. Lupoli l’a capturé de même près du Château de Buoux en août 2008 et 
M. G entil à Roussillon (mai 1986). V. Derreumaux l’a aussi photographié à Auribeau (juin 2010). 
Européen.
1.32. F am ille  des PENTATOMIDAE le a c h , issi
La parution récente de l’ouvrage de Derjanschi & Péricart (2005) apporte quelques 
modifications taxonomiques.
On a identifié, sur le territoire du Luberon, des espèces au sein de trois sous-familles : les 
Podopinae, les Pentatominae et les Asopinae.
1.32.1. Sous-famille des Podopinae am yot & s e rv ille , 1843
Genre Ancyrosoma Amyot & Serville, 1843
leucogrammes (Gmeiin, 1790) Photo Couverture
Espèce assez commune à très commune, très héliophile et granivore, qui vit sur des 
Astéracées, de mai à août.
Nous la connaissons de Robion, Lourmarin sur Laserpitium gallicum, dans des prairies à bromes 
des collines de Villelaure, de Mirabeau et de Beaumont-de-Pertuis, de la Durance (Sénas...), mais 
aussi de Saint-Michel-l’Observatoire, Villemus, Vachères, Saint-Etienne-les-Orgues... 
Paléarctique,
Genre Derula Muisant & Rey, 1856 
flavoguttata Muisant & Rey, 1856 
Espèce inféodée aux Rubiacées (Galium).
Trouvé à Cheval-Blanc, sur les crêtes au niveau des pelouses (1997) et à Saint-Etienne-les- 
Orgues (juin 2010 - VD).
Euro-méditerranéen.
Genre Graphosoma Laporte, 1833 
italicum(O.F. Müller, 1766)
Espèce souvent confondue avec G. lineatum (Unnaeus, 1758), qui n’appartient pas à la faune française. 
Sur les Apiacées (Fenouil, Carotte, Laser...) mais souvent au pied des tilleuls. Mai à octobre.
Très commun partout.Toute la France.
Euro-méditerranéen.
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semipunctatum (Fabricius, 1775)
Biologie sensiblement identique au précédent, mais beaucoup plus rare que G. italicum et plus 
xérothermophile. De juin à septembre.
On le trouve notamment sur les pentes sud du Luberon (Puget-sur-Durance, Cabrières- 
d’Aigues, Manosque...), sur les crêtes (Castellet, Bonnieux - septembre 2010 -VD) et dans le 
Pays d’Apt (Lagnes, Bonnieux, Buoux, Rustrel - août 2008 -FD).
Méditerranéen.
Genre Sternodontus Muisant & Rey, 1856 
obtusus Muisant & Rey, 1856 Photo p. 103
Espèce très discrète, observée sur Laserpitium gallicum auquel elle est strictement inféodée, 
comme le remarque Lupoli (1994) « S. obtusus était considérée comme une espèce 
extrêmement rare en France et même en Europe... Sa découverte en présence de larves et de 
pontes sur sa plante-hôte, a permis d’expliquer pourquoi cette espèce avait été très peu 
récoltée jusqu’alors ». Le Laser est localisé dans les éboulis calcaires et arides des montagnes 
méditerranéennes. Parfaitement homochrome sur son support, S. obtusus a une période de vie 
courte, seulement au moment de la fructification du Laser. Juin à mi-septembre 
Sur les flancs sud du Luberon (Cabrières-d’Aigues, Vitrolles).
Euro-méditerranéen, en France, signalé de l’Hérault aux Alpes-de-Haute-Provence, mais connu 
jusqu’en Russie.
Genre Tholagmus stài, i860 
flavolineatus (Fabricius, 1798)
Observé à Buoux en août 2008 (FD), Bonnieux en septembre 2010 (VD), ainsi qu’au col de 
Vitrolles (juin 2011).
Ponto méditerranéen ; hôte des Apiaceae (Péricart, 2010).
Genre Ventocoris Hahn, 1834 
rusticus (Fabricius, 1781)
Cette espèce, considérée comme rare est inféodée aux seules nigelles (Nigella damascena, N. 
gallica, N. arvensis) dont elle dévore les graines et suce la sève des capsules. Les nigelles sont 
des plantes messicoles qui ne se maintiennent que dans des parcelles en culture extensive. Aussi 
cette remarquable punaise est tributaire des efforts consentis par certains producteurs qui acceptent 
d’adapter leurs façons culturales pour permettre la présence des plantes messicoles.
Nous la connaissons de Lourmarin en août 1957 dans la combe Saint-Jaume (LB). Sa 
présence sur des nigelles horticoles a été reconnue à Cabrières d’Aigues de juin à août, 
chaque année depuis 1998, et également à Roussillon (MG), Buoux et Murs (août et septembre 
2008 -VD) et aussi Saint-Michel-l’Observatoire, sur des Nigelles dans des friches, ainsi qu’à 
Vachères (août 2008 -JPM), Auribeau (juin 2010 -VD).
Méditerranéen.
Genre Vilpianus stài, i 860 
galii (Woiff, 1802)
L’imago, comme la larve, sont très homotypiques du fruit de Galium sur lequel ils vivent.
Espèce connue vers 700 m, en août, sur les pelouses du Petit Luberon (Ramade, 1963), elle a
été prise sur le plateau des Claparèdes (Buoux) et à Revest-des-Brousses en août 2008 (FD).
O  Euro-méditerranéen.
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Genre Podops Laporte, 1833 
curvidens Costa, 1843
Espèce peu commune, elle se trouve au sol dans tout le midi méditerranéen dans les zones 
humides à Cypéracées (Care*). Avril à juillet.
Revest-des-Brousses, au piège terrestre, à proximité de cours d’eau (juillet 2004 - PF). 
Européen.
inunctus (Fabricius, 1775)
Espèce des zones marécageuses.
Trouvé noyé dans une piscine à La Brillanne (AC -  avril 1997).
Européen, commun en France, notamment dans les zones humides. Ubiquiste et polyphage 
(PÉRICART, 2010)
1.32.2. Sous-famille des Pentatom inae Amyot & S erville, 1843
Genre Aelia Fabricius, 1803 
acuminata (Linnaeus, 1758)
Herbivore très souvent rencontré sur des Poacées. Il est considéré comme un ravageur des 
cultures céréalières (Blé, Avoine...). Mai à octobre puis hiberne.
Il est commun sur les graminées dans tout le territoire : Cheval-Blanc, Lauris, Villelaure, 
Cabrières-d’Aigues, Lagarde-d’Apt, ripisylves (Les Mées) et collines de la Durance (Manosque), 
Saint-Michel-l’Observatoire, Saint-Martin-de-Castillon, Vachères, Lurs... Toute la France. 
Euro-méditerranéen.
notata Rey, 1888 CQl
Cette espèce, dont la biologie est inconnue, est signalée par Dejanschi & P éricart (2005) 
comme connue de Vitrolles dans la collection P. Magnien. Elle est donnée comme très rare et 
limitée à l’arrière-pays méditerranéen.
Européen.
rostrata Boheman, 1852
Connu d’Auribeau, de Bonnieux, Cabrières-d’Aigues, Cheval-Blanc
Euro-méditerranéen, présent dans une grande partie de la France dans les milieux herbeux où 
il se nourrit de Poacées.
cognata Fieber, 186811
Presque aussi commun qu’A  acuminata et avec la même biologie, vivant dans les pelouses à 
Thym et à Brachypodium retusum. Juillet à septembre.
Cabrières-d’Aigues, Bonnieux, Manosque, Vachères, Lagarde-d’Apt, il vient à la lumière UV 
(Vitrolles, 900 m.), il se trouve aussi dans les Craux de Saint-Michel-l’Observatoire. 
Certainement présent sur l’ensemble du territoire étudié.
Euro-méditerranéen.
11 Ce taxon suscite de nombreuses polémiques quant à son statut. Derjanschi & Péricart (2005) considèrent A. cognata 
comme un synonyme de rostrata, alors que d’autres auteurs, comme Aukéma (2011 ) en font deux espèces distinctes, 
parti retenu par le référentiel MNHN (2011). Dusoulier & Lupoli (2006) en font 2 sous-espèces de rostrata. Dans l’attente 
d’études complémentaires biogéographiques, mais aussi morphologiques (des genitalia notamment) qui sortent du cadre 
du présent ouvrage, nous restons fidèles à la position de la liste de référence.
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Genre Neottiglossa Kirby, 1837 
bifida (A. Costa, 1847)
Il vit sur les Poacées.
Nous le connaissons notamment de Sainte-Tulle, Saint-Michel-l’Observatoire, Cheval-Blanc 
(Trou du Rat) ou Bonnieux (La Chambarelle -JPM), dans des pelouses pâturées par les ovins 
en juin et juillet, de La Brillanne (dans une piscine), dans des pelouses sèches de Lurs, mais 
aussi d’Oraison, à proximité de la Durance. Moitié sud de la France.
Méditerranéen, jusqu’en Iran.
leporina (Herrich-Schaeffer, 1830)
Il vit principalement sur les Poacées. Mai à août puis hibernation.
Connu de Buoux, Bonnieux, Cheval-Blanc (en Durance), Roussillon, Lagarde-d’Apt, vers 1 000 m, 
Mane (Les Eyroussiers), Saint-Martln-de-Castillon, Saint-Michel-l’Observatoire, Voix, Vachères et 
Revest-des-Brousses et jusqu’à la montagne de Lure (Redortiers). Toute la France.
Paléarctique.
lineolata (Muisant & Rey, 1852)
Il se trouve sur les herbes, dans les lieux secs et ensoleillés, les adultes hibernent.
Nous l’avons pris à Cadenet, Robion, Rustre!, Saint-Martin-de-Castillon, Voix et La Brillanne. 
VD l’a également photographié en juin 2010 à Bonnieux (L’Aiguebrun) et Cadenet (Les Iscles). 
Ponto-méditerranéen.
pusilla (Gmelin, 1790)
Il vit sur les Poacées, les Carex, les Trifolium, etc. De juin à septembre.
Nous l’avons capturé à Robion (Boulon) par fauchage, dans les pelouses sèches de Saint- 
Michel-l’Observatoire, Voix (Les Ubacs), par piège aérien à Vachères, La Brillanne (AC). 
Paléarctique.
Genre Antheminia Muisant & Rey, 1866 
absinthii Wagner, 1952
Cette espèce vit surtout sur les armoises (Artemisia sp.), en juillet et août.
Présente dans les zones chaudes de Mirabeau ou les pelouses de Saint-Michél-l’Observatoire. 
Observée aussi par V. Derreumaux à Bonnieux (septembre 2009) et à Saint-Etienne-les- 
Orgues (août 2010).
Euro-méditerranéenne (Espagne, sud de la France).
Genre Carpocoris Kolenati, 1846 
fuscispinus (Boheman, 1850)
Espèce peu courante dans notre région, souvent reconnaissable à son scutellum en partie 
érodé comme une blessure. Herbivore (Poa, Festuca, Rumex, Plantago...). Mars à septembre. 
Nous l’avons pourtant assez souvent récoltée le long du Calavon sur Peuplier noir (Bonnieux, 
Caseneuve, Saint-Martin-de-Castillon) mais aussi en bordure de la Durance (Mérindol), par 
fauchage dans des friches à Sainte-Tulle (PF) et aussi plus en altitude : Lagarde-d’Apt, Revest- 
des-Brousses (août 2008 - JPM), Auribeau (juin 2010 -VD), Saint-Etienne-les-Orgues (mai 
2007 -VD), Vachères (août 2008 -F0).
Euro-asiatique.
CN
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m e d ite rrá n e a s  a tlá n tic a s  Tamanmi, 1959
Très commun sur diverses Asteracées (Carlina, Cardus, Scolymus...), sur le Romarin, le Buis, 
Scabiosa... Avril à octobre.
Depuis la Durance (Le Puy-Sainte-Réparade) et le Petit Luberon (Robion, Lauris...) ou le Grand 
Luberon (Bonnieux, Cabrières-d’Aigues, Vitrolles, La Bastide-des-Jourdans), les Monts de 
Vaucluse (Villars, Rustrel), jusqu’aux Alpes-de-Haute-Provence (Manosque, Villeneuve, Saint- 
Etienne-les-Orgues), donc présent partout (la sous-espèce nominale ne semble pas faire partie 
de la faune française continentale).
Méditerranéen.
pudÎCUS  (Poda, 1761)
Très polyphage. Il se trouve souvent avec le précédent d’avril à octobre.
Depuis Robion jusqu’au sommet du Luberon (1 126 m) et des Monts de Vaucluse (1 225 m) ou 
des Alpes-de-Haute-Provence (Forcalquier, Vachères, Forêt de Pélissier à Manosque).
Méditerranéen
p u rp u re ip e n n is  (Poda, 1761)
Vit sur diverses plantes basses (Hordeum, Epilobium, Verbascum, Achillea, Daucus...). Connu 
de Lagarde-d’Apt.
Paléarctique, connu du sous-continent indien.
Genre Chlorochroa stài, 1872 
juniperina (Linnaeus, 1758)
Il se trouve sur des végétaux très divers (Pinus, Calluna, Juniperus, Corylus, Ainus, Salix...).
Connu dans toute la Provence, dans le Luberon nous l’avons récolté à Auribeau, Cabrières- 
d’Aigues, Villemus, Saint-Michel-l’Observatoire, Vachères... De juillet à juin car il hiberne.
Euro-sibérien.
p in íc o la  (Mulsant & Rey, 1852)
Nous le connaissons de Cabrières-d’Aigues (mars 1999), de Buoux, au prieuré Saint- 
Symphorien, en mai 2000 (C. A u d ib e rt), de Vachères (août 2008 -F0) et Revest-des-Brousses 
(août 2008 -MLN).
Méditerranéen.
Genre Codophila Mulsant & Rey, 1866 
varia (Fabricius, 1787)
Dans le sud de la France, la forme lunula Fabricius, 1794 est plus commune que la forme typique. 
Polyphage, il se trouve depuis le Petit Luberon (Oppède, Cheval-Blanc...) jusqu’à l’extrême est 
du territoire (Saint-Michel-l’Observatoire, Sainte-Tulle, Villeneuve, Vachères...). Déjà donné du 
Luberon par Ramade (1960). De l’été jusqu’en octobre.
Méditerranéen.
Genre Dolycoris Mulsant & Rey, 1866 
baccarum (Linnaeus, 1758)
Herbivore polyphage (ombellifères, genévrier, buis, romarin, litière de saulaie...), de mai à 
octobre.
en
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Très commun, il est ubiquiste dans tout le territoire, rencontré de Cheval-Blanc à Villeneuve et 
Revest-des-Brousses.
Euro-sibérien.
Genre Holcogaster Fieber, i860 
fi bu lata (Germar, 1831)
Phytophage très commun sur les genévriers (Juniperus communis et J. oxycedrus) et les pins 
noirs, mars à août.
Il se trouve sur tout le territoire, de Mérindol à Lurs et à Revest-des-Brousses. Ramade (1960) 
le cite de Lourmarin.
Euro-méditerranéen.
Genre Holcostethus, Fieber, I860 
albipes (Fabricius, 1794)
Espèce commune très ubiquiste (trouvée par exemple sur un cep de vigne sec) présente 
partout, de Lagnes et Robion à Villeneuve, de mars à septembre.
Euro-méditerranéen.
sphacelatus (Fabricius, 1794)
Il privilégie les biotopes secs où on le trouve principalement sur ou au pied de diverses plantes : 
graminées, thym, armoise, genévrier, romarin... Observé à Castellet par VD en juin 2010 et sur 
la colline de La Bruyère à Villeneuve (B. Gereys, avril 1998).
Europe méditerranéenne et moyenne.
strictus strictus (Fabricius, 1803)
Espèce polyphage, se trouve notamment sur les Verbascum (FD, comm. pers.). De mai à 
septembre.
Cité par Ramade (1960), du Luberon en juin, nous l’avons aussi pris sur le flanc sud du Grand 
Luberon (Buoux, Cabrières-d’Aigues, La Motte-d’Aigues, Mirabeau, Saint-Martin-de-Castillon), 
les collines de Pierrevert (AC) et de Manosque, dans la ripisylve de la Laye (Dauphin -PF). 
Méditerranéen, connu jusqu’en Iran.
strictus vernalis (Woiff, 1804)12
Bon nombre d’auteurs (Vidal, 1949 ; Ribes & S c h m it z , 1992 ; etc.) considèrent ce taxon 
comme une espèce à part entière.
Il est commun, pris à Gordes sur Juniperus communis, sur le flanc sud du Grand Luberon, les 
collines de Pierrevert (AC) de mai à septembre.
Euro-méditerranéen.
12 Le statut des 2 taxa est encore assez confus : Aukéma (2011) les considère comme synonymes appartenant au genre 
Peribalus Muisant & Rey, 1866, DusouLiER & Lupoli (2006) les considèrent comme 2 espèces du genre Holcostethus, les 
caractères supposés distinguer les 2 genres étant considérés comme trop variables. Le parti retenu ici est celui du 
référentiel MNHN (2011), mais, malgré ce qu’en disent Aukéma & Rieger (2006), l’immense zone géographique où l’on 
rencontre les 2 taxa en même temps, semble un argument pour les considérer comme 2 espèces distinctes.
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Genre Palomena Muisant & Rey, 1866 
prasina (Linnaeus, 1761)
Certainement l’une des punaises les plus connues. Phytophage commun partout, par exemple 
sur le feuillage des chênes verts ou blancs, d’avril à septembre.
Euro-méditerranéen.
Genre Staria Dohrn, i860 
lunata (Hahn, 1835)
Commun et assez polyphage dans les zones chaudes. Juin-juillet.
Répandu sur tout le territoire, des landes sèches de Vachères aux ripisylves des vallées. 
Euro-asiatique.
Genre Eysarcoris Hahn, 1834 
ventralis (Westwood, 1837)
Il se trouve dans les Thymaies et plantes diverses de friches sèches, mars à août mais hiberne. 
Sur le flanc sud du Petit (Cheval-Blanc) et du Grand Luberon (Cabrlères-d’Aigues), les 
pelouses xériques de Saint-Michel-l’Observatoire, mais aussi dans le lit de la Durance (Cheval- 
Blanc, Meyrargues).
Paléarctique.
Genre Stagonomus Gorski, 1852 
bipunctatus bipunctatus (Linnaeus, 1758)
Nous le connaissons du Pays d’Algues (La Bastidonne, Cabrières-d’Aigues) et de Bonnieux. 
JPM l’a également capturé près du Château de Buoux (août 2008), ainsi que FD à Reillanne et 
Rustre! (août 2008), par fauchage de pelouses sèches.
Euro-méditerranéen, inféodé à quelques espèces de Lamiacées.
bipunctatus pusillus (Herrich-Schaeffer, 1830)13
Nous l’avons trouvé dans les collines chaudes au sud du Luberon, mais aussi par fauchage de 
prairie rivulaire à Revest-des-Brousses (août 2004) et près de la crête de la Montagne de Lure, 
à 1 500 m à Saint-Etlenne-les-Orgues, juin 2002 (PF). Herbivore, de juin à septembre. 
Euro-méditerranéen.
amoenus (Bruiié, 1832) Photo p. 103
Fréquente les Lamiacées, en particulier les sauges où on le trouve parfois en nombre.
Connu de Bonnieux au Val du Loup dans des pelouses d'Agropyron intermedium et Aegilops, 
en 1981 (J.P. Hébrard), revu à Bonnieux et Auribeau par VD en juin 2010, capturé également 
à Manosque (Là Thomassine) sur Sauge sclarèe (juin 2009 -PF) et à Sainte-Croix-à-Lauze (YB 
-ju in  2002).
Méditerranéen.
13 Ici aussi, les auteurs divergent sur le statut de ce taxon : pour beaucoup il s’agit en fait de deux espèces distinctes ; à 
l’inverse, D erjansch i & P é r ic a r t  (2005) mettent les deux noms en synonymie, s’appuyant sur Isakov (2000). Or dans 
cette dernière publication il n’est pas fait mention de synonymie mais du statut sous spécifique de ces taxa comme le font 
remarquer D usou lie r & Lupou, 2006, qui, par ailleurs, considèrent pusillus comme absent de la région méditerranéenne. 
Toutefois, il convient de noter la remarque de Derjanschi & P é r ic a r t  (2005) : ces taxa « qui ont d’ailleurs sensiblement la 
même vaste distribution géographique ; ce fait, sans rien prouver, nous semble en faveur de l’identité des deux taxa ». 
Nous retenons ici encore la position du référentiel MNHN (2011).
Favet C„ Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
Gerire Acrosternum Fieber, i860 
heegeri Fieber, 1861
Nous l’avons trouvé sur des ronces sous Pin d’Alep, dans les gorges du Régalon, ou sur 
Argousier au bord de la Durance (à Cheval-Blanc dans les 2 cas), Cabrières-d’Aigues (jardin 
aux Jourdans), mais aussi au piège aérien près du Calavon à Saint-Martin-de-Castillon ou sous 
des écorces en février 2004, à Sainte-Tulle (PF). Juillet à septembre.
Méditerranéen.
millierei (Muisant & Rey, 1866)
Capturé à Mirabeau sur Pistachier térébinthe en juillet 1994.
Euro-asiatique, bien répandu en Afrique tropicale, se trouve sur les baies de différents arbres et 
arbustes (Dusoulier & Lupoli, 2006).
Genre Nezara Amyot & Serville, 1843 
Wf/cfü/a (Linnaeus, 1758)
C’est la « punaise verte » la plus commune, un herbivore très polyphage. La forme torquata 
Fabricius, 1775 se rencontre à l’automne et même en hiver, dans les maisons, en diapause. 
Existant partout, aussi bien dans le Petit (Mérindol, Lauris) que dans le Grand Luberon 
(Cabrières-d’Aigues, Viens, Apt...) ou le Luberon oriental (Voix, Sainte-Tulle) et en Durance 
(Saint-Paul-lez-Durance, Villelaure, Lauris). Elle vient souvent aux lampes de chasse (UV). 
Euro-asiatique.
Genre Pentatoma Olivier, 1789
rufipes (Linnaeus, 1758) Photo p. 103
Peu commun par individus isolés, de juin à septembre.
Dans tout le territoire : Robion (ABD), Auribeau, Castellet (sur érable), PeypIn-d’Aigues, 
Vitrolles (pelouses pâturées), Voix (AC)...
Européen, Dusoulier & Lupoli (2006) le considèrent pourtant comme absent de la région 
méditerranéenne.
Genre Rhaphigaster Laporte, 1833 
nebulosa (Poda, 1701)
Trouvé sur les chênes verts en position frondicole comme au fauchage dans les près (Céreste). 
Vient aux lampes de chasse, assez fréquent dans les habitations. Avril à août mais hiverne. 
Espèce commune partout, depuis les localités du bord de la Durance (Cavaillon, Lauris, 
Mirabeau, Manosque...) jusqu'à celles du nord du massif (Ménerbes, Buoux, Bonnieux, Apt, 
Vachères), sur les coteaux (Vaugines, Cabrières-d’Aigues, La Motte-d’Aigues, Vitrolles) ou les 
collines des Alpes-de-Haute-Provence (Villeneuve, Saint-Michel-l’Observatoire, Vachères). 
Euro-asiatique.
Genre Piezodorus Fieber, i860 
lituratus (Fabricius, 1794)
Polyphage : Chêne vert, Buis, Asteracées... Mai à septembre. La variété type se trouve en 
même temps que la variété alliaceus Germar, 1823.
Commun partout du Puy-Sainte-Réparade et Cheval-Blanc à Voix et Vachères. 
Euro-méditerranéen.
vû
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Genre Dyroderes Spinola, iss? 
umbraculatus (Fabncius, 1775)
Vit sur les Galiums (Galium aparine...) sur les feuilles et les Inflorescences. Mal à septembre 
puis hiberne.
Toujours localisé, nous l’avons capturé dans la Combe de Lourmarln sur la commune de 
Bonnleux (en 1990) vers 400 m (Coffin & Modlet, 1998), à Roussillon, à Buoux (août 2008 - 
FD), récolté aussi à Voix (Ratavoux) par fauchage (AC) et dans les ripisylves de l’Encrème 
(Montjustin). VD l’a également observé en juin 2010 à Cadenet (Les Iscles) et à Cavaillon 
(Colline Saint-Jacques).
Méditerranéen.
Genre Sciocoris Faiién, 1829 
homalonotus Fieber, 1851
Sans doute se nourrissant de diverses Poacées, sa répartition est mal connue, apparemment 
plus fréquente dans des zones plus continentales. Avril à octobre.
Considérée comme rare, cette espèce est néanmoins citée de toute la Provence par 
Derjanschi & PÉRICART (2005), sauf du Vaucluse. Elle a pourtant été prise à Cabrières- 
d’Aigues (Les Jourdans) en juillet 1999 (CF).
Euro-méditerranéen.
macrocephalus Fieber, 1851
Espèce des lieux secs et ensoleillés qui peut monter en altitude. Plantes nourricières connues : 
Scabiosa et Knautia. Adultes d’avril à septembre avant leur hibernation.
Présent dans les cultures céréalières à Lagarde-d’Apt, vers 1 000 m, avec des plantes 
messicoles, et aussi à Buoux, Rustre! et Vachères, dans des friches (août 2008 -FD). VD l’a 
également observé en juin 2010 à Cadenet (Les Iscles) et à Cavaillon (Colline Saint-Jacques). 
Méditerranéen. Juillet.
maculatus Fieber, 1851
D’avril à octobre. Sa biologie est inconnue alors qu’il est commun à très commun, parfois 
abondant, sur divers végétaux : pelouses sèches (Ansouis, Buoux, Cabrières-d’Aigues, Saint- 
Martin-de-Castillon, Vitrolles, Reillanne...), garrigues à Cheval-Blanc, bords de Durance (Puget- 
sur-Durance, Saint-Estève-Janson, Mirabeau, Voix, Villeneuve...), Montagne de Lure (Saint- 
Etienne-les-Orgues). Certainement présent partout.
Méditerranéen.
cursitans (Fabricius, 1794)
Donnée par Derjanschi & P éricart (2005) comme très commune avec un spectre trophique 
très large. Hiberne et se rencontre toute l’année. Cheval Blanc, plaine des Mayorques dans des 
assiettes jaunes (étude de l’ONC), Ansouis (mai 1996), Saint-Michel-l’Observatoire (au 
fauchage sur les Craux, juin 2010 -PF).
Euro-sibérien.
SUlcatUS Fieber, 1851
Espèce terricole des lieux ensoleillés ouverts. A toutes les altitudes jusqu’à 1 600 m dans la 
montagne de Lure (Derjanschi & Péricart, 2005). Mars à juillet.
Dans les pelouses sèches à Manosque, à Saint-Michel-l’Observatoire, sur des tiges de Thym, 
Villemus par fauchage de talus (mai 2003 -PF), Oppède (La Royère), Buoux (août 2008 -FD).
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VD l’a observée en juin 2010 à Bonnieux et à Cadenet, connu également de la Durance 
(Sénas, Meyrargues).
Méditerranéen.
Genre Eurydema Laporte, 1833
Ce genre serait composé de 3 sous-genres Rubrodorsalium Stichel, 1944, Horvatheurydema 
Dupuis, 1951 et Eurydema ss. que Derjanschi & P éricart (2005) ne distinguent d’ailleurs pas 
dans leur clé d’identification tant les 2 premiers sont sujets à caution (P éricart, comm. pers.).
O/eracea (Linnaeus, 1758)
Herbivore commun sur les crucifères (Diplotaxis...). De mai à août puis hiverne.
Il est présent partout 
Euro-asiatique.
ornata (Linnaeus, 1758)
Même biologie qu’E. olerácea. La coloration de cette espèce est très variable, ce qui a conduit 
à de nombreuses variétés décrites, Derjanschi & P érica rt (2005) notent que ces distinctions 
sont sans intérêt taxonomique, la forme pictella Kirkaidy, 1909, particulièrement distincte, est 
commune et mélangée à la forme typique. Avril à août.
Nous le connaissons d’Apt, Roussillon (MG), Saint-Martin-de-Castillon (bord du Calavon), 
Robion, Saint-Michel-l’Observatoire, Cabrières-d’Aigues, des bords de l’Èze (Pertuis, La Tour- 
d’Aigues), de la Durance (Cheval-Blanc, Lauris, Beaumont-de-Pertuis, Voix, La Brillance...), 
également récolté sur feuillage de Chêne vert. Il est présent partout.
Euro-asiatique.
dominulus (Scopoii, 1763) ICQ
Vit sur des Brassicacées très diverses selon deux générations (mai-juin et juillet-août).
Il a été cité par Ramade (1960) du défilé de Lourmarin en juin, non récolté depuis.
Paléarctique, absent du littoral méditerranéen selon Dusoulier & Lupoli (2006).
ventralis Kolenati, 1846
Comme les autres Eurydema, on le trouve principalement sur les Brassicacées, il hiverne à 
l’état adulte dans les détritus végétaux.
Nous l’avons pris à Cabrières-d’Aigues, Saint-Michel-l’Observatoire, Manosque, Viens, Buoux, 
mais aussi connu de Roussillon et Lourmarin (MG), de Buoux et de Lag nés (août 2008 - JPM). 
Euro-asiatique, connu jusqu’en Iran et en Afghanistan.
1 .32.3. Sous-famille des A so pin a e  Am yot & S e r v il le ,  1843
Tous les Asopinae dont la biologie est connue sont prédateurs.
Genre Arma Hahn, 1832 
CUStOS (Fabricius, 1794)
Prédateur, notamment, des larves de lépidoptères et de coléoptères (Dusoulier & Lupoli, 2006). 
Nous le connaissons des bords du Calavon (Viens et Saint-Martin-de-Castillon) J.P. Hébrard  
l’a capturé à Bonnieux, 200 m (La Chambarelle) sur Odontites lutea en septembre, U.C. 
S tre ito  l’a également observé dans la Combe de Lourmarin (juin 2010).
Européen.
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
Genre Jalla Hahn, 1832 
dumosa (Linnaeus, 1758)
Le régime alimentaire est le même que celui de l’espèce précédente.
C’est une espèce largement répartie, mais toujours rarement rencontrée.
Auribeau à 800 m d’altitude (M. Mazuy , en mars 2007), Rustrel (S. Fadda  en juin 2006). 
Paléarctique occidental.
Genre Picromerus Amyot & Servilla, 1843 
bidens (Linnaeus, 1758)
Même alimentation que les précédents.
Nous l’avons pris à Montjustin, en battant les branches dans la ripisylve de l’Encrème (juillet 
2005 -FF). Commun en France, mais rare en région méditerranéenne.
Euro-sibérien (également en Afrique du nord).
nigridens (Fabricius, 1803)
Son alimentation est identique à celle des autres membres de sa sous-famille.
Saint Michel l’Observatoire (Le Moulin Brun) par battage en lisière de ripisylve du Largue (Juillet 
2004 -PF), Revest-des-Brousses (Les Mou Hères - août 2008 - FD), Bonnieux (avril 2009 - CB) 
et Vachères, sur Chêne pubescent (Les Eygrières - .juin 2011 -  PF).
Circum-méditerranéen.
Genre Troilus stài, 1868
lurldUS (Fabricius, 1775)
Observé par VD dans la Combe de Lourmarin, en juin 2010.
Paléarctique mais évite les zones les plus chaudes du bassin méditerranéen notamment tout le 
nord de l’Afrique ; arboricole des forêts et milieux humides et ouverts (Péricart, 2010). Espèce 
considérée comme rare en France et absente de la région méditerranéenne par Dusoulier & 
Lupoli (2006), cette donnée est d’autant plus intéressante.
Genre Zicrona Amyot & Servilla, 1843 
caerulea (Linnaeus, 1758)
Prédateur d'attises dans les vignes, il est maintenant devenu plus rare dans ces milieux et se 
trouve essentiellement dans des milieux herbeux plus ou moins humides.
Entre début juin et début octobre nous le connaissons néanmoins de Pertuis à Vachères, de 
Viens à La Brillanne.
Holarctique.
CT>
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II. A n a ly se  du  p e u p l e m e n t
2.1. Peuplem ent  d ’hétéroptères  de la Réserve de bio sph èr e  Luber o n -L ure
On peut noter au préalable que la pression d’échantlllonage est très hétérogène à l'intérieur du 
territoire étudié. En effet, certaines communes ou certains secteurs sont plus prospectés que 
d’autres pour des raisons habituelles (notoriété, accessibilité, résidence d’un naturaliste, etc.). 
Mais, en outre, la Montagne du Luberon et ses abords font l’objet d’une attention particulière 
depuis le début du XXe siècle (on y trouve ainsi bon nombre de citations « historiques »), alors que 
les autres parties, du territoire du PNR du Luberon (Monts de Vaucluse, Pays de Forcalquier et de 
Manosque) n’ont été prospectées que plus récemment. Le cas de la Montagne de Lure et de ses 
piémonts sud est encore différent puisque leur intégration dans la Réserve de biosphère Luberon- 
Lure, très récente (2010), n’a pas encore porté ses fruits en termes de connaisance du patrimoine 
biologique, de nombreux travaux seraient encore à y conduire. On peut espérer qu’ils pourront être 
mis en œuvre dans les années qui viennent.
Les 484 taxa d’hétéroptères identifiées14 dans notre inventaire sont réunies en 32 familles et se 
répartissent de la façon suivante15 :
Cerato co m bidae .....................................1 sp.
Nepidae  *....................................................2 sp.
Oc h t e r id a e    1 sp.
CO RIXIDAE*................................................1 Sp.
Naucoridae  *  v ..................................2 sp.
Aphelocheiridae  * ...................................1 sp.
Noto nectidae    2 sp.
Hydrometridae  * .....................................1 sp.
Veliidae   1 sp.
G erridae * ................................................5 sp.
Sa ld id a e ................................................... 3 sp.
Le pto po d id a e ..........................................3 sp.
T ing idae .................................................. 25 sp.
M ic r o p h y sid a e ........................................ 1 sp.
MlRIDAË  126 sp.
Nabidae .................................................... 11 sp.
A nthocoridae....................................13 sp.
Reduviidae.......................................... 19 sp.
Aradidae..........................  10 sp.
LYGAEIDAE.................................................. 108 sp.
BERYTIDAE........................................................8  sp.
P yrrhocoridae 1 sp.
Stenocephalidae................................ 2 sp.
RHOPALIDAE...................................................15 sp.
Alydidae................................................2 sp.
COREIDAE........................................................26 sp.
Cydnidae..............................................16 sp.
Thyreocoridae 1 sp.
Plataspididae 1 sp.
Acanthosomatidae.............................4 sp.
S cu te lle rid ae  11 sp.
Pentatomidae 61 sp.
Comme partout ailleurs en Europe, les familles les plus riches sont les Miridae, les Lygaeidae, puis 
les Pentatomidae.
Ces résultats montrent bien les difficultés qui ont été les nôtres pour l’étude de cet ordre d’insectes 
qui compte 2 700 espèces françaises : ils représentent 18% de la faune nationale des 
Hétéroptères. C’est bien peu comparé aux groupes déjà étudiés en Luberon :
14 Les groupes d’espèces que nous avons amalgamé faute de pouvoir les distinguer correctement n’ont ete compte ici 
qu’une fois : Tingidae : Physatocheila confinis /  P. dumetorum ; Lygaeidae : Ischnodemus quadraîus /  I. sabuleti, 
Rhyparochromus phoeniceus /  R. sanguineus ; Rhopalidae : Maccevethus caucasicus /  M. corsicus/M. errans.
15 Les famillesindiquées par un astérisque * appartiennent au domaine aquatique (espèces aquatiques et espèces de 
surface). A l’heure actuelle, nous avons peu d’informations sur ces taxons peu étudiés, donc certainement sous- 
représentés ici. Les milieux aquatiques méritent des prospections plus intensives afin de mieux connaître ces insectes
O  notamment dans leurs relations avec la qualité des eaux.
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Cerambycidae......65% (Favet, 2005)
Buprestidae..........58% (Favet, 2000)
Carabidae........... 51 % (Favet, 1994)
Elateridae.............. 35%  (Favet, 2000)
Orthopteroidea.....57%  (Favet, 1995,1997, 1999)
Odonates............ 57%  (Bigot efa/.,1992)
Lépidoptères....... 51 % (Moulignier, 1990,1996)
On remarquera que, pour les groupes zoologiques qui sont les mieux connus des entomologistes, 
la richesse spécifique est de l’ordre de 50%.
Toutefois, il convient de noter que la pression d’échantillonnage sur les Hétéroptères est moindre 
que pour beaucoup d’autres taxons. Les punaises sont moins recherchées que, par exemple, les 
papillons, les libellules ou les coléoptères Cerambycidae. Les chiffres ne sont donc pas réellement 
comparables d’un groupe à l’autre.
Les données présentées dans ce travail nous permettent, à l’échelle de la Réserve de biosphère 
Luberon-Lure, la synthèse qui suit.
2.2. B io g éo g ra ph ie
2.2.1. Répartition des taxa inventoriés
Les hétéroptères de notre région ont diverses origines dont les plus importantes sont au nombre 
de six.
Effectifs en %
Méditerranéens 31,1 %
Euro-méditerranéens 18,3%
Européens 17,8%
Paléarctiques (s.l.) 17,6%
Euro-sibériens 8,1 %
Euro-asiatiques 5,0 %
Autres 2,1 %
L’élément dominant assez largement est le groupe méditerranéen qui représente un peu plus de 
30 %. Les groupes euro-méditerranéen, européen et paléarctique sont d’importance comparable, 
un peu inférieurs à 20 % chacun, alors que les euro-sibériens et les euro-asiatiques sont les moins 
bien représentés.
2.2.2. Commentaire sur la répartition
Ce résultat n’est pas étonnant, il confirme la position biogéographique du territoire bien inscrit dans 
le domaine méditerranéen, avec une influence non négligeable venant de contrées plus 
septentrionales. Néanmoins, la répartition géographique des données disponible est loin d’être 
homogène : 50,8 % proviennent de 10 communes (sur 88 que compte le territoire de la Réserve 
de biosphère Luberon-Lure), 76,1 % proviennent de 24 communes dont 7 seulement (sur 40) sont 
situées majoritairement au nord d’une latitude de 43*55’ (qui est à peu près la latitude moyenne du 
territoire) ; 12 de ces 40 communes n’ont apporté aucune donnée. La répartition en est donc très 
hétérogène et plus importante dans la partie méridionale du territoire, ce qui induit certainement un 
déséquilibre dans cette représentation en faveur des espèces méditerranéennes et au détriment
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de celles se rattachant à des bioclimats plus alpins ou européens. Afin de combler cette lacune 
des connaissances, les prospections devraient être accentuées sur la plupart des communes de la 
moitié nord du territoire qui ont jusqu’alors été très peu prospectées, notamment celles adossées à 
la montagne de Lure.
2.3. Patrim o nialité  et rareté  des espèces
La notion de rareté ne rend pas toujours compte de l’importance des populations de telle ou telle 
espèce ni du caractère plus ou moins répandu à l’intérieur de son aire de répartition. Elle est bien 
souvent le résultat de la pression d’échantillonnage elle-même fonction d’une part du nombre de 
checheurs (professionnels ou non) s’intéressant au groupe taxonomique ou fonctionnel concerné 
et d’autre part de la notoriété de l’aire géographique étudiée. Ces facteurs ont donc peu à voir avec 
le nombre d’individus présents sur un terrain donné ! On distinguera donc 2 notions : d’une part le 
caractère « patrimonial » des espèces et de l’autre leur « rareté ».
La patrimonialité est construite sur la base de listes d’espèces considérées par les spécialistes 
comme d’intérêt particulier du fait de leur endémisme, de leur statut de menace, etc. Les punaises 
sont relativement peu étudiées, souvent déconsidérées, aucune ne figure sur les listes d’espèces 
protégées ni dans les annexes de la Directive européenne « Habitats » (cf. infra). Quelques 
espèces ont été portées sur la liste régionale des espèces « déterminantes » et « remarquables » 
pour la révision des ZNIEFF de la région Provence-Alpes-Côte d’Azur. On trouve 23 de ces taxa 
sur le territoire étudié, 20 considérés comme « déterminants » et 3 comme « remarquables ».
Taxons déterm inants : 
Saldidae
Saldula melanoscela 
Leptopodidae 
Erianotus lanosus 
Leptopus hispanus 
Tingidae 
Acalypta hellenica 
Derephysia sinuatocollis 
Lasiacantha histricula 
Tingis griseola 
Nabidae 
Nabis mediterraneus 
Nabis persimilis
Reduviidae
Coranus pericarti 
Aradidae
Aradus horvathi 
Aradus obtectus 
Berytidae
Berytinus crassipes 
Coreidae 
Anoplocerus elevatus 
Phyllophya laciniata 
Prionotylus brevicornis 
Cydnidae 
Aethus pilosus
Geotomus brunnipennis 
Scutelleridae
Psacasta granulata (= P. 
conspersa)
Psacasta tuberculata
Taxons rem arqu ab les  : 
Tingidae
Hyalochiton komaroffii 
Phaenotropis parvula 
Anthocoridae 
Orius pallidicornis
Pour le territoire de la Réserve de biophère Luberon-Lure, on compte en outre 66 espèces 
considérées par certains spécialistes comme rares. Bien entendu, cette liste pourra ère contestée 
et certains pourront trouver dans le chapitre précédent d’autres taxa qu’ils considéreront comme 
méritant de figurer ci-dessous. A l’inverse, des espèces mentionnées peuvent être jugées comme 
plus communes que ne le prétends la littérature, en particulier, quand une meilleure connaissance 
de la biologie d’une espèce permet de la trouver plus facilement.
Néanmoins, ceci permet d’évaluer l’intérêt de la faune des Hétéroptères de notre territoire d’étude.
CN
Ch
Ceratocombidae
Ceratocombus coleoptratus 
Ochteridae
Ochterus marginatus
Naucoridae
llyocoris cimicoides 
Leptopodidae
Leptopus marmoratus
Tingidae
Tingis angustata 
Tingis geniculata
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
Miridae
Myiomma fieberi 
Macrolophus pygmaeus 
Alloeotomus gothicus 
Deraeocoris punctum 
Brachycoleus pilicornis 
Miris striatus 
Phytocoris exoletus 
Acetropis gimmerthalii 
Megaloceroea recticornis 
Orthotylus beieri 
Orthotylus cupressi 
Laemocoris remanei 
Phoenicocoris modestus 
Phoenicocoris obscurellus 
Psallus criocoroides 
Psallus cruentatus 
Nabidae
Himacerus apterus 
Anthocoridae 
Anthocoris visci 
Lyctocoris dimidiatus 
Scoloposcelis pulchella 
Xylocoris cursitans 
Xylocoris maculipennis
Reduviidae
Stenolemus novaki 
Ploiaria domestica 
Sphedanolestes lividigaster 
Aradidae
Quilnus subsimilis 
Lygaeidae 
Horvathiolus mendosus 
Ischnodemus genei 
Anomaloptera helianthemi 
Oxycarenus hyalinipennis 
Drymus pumilio 
Drymus ryeii 
Notochilus damryi 
Neurocladus brachiidens 
Megalonotus mixtus 
Peritrechus lundii 
Coreidae
Bathysolen nubilus 
Gonocerus insidiator 
Cydnidae
Geotomus elongatus 
Geotomus petiti 
Legnotus fumigatus 
Legnotus limbosus
Legnotus picipes 
Sehirus luctuosus 
Sehirus morio 
Acanthosomatidae 
Acartìoeornahaerwnhdidaìe 
Elasmostethus interstinctus 
Elasmostethus minor 
Scutelleridae
Eurygaster hottentotta 
Pentatomidae
Tholagmus flavolineatus 
Sternodontus obtusus 
Vilpianus gaiii 
Aelia notata 
Chlorochroa pinícola 
Pentatoma rufipes 
Sciocoris homalonotus 
Eurydema dominulus 
Jalla dumosa 
Picromerus bidens 
Troilus luridus
On cite la capture de Remaudiereana annuiipes récolté par Puton à Apt (seule capture française) 
mais, il y a bien longtemps, en 1874 (Péricart, 1998c). De même, Dimorphocoris gracilis, 
Platycranus metriorrhynchus, Psallus ocularis sont des espèces signalées avant 1900 par Reuter.
Elles n’ont jamais été reprises depuis : ont-elles disparu ? S’agit-il d’erreurs taxonomiques ? Nous 
les considérons toutes comme « espèces potentielles ». Rappelons enfin que l’unique donnée 
d’Empicoris xambeui, taxon d’identification difficile dont le spécimen est perdu, mériterait d’être 
confirmée. De même pour les 2 espèces en situation incertaine ou déconcertante que sont 
Ischnocoris mundus et Orius abidipennis.
On arrive ainsi à un total de 89 (ou 96 si on y inclut les taxa potentiels et incertains). Ainsi parmi les 
Hétéroptères recencés dans la Réserve, plus d’une espèce sur cinq mériterait que l’on s’intéresse 
à elle plus particulièrement.
Ces espèces représentent, à notre avis, les Hétéroptères indicateurs de zones à protéger. En 
analysant les lieux de leur présence, on peut dire que les zones les plus intéressantes seraient 
alors les Crêtes du Petit Luberon, les vallons frais du nord Luberon, le vallon de l’Aiguebrun et 
enfin les pelouses sommitales du Grand Luberon et des Monts de Vaucluse.
On remarquera que toutes ses zones appartiennent aux secteurs de valeur biologique majeure 
intégrés dans les sites du réseau Natura 2000. Elles appartiennent aussi à l’aire centrale de la 
Réserve de biosphère Luberon-Lure. Nous confirmons ici les choix effectués par les aménageurs 
du PNR du Luberon. Par ailleurs, certaines des espèces citées ont aussi été rencontrées en 
dehors des secteurs de valeur biologique majeure et hors de la Zone de nature et de silence du 
Parc du Luberon.
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Les données concernant la Montagne de Lure et ses piémonts sont encore trop partielles pour tirer 
des conclusions similaires les concernant. Des études devraient y être conduites dans les années 
à venir qui montreront probablement que l’intérêt en termes d’Hémiptères de cette zone est à la 
hauteur de son intérêt dans des domaines mieux connus.
2.4. Pro tection  des  m ilieux  et  Conclusions
Les Hétéroptères sont inconnus (comme beaucoup d’autres groupes !) des instances qui ont établi 
les listes d’espèces patrimoniales, et ceci, tant au niveau national qu’au niveau européen. 
Notamment, aucune punaise n’apparaît dans les annexes de la Directive européenne « Habitats » 
(Directive 92/43/CEE du 21 mai 1992) à la base du réseau écologique européen « Natura 2000 ». 
Malgré les lacunes dans la connaissance de la biologie de nombre d’espèces, on peut compter 
qu’à peu près la moitié des taxa énumérés au chapitre précédent sont inféodés à des biotopes 
ouverts (pelouses xérophiles à mésophiles). Or, les pelouses sont des éléments dont l’intérêt 
écologique est reconnu, ceci se traduit par exemple par une place importante parmi les 
« habitats » d’intérêt communautaire identifiés par la Directive citée ci-dessus.
Par leurs traits de vie beaucoup d’hétéroptères sont, parmi d’autres groupes, des bioindicateurs de 
milieux ouverts et, bien qu’injustement ignorés, ils doivent être pris en considération dans les 
projets de protection et de gestion des zones ouvertes. Les orientations déjà prises dans les 
chartes successives du Parc du Luberon et qui vont dans ce sens sont donc à poursuivre. Ces 
milieux sont bien identifiés dans la Réserve de biosphère Luberon-Lure : pelouses sommitales, 
Craux..." Nous ne faisons que confirmer avec cette étude l’intérêt de ces espaces.
Au moins une soixantaine de taxa (environ 12 %) sont liés aux forêts (feuillues ou résineuses). 
Ceux qui semblent les plus intéressants, que nous qualifierons de mésophiles, recherchent des 
zones fraîches. Les vallons au nord du Petit et du Grand Luberon, qui forment souvent des 
combes sauvages, où on ne pénètrent que par des sentiers piétonniers, correspondent à ces 
milieux et sont à conserver en l’état. Ces havres de fraîcheur en milieu méditerranéen servent de 
refuge à toute une faune européenne froide qui fait l’originalité du Luberon par rapport à d’autres 
montagnes provençales plus chaudes. Les éléments péri-alpins trouvent encore en Luberon des 
conditions favorables à leur développement. Il en est de même pour les pelouses sommitales du 
Petit Luberon qui malgré leur faible altitude ont surpris plus d’un naturaliste par leur aptitude à 
maintenir des espèces relictes glaciaires (Réal, 1972).
Ainsi, un milieu ouvert bordé d’arbres d’essences variées (résineux et feuillus) constitue un modèle 
intéressant pour la préservation de l’entomofaune mais aussi pour tous les insectivores (chauves- 
souris, musaraignes...) ainsi que pour l’avifaune. Nous pensons que doit se poursuivre sur nos 
pelouses un sylvopastorallsme « intelligent » qui doit maintenir ces milieux ouverts sans qu’un 
surpâturage ne menace leur biodiversité végétale.
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annulipes (Bo.)...................69
annulipes (Re.)...........60, 93
A nom aloptera...........52, 93
anomalus (La.)...................59
A noplocerus............. 69, 92
antennatus (Te.)................ 28
Antheminia........................ 82
AnthocORIDAE ..39,93,90,92
A nthocoris................ 39, 93
A phanus............................ 56
A phelocheiridae...... 12, 90
A phelocheirus..................12
A polygus............................22
apterus (Hi.)................ 38 ,93
apterus (Py.)............. 65, 102
A quarius.............................13
A radidae 45, 90, 92, 93
A radus................ 45, 92.101
arenarius (Tr.)....................58
A renocoris........................ 69
argentatus (Ge.).................13
Arm a............................. .....88
A rocatus............................ 46
artemisiae (He.)..................52
ater (Ca.).............................23
aterrimus (Cy.)...................73
atlanticus (Ca.me.)....................83
A tractotom us....................32
atratus (Ae.)....................... 60
atricapillum (Ag.)................15
auriculata (Ti.).................... 18
austriaca (Eu.)....................78
avenius (An.)......................45
baccarum (Do.)................. 83
B athysolen.................69, 93
beieri (Or.)...................31, 93
B e o su s ...............................60
BERYTIDAE 64, 90, 92
Berytinus............ 64, 92,102
betulae (Ar.)....................... 45
bicolor (Tr.)......................... 75
bidens (Pi.)................. 89, 93
bifida (Ne.).......................... 82
binotatus (St.).....................27
bipunctatus (St.)................ 85
bivittatus (Or.).....................29
bohemanni (Mo.)............... 34
B o th ro ste th u s...................69
brachiidens (Ne.)....... 57, 93
B rachycarenus................. 66
B rachyco leus............22, 93
B rachyplax ........................ 52
brevicornis (Po.)................ 26
brevicornis (Pr.)..........73, 92
brevipennis (Pl.)..................60
brunnipennis (Ge.)..74, 92
caelestialium (Tr.).............. 29
caerulea (Zi.)......................89
calcarata (St.).....................28
calcaratus (Al.).........68, 102
C alocoris ............................22
campestris (Ly.)................. 40
C am ptopus........................ 68
C am ptotelus......................52
Cam pylom m a....................33
C an thopho rus...................74
C a p s o d e s .......................... 23
C apsus................................ 23
capucina (La.)..................... 17
cardui (Ti.)...........................19
C arpocoris......................... 82
carthusianus (Ca.).... 15,100
C atop la tus ..............15,100
caucasicus (Ma.).... 66 ,90
C en tro co ris ........... 71 ,102
C era lep tu s ......................... 69
C eratocom bidae ...11,90,92
C era to co m b u s..........11 ,92
C h arag o ch ilu s ..................23
chiragra (Me.).....................59
C hlam ydatus.....................33
C hlorochroa.............. 83, 93
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Chorosoma....................... 68
cicadifrons (St.)................30
ciliata (Co.).......................16
cimicoides (II.).......   12, 92
cinerea (Ne.)....................11
cinnamomeus (Ar.)..........45
claviculus (Cy.)................50
Closterotomus.................24
coccineus (Ps.)................32
Codophila......................... 83
cognata (Ae.)...................81
cognatus (Po.).................26
coleoptrata (My.)..............19
coleoptratus (Ce.)...... 11, 92
Compsidolon....................33
con finis (Ph.).............. 17, 90
confusus (An.)..................39
confusus (Ra.).................62
Conostethus.....................33
conspersa (Ps.) 79, 92
conspersus (Rh.).............66
conspicuus (Ar.)...............45
Coptosoma.............. 7 6 ,102
Coranus......................43,92
COREIDAE 69,90, 92, 93
Coreus...............................72
Coriomeris........................ 70
Corixa................................. 12
CORIXIDAE.................. 12,90
Corizus...............................66
corsicus (Ma.)............66,90
coryli (Ph.)........................35
Corythucha....................... 16
costae (Ge.).....................13
crassicornis (Cr.) ..........33
crassipes (Be.)...........64, 92
crassipes (Ph.)........42,101
Criocoris........................... 33
criocoroides (Ps.).......36, 93
crotchi (Co.).....................33
cruentatus (Ps.).........36,93
cullciformis (Em.).............41
culicinus (Ga.)..................65
cupressi (Or.)............31, 93
currens (Ve.)....................13
cursitans (Sc.)..................87
cursitans (Xy.)........... 41,93
curvidens (Po.)................ 81
cuspidatus (Rh.).............. 44
custos (Ar.)......................88
CYDNIDAE 73, 90, 92, 93
Cydnus.......................... 73
Cyllecoris ...............„30
cymoides (Ny.)................ 48
Cymus............................50
Cyphostethus................ 76
damryi (No.).............. 55,93
decoratus (Sc.).............   55
dentator (Lo.)...................70
denticollis (Em.)............... 56
denticulatus (Co.)............ 70
depressus (Or.)............... 49
Deraeocoris 20,93,100
Derephysia.............. 16, 92
Derula............................ 79
detritus (Ad.)....................21
Dlcranocephalus........... 66
Dictyla ................. 16
Dictyonota...................... 16
Dicyphus........................19
dimidiatus (Ly.)......... 40, 93
Dimorphocoris........ 29, 93
dispar (Tr.).......................58
distinctus (Rh.)................ 67
distinguendus (Be.)......... 64
ditomoides (Me.)............. 53
dolabrata (Le.).........27,100
Dolycoris........................83
domestica (Pl.)......... 41,93
dominulus (Eu.)........ 88, 93
Drymus....................54, 93
Dryophilocoris............... 30
dubius (Ca.).....................74
dumetorum (Ph.)...... 18, 90
dumosa (Ja.)............ 89, 93
duplicatus (Em.).............. 56
Dyroderes......................87
echii (Di.).........................16
Elasmostethus........ 77,93
elevatus (An.)........... 69, 92
elongatus (Ge.)........ 74, 93
emarginatus (Me.)........... 59
Emblethis...................... 56
Empicoris................. 41, 93
Enoplops...................... .72
.equestris (Ly.)........  47
erberi (Pl.)....................... 32
Eremocoris................... .54
Erianotus.................. 14, 92
ericae (Kl.)...................... 50
ericae (Ny.)..................... 49
errans (Di.)..................... 19
errans (Ma.)............... 66, 90
erratica (No.).................. 28
erythrocephalus (Ge.)...... 51
erythropus (Rh.)......44,101
Europiella .............. 33
Eurydema 88, 93
Eurygaster. 78, 93
exanthematica (Ps.)........ 79
exoletus (Ph.) ...25, 93
Eysarcoris..................... 85
fallenii (Ne.).................... 71
fasciata (Ma.).......... 53,101
fenestratus (Er.)...............54
ferrugata (Le.)............ 27
ferrugineus (No.).............55
férus (Na.)...................... 38
fibulata (Ho.)................... 84
fieberi (My.) 19, 93
flavicornis (Ar.)............... 45
flavilinea (De.)................. 20
flavipes (Is.).................... 55
flavoguttata (De.).............79
flavolineatus (Th.)......80, 93
flavomarginatus (Ca.)...... 23
fíavoquadrimaculatus (Dr.).... 30
fuligineus (St.)................. 63
fuliginosa (Di.)..................16
fuliginosa (Od.)............... 77
fulvipennis (PI.)............... 36
fulvomaculatus (CI.).........24
fumigatus (Le.) 75, 93
fusciloris (PI.).................. 36
fuscispinus (Ca.)..............82
galactinus (Xy.)............... 40
Galeatus........................ 17
galii (Vi.)..................... 80, 93
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Him acerus 37, 93,100
hirticorriis (Be.).........64,102
hirticornis (Co.)...................70
hirticorriis (Is.).....................57
hispanus (Le.) 15, 92
histricula (La.) 17, 92
histrionius (Cy.)..................30
H olcogaster......................84
H olcoste thus....................84
homaionotus (Sc.)......87, 93
H oristus..............................24
hortulanus (Ti.)...................37
horvathi (Ar.)............... 45 ,92
horvathi (Ma.).....................34
Horvathiolus.............. 47, 93
hottentotta (Eu.)..........78 ,93
humuli (Di.)......................... 16
hyalinipennis (Ox.)..... 53 ,93
hyalinus (Li.)....................... 66
Hyalochilus....................... 63
Hyalochiton.................17, 92
hybridus (Pe.).....................42
Hydrom etra....................... 13
HYDROMETRIDAE.......... 13,90
hyoscyami (Co.).................66
Icodem a..............................34
le u s ..................................... 58
llyocoris...................... 12, 92
infuscata (le.)......................34
insidiator (Go.).............73, 93
insignis (Ph.)...................... 26
interrupta (Mi.)....................53
interstinctus (El.).........77, 93
inunctus (Po.).....................81
iracundus (Rh.)...................44
Ischnocoris................ 54, 93
Ischnodem us 50, 90, 93
Ischnopeza........................ 57
italicum (Gr.)....................... 79
jacobaeae (Ni.)...................48
Ja lla   .................... 89 ,93
jordani (Ph.)........................ 26
juniperi (Go.)...................... 73
juniperi (Ph.)....................... 25
juniperina (Ch.)...................83
K alam a............................... 17
kalmii (Or.)........................25
K leidocerys.....................50
komaroffii (Hy.).............17, 92
laciniata (Ph.)................ 73, 92
L aem ocoris ............ 32 ,93
laetum (Ag.)......................15
laevigata (S t.).................. 28
L am prodem a.....................58
lanosus (Er.)................. 14, 92
L asiacan tha............ 17 ,92
L asiocoris........................59
lateralis (Ca.)................... 68
L e g n o tu s .................75 ,93
L epidargyrus.................. 34
lepidus (Rh.) ......................67
leporina (Ne.)................... 82
L ep to g lo ssu s ................. 71
LEPTOPODIDAE 14, 90, 92
leptopoides (P a .).............60
L eptopterna........... 27 ,100
L e p to p u s  15 ,92 ,100
leucocephalus (St.)......... 30
leucogrammes (An.)Couv.. 80
limbosus (Le.) 75, 93
linearis (Ra.).................... 11
lineatura (Gr.)................... 79
lineellus (Pa.)................... 35
lineóla (Ge.).............51,101
lineóla (Od.)..................... 78
lineolata (Ne.).................. 82
lineolatus (Ad.)....................21
lineolatus (C a.)...................52
Liocoris............................ 24
L io rh y ssu s ......................66
lituratus (Pi.).................... 86
iividigaster (Sp.) 44, 93
iividus (Ce.).......................70
lobata (Sp.).......................72
longiceps (Ar.)....................46
longicollis (PL)....................60
L oxocnem is................... 70
lucorum (Ap.)................... 22
luctuosus (S e .) ............75 ,93
lugubris (Ar.).................... 46
lunata (St.)........................85
lundii (P e .) .....................61, 93
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luridus (Tr.)................... 89, 93
luteicollis (Ha.).............  29
lutescens (De.)................... 21
Lyctocorís.................... 40, 93
LYGAEIDAE.............. 46, 90, 93
L ygaeosom a......................47
L y g aeu s..............................47
L y g u s .................................. 24
lynceus (Gr.).......................61
M accevethus.............. 66, 90
macrocephalus (H a.)........ 29
macrocephalus (Sc.)......... 87
M acro lophus.............. 20, 93
M acroplax................ 53,101
M acrosaldula.....................14
M acrotylus......................... 34
maculata (No.)....................12
maculatus (G a.)..................17
maculatus (N a.)..................12
maculatus (Or.)..............   49
maculatus (PI.)................... 30
maculatus (Sc.).................. 87
maculipennis (Xy.)......41 ,93
maculipes (Ca.).................. 74
maerkelii (PI.)......................28
major (Hi.)........................... 37
mali (At.)..............................32
margirialis (Or.).................. 31
margiriatus (Co.)................ 72
marginatus (Oc.)..........11 ,92
marginepunctatus (Go.)... 57
maritlmus (B e.).................. 60
marmoratus (Le.) 15, 92, 100
maura (Eu.).....................   78
maura (La.)......................... 58
mediterraneus (Ca.).......... 83
mediterraneus (Na.)... 38, 92
m egacephalus (G e.)......... 51
M egaloceroea............. 27, 93
M egalonotus................59, 93
melanocephalus (Ar.)........ 46
melanocephalus (Cy.).....   50
M elanocoryphus 48
melanopterus (Ca.)............74
melanoscela (Sa.)......14, 92
mendosus (Ho.).......... 47 ,93
notata (Ae).................... 81, 93
N otochüus...................55, 93
N otonecta.......................... 12
N o tonec tidae ..............12, 90
N otostira ..............28
novaki (S t.)................... 41, 93
nubilus (Ba.)..............69,93
nubilus (P e .) ................... 61
N ysius.................................48
obscurellus (Ph .)........ 35 ,93
obtectus (Ar.)................46, 92
obtusus (Ce.)..................... 70
obtusus (St.).......80, 93, 103
occidentalis (Le.)...............71
O ch e to ste th u s.................75
OCHTERIDAE 11,90, 92
O chterus 11, 92
ocularis (P s .) ............ 36 ,93
O dontoscelis.................... 77
O don to tarsus.........77,103
olerácea (Eu.).................... 88
olivaceus (D e.).................. 20
O ncocephalus ......... 43
O ncotylus.......................... 34
orientalis (Ho.)................... 24
O rius......................39, 92, 93
ornata (Eu.)......  88
Orsi I I u s .............................. 49
O rthocephalus................. 29
O rthonotus........................35
O rth o p s  ................ 25
O rtho ty lus 31, 93
ovatulus (Hy.).................... 63
O xycarenus 53, 93
P achytom ella ................... 29
P achyxyphus................... 35
pallens (Ox.).......................53
pallidlcornls (Or.) 40, 92
Palom ena. .................. 85
pandurus (Sp.)................... 48
parallela (Pa.).................... 29
Paraparom ius................... 60
parumpunctatus (Rh.)....... 67
parvula (Ac.).......................15
parvula (Ph.)................. 17, 92
passerina (Pa.)...............30
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patruelis (Sc.).................. 56
paykullii (Ma.).................. 34
Peirates.......................... 42
Pentatoma 86,93,103
PENTATOMIDAE 79, 90, 93
pericarti (Co.).............43, 92
Peritrechus...............61,93
perplexus (Pi.)................. 32
penisi (Ps.)..................... 36
persimilis (Na.)...........38, 92
personatus (Re.)..............43
petiti (Ge.)................. 74, 93
Phaenotropis............17,92
phoeniceus (Rh.).......62, 90
Phoenicocoris..........35, 93
Phyllophya................73,92
Phylus............................35
Phymata................. 42,101
Physatocheila...........18, 90
Phytocoris................25, 93
picipes (Le.)...............75,93
Picromerus 89, 93
pictus (Sc.)...................... 56
pictus (St.)....................... 67
Piezodorus.................... 86
Piezoscelis.................... 59
pilicomis (Br.).............22, 93
pilicornis (On.)................. 43
Pilophorus..................... 32
pilosus (Ae.).............. 74, 92
pini (Rh.)......................... 62
pinícola (Ch.)..............83, 93
Pionosomus.................. 58
Pithanus......................... 28
Placochilus.................... 35
Plagiognathus................36
Plagiotylus ...............30
planicornis (He.).......31, 100
Plataspididae............76,90
Platycranus..............31, 93
Platyplax........................ 51
Plinthisus....................... 60
Ploiaria..................... 41,93
podagricus (Er.)...............54
Podops........................... 81
Polymerus..................... 26
praetextatus (Me.)........... 59
prasina (Pa.)....................85
pratensis (Ly.)................. 25
preyssleri (Ma.)............... 53
Prionotylus.............. 73, 92
Prostemma.....................37
provencalis (Na.)............ .38
proximus (Em.)................ 57
Psacasta 78,92,103
Psallus.....................36,93
pseudoferus (Na.)........... 38
Pseudoloxops................ 32
Pterotmetus...................58
pudicus (Ca.)...................83
pulchella (Sc.)........... 40,93
pulicarius (Ch.)................33
pumilio (Dr.)...............54, 93
punctata (Co.)................. 12
punctatonervosus (St.). 68,102
punctatus (Na.)................39
punctipes (Ga.)................ 65
punctulatus (Is.)............... 55
punctum (De.)........... 20,93
purpureipennis (Ca.)........83
purpureolineatus (Od.).....77
pusilla (Ne.).....................82
pusillus (St.bi.)................................. 85
pygmaeus (Ma.)........ 20, 93
pyri (St.)...........................18
Pyrrhocoridae 65,90
Pyrrhocoris 65,102
quadratus (Is.)........... 51, 90
quadratus (Xa.).......63,101
quadripunctatus (Ad.).......21
quadripunctatus (Be.).......61
quercus (Ps.)...................36
Quilnus 46, 93
Raglius.......................... 61
Ranatra..........................11
reclairei (Ag.)...................22
recticornis (Me.)........ 27,93
ReduvIIDAE 41, 90, 92, 93
Reduvius........................43
remanei (La.) 32, 93
Remaudiereana 60,93
resedae (Kl.)....................50
reyi (Pl.)...........................60
Rhabdomiris.................. 27
Rhaphigaster................. 86
rhombeus (Sy.)................72
RHOPALIDAE..............66, 90
Rhopalus........................66
Rhynocoris.............44,101
Rhyparochromus........... 62
ribauti (De.)............. 20,100
robustus (Od.).........77, 103
roeselii (Ar.).....................47
rolandri (Ap.)....................56
roseomaculatus (Ca.)...... 23
roseri (Sa.).......................36
roseus (Co.).....................33
rostrata (Ae.)...................81
rotermundi (St.)................37
ruber (De.).......................21
rubicundus (Ag.).............. 22
ruficornis (Tr.)..................29
rufifrons (Or.)...................35
rufipes (Pe.)....... 86, 93,103
rufus (Rh.).......................67
rugosus (Na.)...................39
rugulipennis (Ly.)............. 25
rusticus (St.)....................63
rusticus (Ve.)...................80
ryeii (Dr.)...................54, 93
sabuleti (Is.)...............51,90
sabulicola (Me.)............... 59
SALDIDAE..............14,90,92
Saldula......................14,92
Salicarus.........................36
saltator (Or.)....................29
saltatoria (Sa.)................. 14
salviae (PI.)......................51
sanguineus (Rh.)...... 62, 90
sanguineus (Sp.)............. 44
sardeum (Ly.)..................47
saturnius (Xa.).................63
saxatilis (Sp.)...................48
scapha (En.)....................72
scarabaeoides (Th.)........ 76
schach (De.)....................21
schillingli (Ch.).................68
Sciocoris.................. 87,93
Favet C., Moulet P. & Frapa P. - Insectes de la RB Luberon-Lure -  Hétéroptères - Août 2012
Scoloposcelis  40, 93
Scolopostethus..............55
scutellatum (Co.).....76,102
SCUTELLERIDAE . 77,90,92,93
seabrai (Eu. au .) ..................78
Sehirus...................... 75, 93
seladonicus (Pl.)..............35
semipunctatum (Gr.)........80
senecionis (Ny.)...............49
serenus (De.)...................20
seticornis (Ad.).....  22
setulosus (On.)................34
sexmaculatus (Tr.)...........75
similis (St.).......................63
simulans (Ly.)..................48
sinuatocollis (De.)...16, 92
Spathocera.....................72
sphacelatus (Ho.)........ ...84
sphaegiformis (Gl.)..........30
Sphedanolestes... 44,93
Spilostethus ...........48
spiniger (Ce.)........ 71,102
squalidus (On.)................43
stagnorum (Hy.)............... 13
Stagonomus........ 85,103
staphyliniformis (Pt.)........ 58
staphylinus (Pi.)...............59
Staria.............................. 85
STENOCEPHALIDAE...65, 90
Stenodema.....................28
Stenolemus.......... 41,93
Stenotus.........................27
Stephanitis.....................18
Sternodontus... 80, 93,103
Sthenarus.......................37
Stictopleurus....... 67,102
striatellus (Rh.).................27
striatus (Mi.)................25, 93
strichnocera (Di.)............. 16
strictus (Ho.)....................84
stridulus (Pe.)...................42
Strobilotoma...................71
Strongylocoris...............30
Stygnocoris....................63
subapterus (Co.)..............44
subrufus (Rh.)..................67
subsimilis (Qu.)......... 46,93
sulcatus (Ca.)..................23
sulcatus (Sc.)..................87
sulcicornis (Ha.) ........... 72
superbus (Ho.)................47
suturalis (Ha.).......  32
Syromastus....................72
Taphropeltus................. 56
tarsalis (Oc.)................  75
tenuis (Br.).......................52
Teratocoris.....................28
testudinaria (Eu.)............ . 78
Tholagmus 80, 93
thoracica (Ha.)....   34
thoracicus (Ge.).............. 14
thymi (Ny.).......................49
THYREOCORIDAE 76, 90
Thyreocoris....................76
tibialis (He.).....................31
tigrinus (Br.).....................66
tigripes (He.)....................34
tiliae (Ph.)...................... ; 26
TlNGIDAE...............15, 90, 92
Tingis ..18, 92
Tinicephalus.................. 37
tipularius (Ne.)................. 64
Trapezonotus................ 58
triangularis (Br.)...........   22
tricornis (Ka.)................... 17
trifasciatus (De.).............. 21
Trigonotylus.................. 29
tripustulatus (Li.).............. 24
tristis (Ra.).......................62
tristriatus (Cy.).................76
Tritomegas.....................75
Troilus 89, 93
tuberculata (Ps.). 78, 92, 103
typhaecornis (St.)............ 71
ulmi (Ph.).........................26
umbraculatus (Dy.).......... 87
unicostata (Mo.).............. 17
unifasciatus (AI.).............. 32
unifasciatus (Po.)............ 26
urticae (He.)'....................52
vandalicus (Ad.).............. 22
varia (Co.).......................83
variabilis (Ma.).................14
variegatus (Ce.)...............71
varipes (Ph.)................... 26
varius (Pi.)...................... 58
Velia....................  13
Veliidae..................... 13, 90
Ventocoris..................... 80
ventralis (Eu.)................. 88
ventralis (Ey.)................. 85
venustus (Co.)................ 33
verbasci (Ca.)................. 33
verbasci (Em.).................57
vernalis (Ho. st.)............................... 84
versicolor (Ar.)........ 46,101
Vilpianus. 80, 93
viridiflavus (On.)..............35
viridula (Ne.)................... 86
visci (An.) 39, 93
vulgaris (Rh.).......   62
wagneri (Ly.)................... 25
waltlii (Ar.)....................... 69
weberi (Ch.).................... 23
xambeui (Em.)........... 42, 93
Xanthochilus 62,101
Xylocoris.................. 40, 93
Zicrona........................... 89
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Appel à  contributions
Cette publication a pour ambition de faire le point des connaissances concernant les 
hétéroptères (Punaises) sur le territoire de la Réserve de biosphère Luberon-Lure. 
Néanmoins, ce type de document, atlas ou catalogue, est souvent rendu obsolète sitôt 
paru par l'exploitation de données plus ou moins anciennes inconnues des auteurs ou de 
données nouvelles. Outre sa fonction « d'état des lieux », le présent volume peut 
recueillir en complément de son chapitre 1 « Inventaire », les informations correspondant 
aux données qu'ils auront eux-mêmes recueillies.
Nous remercions les lecteurs de bien vouloir nous communiquer les compléments qu'ils 
pourraient recueillir. Ces nouvelles données, après validation, pourront être intégrées à 
la base régionale de données naturalistes mise en place par les Parcs naturels 
régionaux, des addenda pourront être publiés pour compléter ce volume.
Outre, évidemment le nom scientifique de l'espèce, les données devront comporter au 
minimum l'indication de la commune, de la date d'observation ou de capture, ainsi que le 
nom du déterminateur. Elles seront utilement complétées par une localisation plus 
précise (altitude, lieu-dit, voire coordonnées géographiques) ainsi que l’indication des 
conditions et/ou mode de recueil de la donnée (piège, en vol, etc.).
Réserve de biosphère Luberon-Lure 
Maison de la Biodiversité 
2298, chemin de la Thomassine 
F-04100 Manosque - France
Courriel : rb.luberon-lure@parcduluberon.fr
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